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AVANT-FROPOS

1. Pour certains pays en voie.de developpement, creer une Industrie

de I1aluminium c'est construire une vaste usine hydro-electrique et

une fonderie, exigeant quelques centaines de millions de dollars des

Etats-Unis de capitaux Strangers, ce que seuls quelques pays privile-

gies peuvent se procurer. C'est aussi investir beaucoup plus de capi

taux qu'il n]en faut dans la plupart des autres industries, trouver des

debouches a l'etranger' pour' ^aluminium produit. Les avantagessoht

la creation d'emplois peu nombreux mais bien remuneres, la "production

d'eleotricite' a' boh marche qui peut egalenient ^tre fournie a d'autres

consonimateurs, industriels ou non et parfois la construction de.reser

voirs et d'ouvrages d'irrigation, I1augmentation du rendement de I1agri

culture, la creation de pe*cheries interieures, la possibilite.de lutter

contre les inonda.tions et de transporter 1'eau t, peu de frais pour prp-r

pager le developpement a d'autres regions. ■'

2. Nous avons cherclie "dans cetie" etude a montrer aux pays africains

que l'industrie de I1aluminium peut signifier bien plus, meme si le .

metal est simplewent transforme:et n'est pas produit sous forme brute,

L1 aluminium periaet de'resoudre certains cles /problemes les plus urgents

qui se posent a l'Afrique, & savoir, accro£tre le rendement des recolt.es

et la production de proteines, stocker et mettre en conserve les denrees

perissables, reduire la malnuiirition, ameliorer les installations sani-

taires des logementa ruraux et faire reculer la maladie, augmenter les

recettes et diminuer, les couts des systemes de transport, developper

le reseau electrique a un cout inf^rieur en substituant Valuminium

au-6:uivre, contrib'uer a la protection des fore*ts. et reduire la degra- :

dation des terres due aux coupes abusives de bois de chauffage, et

stimuler la cooperation entre les pays d'Afrique en vue d'atteindre

les objectifs comuuns que sont I1amelioration de la sante et l'aug-

raentation de la productivite des populations.

iv -
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L'aLUlINIUi, EN

; ki? conclusions'

1. " Oette- otude'est issue d'une auire etudey^dans laquelle nous' avons'

recherche -quelles "etaient les possibiliies, d'une part, de creer, daris

la sous-lrfeg^bn de l'Afrique de 1'est, une indus'trie de l'aluminium a "

lfun ou l'autre de ses premiers stades - 6xtra<diidn de la tauxite et '

production ^'rtumine ;qu d'aluniinium - et d'augmenter,: d(autre >paTtr. la ■

capaGite; aotiueller de, fabrication de divers products en aluminium., Daiis!

la nouvelle e:tude, , c' e.st. de I,1 enserable de. 1'Afiii.que que nous nous sommes

©coupes. Les auelques cas1 ou ,il est. fait«; mention tie a*&frique de: l'estj

n'pnt qu'une importance accessoire.

2. ? -yiiOjfcue.llenieiit., on n.e. saurait dire quelles .sont exactement. les;possi-

"bilites de ^.r#er... une. iadustrie de l'aluminium en Afxique de l-'est. Ces

possibilites se prociseront a mesure que .les. ^ouvernemeivts elargiront. .

leur cooperation ecpnomique en vue d'ameliorer les transports, de deve-

lopper I1agriculture, de mettre en valeur les ressources minerales et

energetiques que les dispositions relatives aux investissements devien-,

dront plus favorables.

3. On peut dire que 1'iifrique possede la bauxite et le potentiel

d*ener^,ie electrique necesaaires et oocupe une situation strategique

qui lui permettront de cievenir, 1' un des plus grants exportateurs d1 alu

minium brut vers les pays industrialises. Toutefois, pour ce qui est .

de la consomriiation prtsente et probable d1 aluminiuiu, 1'Afrique vient

au bas de la liste des regions. La situation pourrait changer de

facon radicale si les- pays africains Tin'issaient leurs efforts'et grou- '

paient ■ leiirs; ressources pd-ur des ' programmes efficaceS; ""' ;" r

j/ Voir B'industrid &e:1'aluminium en Afrique de l^est ; e"tude prea-

lable des possibilites de realisation (ili/CN. 14/INR~7iOO).
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4. LUfrique possede 33 pour 100 des reserves mondiales de bauxite

mais n'extrait que 6 pour 100 'seulement de la production mondiale? elle

possede aussi 32 pour 100 du potentiel hydro-electrique mondial facile- :

ment exploitable mais 2 pour,100 seulement de la puissance hydro-elec

trique -amenageeYenfin, bienrque sa population represente 9 pour 100

de la population mo'ridiale, sa c'onsofctrnation &' aluminium est inferieure

a un pour 100'de la consolation mond'iale. ■■■■-'■ ■-■--■-

5. Avec la capacite actuelle ,et la _capacirtf2 projet^e.;djes: /onderies.^.rjo-j.-r

d1 aluminium en iifrique, l.e: continent, jdispqserai-t 4e. 12: ppuri 1QQ;,.de .Ijfc::..'■ ■

capacite mondiale de production. Cependant^ .la maieiu^ p&pjixp de la, .-

prpduction serait ^ur.tout destinee.au marcKe d1 export-atipn, - i -..:■.-<%

6. En 1960, la consoumation annuelle raoj-«nne ^Jaltiminiu'm'pkr"habitant '£i

etait en Afrique de^90 grammes environ.; ^lle^etaii. de, lp.in,,&uperieure

dans les autres regions moins develpppees;, e.J.c-pns^idpra'bleiuent plus ; ,,;

forte dans lea. pays industrialises. , . .. ..,-,,-,,-, .- ..- ■ ;<■.,■., :

7. -r-Lfts deux. quesLtiQUs qui se pofeent aux gcmvern«hients ■africains sont':;:

les suivant.es .:;-i) dams que lie me'&ure- co%tri'feueronJt-ils' a repbndre a ' °:

I1 augmentatiPn de::la demands- mondiaiej dTalumihiumi;et 2) quei:peuvent^i3.s u:

faire pour stimuler leur consommation d1 aluminium? • ' :" ■ !;'

o. Etant:donn4;qUfe les besoihs en capitaux soni tres:grands pour '

produire; de 1'aluminium de premiere fusion* il importe que leg"pays

afrioaihs n^ayant pas d'impdrtaiits moyens de financement stranger pre

cedent.k lane etude critique : pour determiner quels stadee de' V ihdustrie

de l'aluniiniurfl, ils-s6uhaitent creer.- j '-- '"•■' ;- ; . "

9. II s'agit d'une industrie jeune, etablie sur une large base com-

merciale depuis 20 ans a peine et concentree dans les pays industrialises.

Cependant, certains pays africains possedent deja de petites usines

dJaluminium qui fabriquent des ustensiles de cuisine et des tSle/s de "~
-,-;; ... : :•■ ■ ' x. , . ..-j; . i: ■. ..1. ... "j:,^.! .;.■-■... . ■ ....:.;■■■:.;'.

couverture", ■ \ ."""; ";.;"" /,:" / ,"~ / ' ,'■ " '." '. "-:: .. .■ .,

10. Depuis la deuxieme guerre mondiale, un pays africain, le Cameroun,

est devenu un producteur d'aluminium de preuiere fusion, un autre, le
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Ghana, est subi le pbiht d^ en produire-, et^ ciaq-autree-, la H

deinocratique du edngoyla fiepublique du-Congo, 1*Angola, la Guinee-b%

la Rtpublique ara-b"e -oxixe- esperentdeveniar eux aussi $>roducteurs»- -■ ■-■i'

11. Au cours des 60 premieres annees de' noire'siecle/ la"production

mondiale dfaluminium a double tous"lea"sept ans. " Bien que le'taux de

croissance se soit ralenti on's1attend que la production, qui 'eiait

de 5>53- millions de tblines-environ en 1963: (6, V millions de tonnes-

courtesfy- dbublera ^'»iei 197^-19^0 et aura K.^ble de nouveau en- 1-990-

2000. Pour^c;e:laai:faudraque la production anhuelle mondiale 'au&meftte

'de-l91,5--milliohk;de 'tonnes 'pour la bauxite: (96 millions de tonne's

fortes)>J dd : 32,6: millions ■ &er tonnes pour 1' alurnine {36 millions de ton

nes courses), de T6>3 millions de tonnes -pour'-Tlalur:>iniiim' (18 millions

de tonnes courtes) et une nouvelle puissance electrique toujours dispo-

nible^de, .33 milllpiis de kilowatts.

-t2.~ Si les pays d'Afrique peuvent' apporter-leur'Contribution, d'a'utres

pays ont-. egalement-de' la-bauxite et de1 l'-energie" et, 'en outre, disposent

de-- b-apita-ux, :6ffrent- des- conditions lfaVor4tt3-es : a^ ■! 'anvestissement -et

~-possedenf:;-le"^eT:sdnnel technique et administratif qui fait default- a .

";lrAfrique. "■ -;-L" '■■ '■■■--"■'■ • ■: ■■ ■-.■•■ , ,->.■..■.,: ... ... :j ,! ■ ■_,, ;-ri-

13. L'industrie ciondiale de 1' aluminium est aux mains de quelqiW entre-

prises privees et d'entreprises d'etat avoc"'lesquelles lee pays africains

doivent s1entendre, en particulier pour avoir acces aux marches" de la

bauxite, -'de' ;1' alumineL :et-des 'lin^b-ts d'aluminitun.. La Guinee, le Ghana

et le Ca^roun-^l'on't1 :cLe^Ja-.'fait. " -'•..■■~i ■ <■'■ _~>i -.,. ■■ ■.. -. ...

14. Etant donne lfimportance mineure de la fourniture d'electricite"

a toon marche lorsqu1il s'agit de choisir 1'emplacement des fonderies,

les pays africains qui esperent que leurs ressources d'energie seron't

exploitees grace a une aide exterieure pour" 1.'Industrie de 1'aluminium,

.doivent ne pas perdre de "vue qu'il leur faut affronter la concurrence

d'autres pays qui offrent des encouragements '^conomiques et politiques,

pour attirer chez eux une i^dustVie de 1'aluminiuii!. - ■■: . -:
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15» La consolation de 1'aluminium en Afrique est en haussej. mais elle

n'atteignait que 51*000 tonnes metriques.en 1963 pour 1'ensemble ,du con

tinent et 6.5OO tonnes nittriques seulement _ en Afrique de l'est.

L'Afrique du Sud a consomme 18,000 tonnes metriques, soit un tiers du

total pour le continent, be qui est aussi le cas de l'Afrique de 1'ouest.

La consoiaination de'l* Afrique du ndrd a ete de 9.^00 tonnes.

16. II y a au nioins 44 usines de transformation de I1 aluminium, en

Afrique. Leurs principaux produitssont des ustensiles de cuisine et

des t6*les pour le batiment fabriques a partir de lingots.et de tSles.

"'"importes. En 19^3? l'Afrique a depense environ.,36 millions de dplla&s

des Etats-Unis pour ses importations d1aluminium. Les importation^, ;

reculeront dans la mesure ou les pays africains encoucageront la pro-?

duction de l'aluminiuiii. ■ -r.

17. La structure et le taux de croissance de la consommation de I'alu—

minium en Afrique patissent de certains traits qui differencient l'Afrique

des pays industrialises. Ce ,sont en particulier, la faible productivite

dans I1 agriculture et d.ans 1'industrie,, la maladie et la raalnutrition

generalisees, la predominance de 1'agriculture de subsistance, le fai

ble taux d1 alphabetisation, l'existence de quelque 50 unites pol,itiq.ues

sur un inimense territoire ou les moyens de transport interieurs sont

insuffisants et peu rentables et ou les centres urbains sont tres eloi—

gnes;les uns des autres.

18. Les plans des pays africains visant a ameliorer la situation ne

suffisent pas a justifier des conjectures optimistes au sujet de la

consommation d'aluiuinium. En partant des previsions relatives a l'ac—

croissement demograpiiique et I1 augmentation du produit interieur brut

permettent d'etablir des projections minimales de la consommation du

continent d(ici a 1^80, qui se situerait entre 75.OOO et 114,000 tonnes

metriques. La quahtite d1 aluiiiinium de premiere fusion que pourra

produire le'continent en 1980 est deja de loin supirieure a ces chiffres.

19. Toutefois, les possibilites d'emploi^de I*aluminium en Afrique

pourraient pousser la consomtaation a des niveaux bien plus eleves.



Page 5

Ces possibility permettent aux gouvernements d'envisager des programmes

visant s, encourager les utilisations de I1 aluminium "grace auxquelles

ils pourront reduire les importations des biens les" mbins indispensable^/

depenser moins de devises etrangeres et tirer" un meilleur parti des '

capitaux interieurs- liVni^s.'' L^aluminium' pourra ega'lement etref d'une ■ '■■■

grand© utilise"-' <dari&; I1 agriculture et -dan-s';-l'J'4ridd&tri«--des conserves - -a-;

alimenfcaires et ^c-Sntribuer a 1'amelioration de la satfte,, :de l'hygien^, . '

des 'trans^rts et'^dfe^l^KStbitat^ kirisr qu'a' lLeleet-ri-fioiation.- ■ 11-^'^'^:"■-.■■--

permettra :aussix d'accrbitre-'le bien-et^-e' -de&- popular-ions. '• ■■-■-■■■■-.-'l ::i\'

20. II y a lieu de^stimuler 1'utilisation "de I1aluminium dans la fabri

cation des ustensiles de cuisine en vue de reduire le gaspxllage du

bois de chauffage en Afrique. II est l'une des causes dudeboisement

generalise, de I1erosion du sol, de la productivity mediocre dans l'agri-'

culture, des doomages causes par les inondations, et de la diminution

des reserves d-Veatut souterraines. Le' dommage viexit'Hen grahd'e'-partie'^

de oe que 88 pour 100 du bois' aW&tu en Afrique-sert de comTyustiVle^y-i^C:- .y.

et de^xe que ce bois est utilis^ lieu rationnellehient,-: notainmenH; -^pb

chauffer des ustensiles faits de: materiaux beaucdup moins bons;^b

teurs"; de "ia-'-chaleur que 1'

21. Un usage plus repandu de I1 aluminium peut'contribuer a elever l'a

productivity dans I1 agriculture en Afrique et ay augmenter la Vonsom-

raation d1 aliments perissables. La preuve a ete faite que les toitures '"''"'

en aluminium des batiments a&ricoles donnent plus de" fraicheur que'

celles en d'autres mat^riaux et permettent ainsi d'accroitre sensible-

ment la production de lait, d'oeufs et de viande. Grace a 'l'aluminium

et aux autres marteriaux-^Wb'lanta, le transport,--le stbckage ;et la

conservation des aliiuonts'" perissables est po'ssible dans les conditions ■ -;

les meilieures, Ce qui permet une plus- forte consommation de prote'ines1, ' !

elements de•■•premiere necessity en Afrique, '-LLes tuyaux en aluminium

ont facilite la mise au point du systeme- d'irrigation par aspersion' ■ '

qui utilise 1'eau beaucoup plus efficacement que le systeme d'irriga-

tion par gravite, 1-9S rendements plus eleves des rtcoltes qui jus:ti-

fient la mise de fonds. Ce systeme convient particulierement bien
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etant donne les problemes que posent en Afrique l'eau et I1erosion,

II peut aussi contribuer a empScher la propagation de la bilharziose

dont un tiers de la population est actuellement atteint.

22. En utilisant davan'ta^e 1'aluminium pour les toitures on pourrait:

construire des lo£,ements: plus frais et plus sains. En particulier, si .

I1aluminium remplacait le .chaume, un des foyers de vecteurs de maladies

disparaitrait. L1aluminium est un materiau plus economique, malgre son -

prix d'achat plus eleve, dans la plupart des pays, que celui de la

tSle galvanisee. II dure plus longtemps et revient moins cher. Certains

gouvernements ont adopte des programmes en vue de generalise^ I'emploi

de ce materiau dans les toitures. A cet egard, les programmes de cons- „

truction de logements par les pouvoirs publics en Afrique de .l'est . ...

meritent une attention particuliere.

23- Les organismes gouverneriientaux.d,1 Afrique qui sont charges de la

construction et de l'entretien des routes et des voies de chemin de

fer doiyent aussi envisager des mesures, pour une plus large utilisation

de l'aluminium. Dans de nombreux pays,-..les avantages en resultant sont

notamment une diminution du cout de la refection et de 1'entretien des

routes, des depenses d1 utilisation et d'entretien des vehicules e.t des

recettes plus elevees du fait de la charge utile plus grande des vehi

cules si on utilise l'aluLdnium. Sur les voies d'un metre ou moins

d!ecartement des chemins de fer africains, des wagons en aluminium

donneraient plus de securite, une Vitesse superieure et des.frais

d1exploitation moindres. :

24. La production, le transport et la consommation de I1electrioite

en Afrique offriront de plus en plus.de possibilites d1utilisation ou

l'aluniiniurii s'.est revele plus economique que le cuivre. La construc

tion de quelques grandes centrales, 1'electrification des cherains de

fer, 1'installation de lignes de transport par del^ les frontieres

nationales, exigeront que les gouvernements concluent des accords

de cooperation. . . ; ... ■■;.
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Conclusions et reooamari-:ta:tionp

2.5.■■ Pour., intensifies* la consbmraation et -la -fabrication- de 1'aluminium,

les pays d'lAfrique doyront-adopter- une politlque des' tarif s-1 et dss

echanges plus log-iqus. e-t-'pltm constructive-<jue celle qui est ac-ttLelle-

ment en vigueur dans certains pays...- ..,- ■. ,., ;■ , ...-,.. ..

II est recomiviande que. lea. pays ajricains ._qrganisent: une,;conf.ereace

.but le ..developpeniQ^t ..de la production..d\_aluipinium?:.l' adop.tion:-.de,-,

politj.ques..des.-KarjJfs.^^ ..de.s echan^es plus logiques.-,..- .... .,,>,.
-■■'■■ ■ ■■' ■ l~.~ . ' l~ -. - » * -. w . ~i, - - ■-* ...... -■■-:. ■■ ■ ' ■ "' — .. » ■ ■ ■' * -

26. Afin d'encourager les Africains a employe'r .davanfage 1' aiuminiunlv

au benefice de 1' agriculture? du logement? du re"boisertIent, des trans

ports et de 1'electrification en Afrique,

II est recommande que Igs gouvernements africains creent un comite

intergouvernehiental permanent charge d'elaborer un programme en

vue : a) de -determiner s'il est souhaitable ou non de recomiaander

certains emplois de 1'aluminium et b) de definir les politiques

et les programmes recommandes,.

II est egalement re_oommgndj_. d'une part, que les gouvernements

creent un comite consultatif de 1'industrie de I1aluminium, dont

les membres appp.rtiendront a des entreprises operant en Afrique,

afin d'apj,.or1;er une o.ide technique au comite intergouvernemental

et, d'autre part, qu'ils creent un autre comite consultatif indus-

triel qui reprecentera lea r:iatcriap:c qui concurrencent lf aluminium,

afin que la politique adoptee pour I1aluminium soit a 1'abri de

toute critique et que les producteurs des materiaux concurrents

soient encourages a .:',D.5iio::or leurs produits et a reduire leurs

prix de revient et de vente.

27, Pour empeclier une mauvaise utilisation ou un emploi abusif des

produits en aluminium, comma le c^s s'est produit dans certains pays

africains et ailleurc, au detriment des marches de I1aluminium.

II est recoEimande que les gcuvernements africains inscrivent

dans leurs programiiipn >;?latifs a I1 aluminium, avec l'aide des

entreprises d1aluminium- un eiieomble de directives, a lfintention



Page 8

de la masse des consomiiiateurs et des industriels pour leur erisei-

gner la facon dont il conyie.it de creer une Industrie de l'alumi-r

nium et de 1/utiliser et recommandent I1 adoption de normes de qua-

lite par les producteurs d1articles en aluminium.

28, Sn conclusion^ la creation d'une industrie de I1aluminium en

Afrlque pose des problemes coniLiUns aux divers gouvernements et ne "

peut 5tre realisee pour assurer le maximum de prosperity aux popula

tions, que par une cooperation inter&p.uvernementale a 1J elaboration

dea politiqu«s et des
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I. INTRODUCTION

O ' L ■

Objet de la_ presente etude

1. Ce-t.te etude est issue dlLUtts, .autce etude4{ rdont a1 objiei. etait

I'oxamcw des posGinilites dp^reerv^n Afriquc .do. l^Qfctrquelqwas unes

jles. premieres asei.ses.de l'iadustcie de l'aluriiinium : Jextraction ;de-la

bauxite, production: de 1' alumina, et du tffetal brut... La nouvelle etude'-

Jtiwite.de 1'ensemble de l'Afrique,:: Lee q^uelques Cas ou HI eat-fiait"- '

. mention::de 1'Afirique de l'est ji^oat qu'une importance accessoirev i ■

2V-J'Les 'possibilites sorit egalement envisagees du point de vue de

1'iiisertion de I1 indlistrie1" de l^Wluminiuw dans les objecfifs dV d^velop-

pement des pays' a:u co*urs"de 'la periode 1975-1980. ' : : "'"'''

3. On espere que le present rapport aidera egalement la CEA et les

gouvernements d'Afrique a mettre au-pbin^-Ies'-mesures'&stinge^

ter i; expansion de 1' Industrie de 1 • alianiii±:uin-'et- lorsqu-'ile d^cideron-t

d'entreprendre des.etudes;,cO.mplementaires,i: La ipseSaehfte etude1 a -egalertent

pour objet d'ehcourager les gouverne^en^a-^fric^ins a rechercher quels^

sont les emplois les plus importants de l-'alurnini-w^ que I1 on peut jus-"

tifier .et.encour.ager,. par rapport a d'autres-mat!eriaux, pour ameliorer

l'l^giene et la,:produc.±ivite des Africains.; et.^obtenir■ une augmentation"

du rendement ou un abais:sement de.s prix de revienten agriculture et -■

dans d'autres secteurs. . .: ,

4. L'etude g-fcant une etude preliminaire ne saurait gtre concluanie, ''

pour deux rais'oh's : tout d'abord, on n'a pu disposer pour sa prepara-"

tion que d'un d^lai tres restreint, d*environ deux mois. En second

lieu, et cette raison est plus importante, 1(ensemble des]possibility

de creation d'une Industrie de 1'aluminium et de quelques autre^.indus

tries en Afrique ne presente pas de certitude actuellement; elles ne

se preciseront.que si des conditions plus favorables aux investissements

1/ Vofr ^'Industrie del'aluminium en Afriorue de I'est : etude prea-
lable des possibility de realisation (E/CN. U/IHl?/ionT!
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se trouvent creees et si les gouvernements des pays d'.afrique cooperent

plus etroitement dans le domaine economique. Plus la stabilise sera

grande et plus les gouverneruents coopereront, plus vite seront reunies

les conditions indispensables pour que I1Industrie de i1aluminium

prospere. Paririi" ces conditions figurent 1'amelioration de la mise en

valeur des ressources agricoles, minerales et energetiques, des reseaux

interieurs de voie's iferreesj routes et voies navigables. Toute amelio

ration dans ces secteurs entrainera une augmentation c*e "la deinahde

d'aluminium et du noiiibre d^s industries qui peuvent partaker avec l'rin—

dustrie:de 1'aluminiuTn'les frais d1 installation des centrales electr'iqUeS|

les fr;aisr.de ;transport;7 de lo&ements et d'installations d1 hygiene com—

.raunautaires et d'autres elements de I1infrastructure. Les paye ies r

plus industrialises du monde ont ctemontre I1importance de ces relations,

lorsqu^ls ont erige leur domination sur la consommation de I1 aluminium,

Le continent afrioajjft et 1' aluminium -<-s\ ■- .

5. ™"-Depui-s la fin ct© la deuxieme guerre mondiale, on a constate de

plus^en plus que l^^rique dispose des ressources indispensables de

bauxite~ei-&e potentiel hydro—electrique et qu'elle est dans urie^sitiia--

tion strategique qui lui-'permettra de devenir l'un des plus impor-taniSs '

prodticteurs niondia&£; d1 aluminium brut exportable vers les pays'indus

trialised. iiais4'1'Afrique est encore au bas de la liste pour ia con

sommation par: habitant, et on lui assigne la meme place parrni'cieui:

qui doivent utiliser davantage ce produit, Cette place si basse

reflete 1'exptrience du passe et les conditions actuelles, mais un

changement spectaculaire pourrait parfaitement se produire si les

pays d'Afrique voulaient unir leurs ambitions et leurs richesses

dans ; des programmes efficaces de developpement, v.■. ,. i

6i -En bauxite, matjere premiere de base de I1aluminium, 1'Afrique

possede uiu tiers des reserves to'tales et des ressources non encore"'

ecoftomiqueiaent exploitables dans le monde. ; Le gisement le plus im-'-

portant est situe en Guinee, ou les reserves representent le volume -.-

le p&t&?c.Qnj.si&erable da-:ininerai.'a plu^: forte teneur dans le monde.
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On I^HY6 egalement.de la bauxite en Afrique de 1'ouest, dans, le^.-p

pays suivants_!. Angola, Cameroun, Congo (LeopoldviXle), Ghana, .iiali .-.

et Haute-Vplta; .CSte-d'Ivoire,, i.aroc et Sierra Leone. En Afrique de

llest?,0On,.en ,trouye dans les pays suivants.; Hepublique.malgache^- .

0^4^asoar^ .;iiozambique,; ilalawi (ijyassaland) et Rhodesie, Pour plus,

de details voir le tableau subsidiaire 1 qua. montre les reserves mondia-

les de bauxite connues en 1^63,

7. Les r.ess.Q.urces africaines de bauxite n'ont ete utilisees-que "■■"'-

tres peu par rapport a la proportion mondiale qui est de 33 pour 10Q.

Eliei©;ji;!appQrtent qua 6 pour 100 a la production mondiale. La plus- ■ ^ -

partie de cette production est transforr»iee en alumine en Guin^e,

transportee jusqu'aux fonderies d'alurainium europeehnes et & ia r

seule fonderie d'Afrique,. au Gameroun. :: La proportion de la produetidn'■-■'■

mondiale d* alumine que 1' Afrique transform.e en aluminium est legerement

superieure a 4 pour 100. Tpute^fpi.Sy le role que joue 1'Afrique dans

la production de 1'aluminium deyrait, normaleDient prendre plus d' impor

tance dans quelques annees, en raison des nouveaux amenagemenrts: en

Guinee et de quelques autres progres de raoindre importance realises

en Sierra rLeone et au Ghana.

8. L1 Afrique dispose: d[|.un potentiel hydro-electrique remarquable :

qui lux permet d'obtenir de, lrelectricite bon marche;, pour la produc

tion d^alwidniuBi,... Ce pateutiel est lar^eraent reparti en Afrique de.'

l'ouest et en Afrique de IVest. De reoentes decouvertes ont permis ■"■;'ix-..

de localiser d'importantes ressources de petrole et de gaz naturel

en Afrique du nordj il se peut que I1on en decouvre encore en quantites

economiquement exploitables en Afrique de l'est. Les ressources de

charbon de 1(Afrique du sud sont egaleh;ent d'une importance excep-

tionnelle et permettent d'arriver a des couts de production aussi

bas que dans n'importe quelle autre partie du monde, De meme,

1'Afrique partage avec le Canada et les Etats-Unie la possession de la

plupart des reserves mondiales connues d*uranium et de thorium employes
1 /

pour l'energie nucleaire—(

J/ Pour une etude detaillee? voir Commission economique pour l'Afrique,

SituationT tendances d'evoj.ution_ej perspectives de la production.

du transport et la distribution de 1'enerfiie electricrue en Afrique«
E/CN.14/EP/3, Premiere partie.
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9. line societe'&*aluminium s'est interessee pendant quelques annees

a l'eiploiNation dugaz nature1 d'Algerie oomme source^eventuelie.

d'ener&ie'pour le fonctionneinent d'une fonderie. liais c'est le poten-,

tiel hydfo-electrique" de I'Afrique qui a le .plus retenu 1!attention^ . ,

dans'Tes recnerches sur les possibilites de 1'aluminium. Les re.cheroh.es

■y'ni "about'i a la "inise en oeuvre d'ouvra^es hydro-electriques, .en cours o

de cons-fcruction au Ghana (Volta)et en RAU (Egypte, a Assouan); les

ouvrages>iproje%:es! soht achleve's: aU tfameYoun ;'(Bainaga) "et eli"2atatie e'i

Rhodesfe XKa^i-Ua).1 :I1 exists■ e^alfemdnt-iid8iJ3CJ proj"ets d+ttuVi-agie^ en •

Guinee-e* dahs -les -'deux1 i^gjAx'blittu^s du Congo." 'Une fbHdefife; ^aluminium ^

utd-lieaht ^-^ene:rgie b^di^auliq^^14fonc;tionner W Cafeero'u^l'V^ uiie alit^e' est^ "3

'1 eri; Reptibl'ique
en ^ bbnstrub'tib'h au-Gb:ah!a; et une/: e'tifln/;

ife-V"10. Or/- a'^r^'po's^'d'feh obnsi;ruxre uneven* Angola,1; iJ -'*■'' '--'- "'

10, ^Alors" qu'en '{$62 la capacite hydro-electrique amenagee en Afri?jue

representaiL^^ pour lob' seulement du "total mondial, let continent ^is-

pose dV 32"pour' 100 (dans 95 pour" 100 des oas) du potentierl stable} ^.r.

plus que tout; "au^re continent. C'est ce potentiel que I1 on trouve

concentre" en particulier dans le bassin du Congo, et la, presence de .

bauxites africaines- qui retiendront dans les annees a venir l'interet

que ltohj:porteG:a:">'ltle^pahM%h'ae":l»dndustr^^ en" Affiqiue. '

Le tableau::ci--apres resrimfe!;-l:a;;-place-- ii"e^-'''re6sourceV-^dro-61ectriques' ""

de l'Afriqf.e-r dt^ns--I1 ensemble -du moiide,- et ieLtableau subsldiaire 2 "

presence les details $6ur c'hatTue--pays d+Afrique-» '" """'i' "J"

':', ':, ■ :■■>''' 0'
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Puissance hydro-electrique mondiale, existante et potentielle

Region

Puissance

.existante

(Approximativernent
■ en iiW)

31 dec. 1962

.Estimation du

potential theorique

"brut (iii-v) ;

Q 9
iiOyenne .

arithmlt'ique

Anierique i

-'Hord, centre et Indes

occidentales

- Sud ^ t

Afrique

Asie

Australie et Oceanie

Europe ...,..,,....„.

Pourcentage de I1Afrique

dans ce total ,

90.065

50.750 " ■

176.'677

160.826

18.600

54.687

551.605

270.O89

• 471.-B5O-

684.680

944.153

143.750

209.505

2.724.O44

1,8 )o .32,2 25,0 54,

a/ Dans 95 pour -100 des cas,

b/ Comprend la Russie d'Asie.; La plupart. des installatioaa sont
dans la RUssie d'Europe.

Source 1 Loyd L. Young, Summary ^f Developed and Potential Waterpower

- ■" '■ of the United States and Other Countries of the "world, 1955-

1962, Geological Survey Circular 483, U.S. Geological Survey.
Washington, 1964 j p. 7. ~'

11. En 1964, 1'Afrique n'avait qu'une seule fonderie d'aluminium. " v'

Situee au Carneroun, cette fonderie, d'une capacite de 51.600 tonnes

(57.000 tonnes courtes) assurait a l'^frique un peu moins d'un pour

100 de la capabite mondiale. : La fonderie de la Volta, en cours de

construction au Ghana-, auraune capacitl supplementaire de 115.000

tonnes environ et comniencera a produire en 1967, pour atteindre plus

tard une capacite de I65.OOO a 250.000 tonnes. II est possible qu'une
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autre fonderie, qui aura une capacite de 2k.000 tonnes soit construite

en RAUj les autres fonderies dont la construction a ete proposee a,

divers moments au cours des dix dernieres annees representent en tout

une capacite d'un,million de tonnes environ (1.113.000 tonnes courtes)

reparties entre 1'Angola, la Guinee et les deux republiques du Congo.

Si tous ces projets etaient executes, la capacite de 1'Afrique attein-

drait 1.447,000 'tonnes environ, soit 12 pour 100 de la capacite mondiale

existante, en cours de construction et prevue, conformement a la situa

tion connue en 1964. Le tableau A de l'annexe A contient des details

a ce su.jet.

12,' .En :revanche, 1'Afrique est loin d'avoir des debouches' iriterieurs

suffisa#ts pour 1'aluminium. En consequence, 'la plug 'graride partie de

la qapaolte de production du metal brut actuellement Obtenu par les

fonderi.es en service et la presque totalite de la capacite des fonderies

qu'on-se propose de construire ' sont tributaires de's de'rriandes auxquelles

il sera possible de repondre en dehors de l'Afrique. Les realisations

individuelles des pays afric^ins n'ap^orteront aucun changement important

sur le marche de 1* exportation de 1' alurainiutoy car il faudra"que lrAfrique

atteig-ne un stade de developpement bien superieur ava-nt qu1 elle pursse ■

organiser de vastes marches interieurs de 1'duminium. ... :.

13. Sn i960, d'apres les estimations, 1'Afrique et le .uoyen-Orient

consommaient lf equivalent de 26.500 tonnes (29.000 tonnes courte.s)

d'aluminium de premiere fusion, soit moins de un pour 100 de la consom-

raation mondiale1. La pius-grande partie etait utilisee par 1'Afrique

du sud. La consoi,unation moyenne par habitant etait de 1' orcJxe de 90

grammes d'aluminium par an. Ce n'est la qu'un chiffre statistique qui

risque fort d'etre inexact, car la plupart des Africains utilisent

1'aluminium sous une forme qu'il n'est pas toujours possible d'iden

tifier facilement, Cependant, la moyenne statistique d1utilisation

de I1 aluminium est bien superieure dans d1 autres pays --..mo ins developpes;

elle atteint 45j ..grammes par habitant en Amerique latine et 317 grammes

environ en Asie et en Oceanie. ..; ■ .
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14. On a estiroe qu'entre i960 et 1965, la consommation africaine

d'aluminiura sfes| accrue sensiblement, au point d'atteindre un peu

plus de 30.000 tonnes (55.000 tonnes courtes), d'apres les indications

disponibles sur 1*importation. La demande prevue au i.oyen-Orient et

en Afrique pour 1970 est de 55,000. tonne's .d'apres les indications

~cbnhues en'I960? elle est maintenant depassee. La consociation d(alu-

. minium, .par habitant a legerej&ent augmeiate en Afriq-ue,- raais..peste--infe-..

rieure' a 160 grammes par personne et par any ce qui place' le continent

enbas de laliste des pays du monde, si 1'Afrique du su& est consideree

a!part. II est probable que les regions'ihdustriali;s^es resterohten

tete.<&es pays qui ont une forte consomraati©n mondiale ;par habitant,

Le^tableau resume ci-apres, qui groupe la consomination mondial^ et-' ^

la consoiiimation prevue jusqu'en 1970 peut @tre interprets sous la

forme de deux questions presentees aux gouvernements africainsl-r

'-; 1J" aahs quelle proportion la production de l'Afrique pourrait-

elle satisfaire 1'accroissement prevu de'la demande mondiale

d'aluminixuni et

2) comment l'Afrique peutTelle proceder pour augmenter sa propre"

consommation d(aluminium, a mesure qu'elle sfefforce de com-

bler 1'ecart important qui la separe des pays plus industria

lises en consommant une grande variete de biens et services.
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1-2

Projection' && la' 'co&somciation d'alumi&ium de premiere

itt-^ ■ totale" -e-t- iaondiale-', 1970

■■.-..-. ■-■■■ ' t&lliers de tonnes Kilogrammes par- habitant
Region , ,, . . rT- -^—-—-~— ..., .r., .

'Jl '"■ ■■■■■' u ' ' 'Y960" 1970 ' 195° \ i960."., .1979;

du.nor.d, 2.004 ..3.958 5k?25 , «

latine, ....... , ,_ < 85 . 265 0,226 r :(.

I%rche commun europeen ,591:,., 1-14.9 0,907 ... 3,038 . £,395

Autreq pays d'Europe .., ,436 _■ . 774 ^269; :;;2,81T, ,-,4,5S©

lioyen-Orient.et Afrique ,^..2^ ,; 5O-/Q,O45 .^^

Asie et Oceame * .,.,.. .■ c^f- 57P ;. vj '-'ff^ ^ , *

URSS, Chine et autres .... .,,.. ... ■ . ..■,■;.-: ■■i--r-^:---- "-„" :;l' r^ri"
pays' communistes ...,' 943 2.494 0,272 0,907 1,995

mondial'^.t 4.£23" ^9.237 0,634 ' 1,450 "2,721

a/ Chiffre depasse en 19^3- r , . .,,, (

Source V Kaiser Aluminium and Chemical'Corporation, Novembre 1$60,

I^. On"peut "faire observerle nouveau qxie, dans la mesure ou les pays

africaine ind^pendants choisissent"d'alimenter une fraction substan-

tielle des marches etrangers de 1•aluminium, ils s'en tiendront a la

pfaysionomie anterieure du marche. II peut y avoir une difference, dans

la mesure ou ces pays peuvent retenir a l'interieur de leurs frontieres

une proportion plus importante des impots et des benefices preleves

sur la valeur de la production, ou Men ils peuvent obtenir, en echan-

ge de 1»aluminium, un plus grand nombre des biens et services qui sont

necessaires auz economies africaines. Toutefois, les pays africains

s'eloigneront nettement de la tendance anterieure, dans la mesure

ou ils etabliront eux-memes le schema de leur consommation d'alumi-

nium et en particulier, ou ils emploieront ce metal pour fabriquer

des produits qui reviennent moins cher que lorsqu'ils sont fabriques
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avec d'autres material La ou il sera possible d'utiliser V aluminium,

les gouvernements devront employer les moyens les plus efficaces pour

en intensifier la consolidation, afin d-augmenter le bien-etre des po

pulations et le revenu national.

Attitude reticente des pays en voie de developpeaent a l'egard de la

production d'aluminium

16. La production d1aluminium de premiere fusion exige beaucoup plus

de capital** par unite de production et par employe que la plupart des

autres industries de base. L'ampleur des depenses d'equipement pose

done la plupart du temps aux pays en voie de developpement la question

de savoir si la production d(aluminium de premiere fusion, compared

aux autres besoins du developpement industriel, correspond a la meil-

leure facon d'utiliser des capitaux rares. Ce probleme est encore plus

important lorsque certains capitaux doivent etre trouves dans le pays?

il l'est moins lorsque la plupart des capitaux viennent de l'etranger.

Une attitude reticente des pays africains lorsqu'il s'agit de mettre

en place les differentes phases de l'industrie de l'aluminium est

particuliercmant justifiee, alors qu»on pourrait avoir tendance a se

laisser emporter par 1»expansion spectaculaire de 1 Industrie de l'alu

minium au cours de ce siecle, et a ne pas tenir compte des differences

que presente la valeur de l'aluminium pour les pays industrialises et

pour les pays en voie de developpement. II peut done gtre interessant

d'etudier sommairernent, dans la section suivante, la situation qui

fut jusqu'a present celle des pays en voie de developpement, face a la

croissance spectaculaire de 1 Industrie mondiale de !•aluminium, et

d'examiner quelle position ils peuvent occuper si cette expansion se
poursuit.
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II. I^S PAI3 iiiJ VuIZ K

luUH jt L'INDUSTRIE ^OmiALE DE

Bxpansion-d£_J_^ind;u£trie_jiiondiale de 1' aluminium

1. L'aluminium est, d'uii point de vue commercial, un metal jeune,

ne au ^Oeme siecle. II „.a ete admis a grande echelle dans la plupart

des pays du monde que depuis 20 ans. Jusqu'a la deuzieme guerre mon

diale, la production mondiale etait faible, comme il report du graphi-

que oi-apres, conformant a un document de la Conference des Nations

Unies sur le commerce et le developpement (1564). Au cours des dix

annees qui ont suivi la guerre, cette production mondiale a depasse

oelle de cuivre, de plomt et de zinc. Aux tftats-Unis, il est devenu

le metal le plus important apres le fer et 1'acier; les consequences

de la guerre ont considerablement stimule son emploi.

2. En 1938, pour se Preparer a la devutieme guerre aondiale et utiliser

1'aluminium dans la fabrication dea avions, VAllema^ne etait le plus

important producteur d'aluminium. Cependant, les L'tats-Dnis 1'ont rapi-

dement rattrapee, depassee de beaucoup et ont produit six fois plus pour

construire 100.000 avxons, au plus fort de la guerre. Cette experience

et la formation aux ^tats-Uais de plus d'un million de travailleurs de

l'aluminiun,, ont jete les bases de la popularity de oe metal. Cette

popularity s'est repandue 4 travers le monde. Elle a touche tres lar-

geaent d'autres pays industriels et, a un degre moindre, des pays qui,

pendant des siecles, avaient connu d-autres metaux, en particular le

fer, le cuivre et le bronze. Ainai, en Afrique aotuelle,,ent, de petites

usmes fabriquent des artxoles en aluminxum tels que les ustensiles de

oiusine et les toles de couverture; elles se trouvent en Algerie, en

RepubHque democratique du Con6o, au Cameroun, en AM (Sgypte), au

Soudan, en Coie-d'Ivoire, au Ghana et en Nigeria. En Afrique de 1'est

les pays suivants fabriquent egalemenx des produits en aluminium :

Ethiopia, Tanzanie, Kenya, Burundi. Rwanda, Ouganda, Zambie et Rhodesie.
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PICTRE II - PRODUCTION MOMMALB DE METAUX NON FERREUX DE 1801 3. 1961
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SOURCE : Metallstatistik, Kctallgesellschaft tire de l'Aluminiura,

industrie d'exportation, Conference des Nations Unies sur le

commerce et le developperaent, E/Conf, 46/p/lO (Coraraunication 10)

document redige par H. Bachmann, 4 fe"vrier 1964.
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3. . .Au-debut- &e lav. deuxleiae" guerre ■ mondiale, dix fruit pays' cbnprehant

les principales nations industrielles, produisaient" de'T1 aluminium de

premiere 1'usion. .Sept autres ^ays ont .co.nuiiencg ,-entr.e 1§4A:.§^123^—^--—■

Six pays, enfin," auront tres bientot pour la premiere. fois des: ,fpnder._ies

d'aIiaraiii!tu!fa.i''"Treize pays encore en Europe, en Afrique, en Asie et.en.. i

Ameriqiie^ dtrsud, ' vont construire des fonderies et? par 1! i^termediaiye

de leurs goUVeniei^ents, ont pris des insures afin d'interesser .les , ,

indu'^triels a "la construction d'usines d'aluniinium.: Dans _la plupart : . ,

des dix liuit pays qui sont les plus anciens producteurs. ,d' al,uiainium_.. ..._

brut,; on elabore des plans pour auynenter la capacite de production.,. .-.-

4. Le tableau ci-apres, ..wont.re ,1'expan^iqi;- re-elle 'et. .evontuelle. de1 la'i; :

production d'alwdnium br.ut de^uis \l.a-.d!euxie.i,ie guerre; .raondiaiLe/^l'-impul-^"

sion venant des anciens pays, industrialises et. toupiiant": ensjixte"-l-e's:'pays

plus jeunes en vpie.de. de.veloppe^ent, .. Lej& (pays africains sont

18 pa^Js;;pr6duc'teurs

depuis le debut de

la deuxieme guerre

mondiale, en 194Qr

"Sept nouveaux pays

dev.enus: producteurs

entre 1941 et 1964.

Six pays, devenus ., ,.Trei^.e ,pays,>

producteurs entre qui esperent

1965 et 1967. deveni#'-pro-':

ducteurs.

BU MORD

Etats-llnis

Canada'
•Inde (, 19,41)
Bresil (1951)

l-lour^anre -i; ( 1 c/^

Guyane, hol^an

daise '(1^65)

Argentine""

Congo (Braz,)
-'-Ctori£o_ L( teopbld

Au-oi icKe

France- ■' -

Allemagne

Hongrie

Italie-' ■•

Norve^e ,,

.Sspagne

Suede ■ ■ ■'

itoyaiime-uni

URSS, ■ ,

Yougoslavie

Cliine ■-:'' ■■ ■ ■:. -■ . ■

Japon (y compris

la Coree du nord

et Foriuose)

Tchecoelovaquie (1953) ^
"Pblbgne ■ ( 19'54)' " 'Gfrece ' ( 1 V&
aAustralie (i.y.55)^ ■--■■■ Pays-Bae :{-

Caraeroun (1957) =. L
()

Indonesie

2elande

Angola portu-,,

■ ~l''£&£&*£'l'y '"'
Republique

ItiiU (iilgypte)



Z2

La production reelle d'alumxnx-um brut de chaque pays en 1?63-*igura
au tableau subsidiaire 3.

-aug Pass>§s et/P,Lf.ia»g.jlg_croiS:san6a mondial de 1'aluminium

5. au cours de 6o' annees allant de 19oo'a 196O, la production mondiale

d alumxnxum a-profereBB* au taux annual'compose de 11 pour 100 par an

aoit l'equxvalent de la'dei.ande, qui'a double tous les sept ana. Au'

cours des diverses decenniss, ce taux d'accroisseeent a varie; toutefois,

pendant lesannees recentes, de 195O a 196J; il a oscille en moyenne

autour de 11 pour 100 par an. xoutefois, la plus forte expansion s'est

produite aucours des cinq annees 1556' a iy55, stimulee en partie par

la guerre de Coree.. En 19>5 ef 1963,^0* a enre&ietre ' une' diminution

brutale de la croissance,, Buxvie en 196*/65 d'une reprise et d'un taux

elevei cependant, leS eS*inrntionS ne co'ncluent pas, a long terue, au

mainUen constant du tau^cde 1, pour- 100. Les taux d'accrcissement mon-

dxal enrebistres figurant au tableau subsidiaire 4, jusqu'en•1963r annee

ou la production a atteint 5,5 iilliona de tonnes (6,1 milliona de tonnes
courtes). .

6>. ll y a Ueu dt3±§nalsr 1ue> dal^ ce tableau subsidiaire, les pays
non oo^uniBtee aasurent environ les trois quarts de la production mon-

diale.actuelle d'aluminium et les pays oo^uniatea, presque un quart.

L'UHSS a ppogreB« rapidement depuis 194o; ' pour fournir environ 17 pour

?00 de 1-aluminium de premiere fusxon produxt dans le monde, et la posi

tion relative des Etats-Dnis qui assuraient 38 pour 100, a declxne loge-

rement depuis 1940. Lorsque 1'URSS eat passed 1'etat de pays en voie-

de developpement a celui de 1'un des premiers pays industrxalises du

monde, !-aluminium a jou« un role de premier plan' daiis cette evolution.

II a figure dans les objectxfs du plan septennal 1959-1965, du gouver- '

nement sovietique, qux s'etait fixe un taux annual d'accroissement de - : '

la production de 16 pour 100; ce chiffre n'a toutefois pas ete atteint.

7. L'etude des projections de la demande et de la consolation d'alu-'

minium entreprise par different or^anxsmes et experts, pour 1- ensemble

du globe et pour divers regions et pays, a ete achevee en 1965 par une
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agence gouverneruentale des Etats-unis. Cette etude a eoncXu qu'au ^

cours des prochdines decennies dans le aonde, le taux de croissance

de 1^ production "d^aTuininiiim se ralentira et passera a 6 et 8 pour

100 par. an;, en, JSur.qpe ;occidentale, le taux annuel oscillera entre

4,7 et 7*2 pour 100, aux i^tats-Unis entre 5 et 10 pour 100 par an,

et daiis-lBS-paytf-eta-eipiaftBion, URS3.,- Japon> -Inde et Australie,. les

chiffres maximums seront de 9 et 15 pour 100. Dans 1'ensemble, on

s1 attendqi-Q "dans'les pays en voie de develop'pement la consommation

augmente plus rapideraent, m^is a partir de taux plus bas que dans les

pays industrialists.""" On estime qu'aux Btats-Unis, la concurrence accrue •

d'autres materiauxet 1* accession gbneralisee a une plus feraride^maturi'i^ ^

eWomique, contribueront'au ralentissement du rytlirae de crOisSanoe deri ;^'

la consommation de'l'aluminium. Le tableau subsidiaire 5 Resume l^s

diverses projections de la demande et de la production.

8. De leur cSte,, les pays africains en yo^e.de de^yeloppement, auront

la possibility d'approvisionner les marches mond^-aS;JL^bal—i^1?m[ ^ . ■_ 7 ■
et leurs propres marches, en bauxite brute ou en alumine, produit inter-

mediaireV en" aTuiiiihi*uTirT3rT3t Bt en" "energie electrirque""iie©ie3Qu.i-r« a xa

production d'aluminium. Les projections prevoient que la demande mon- ■

diale'de ees divers matlriaux doublera tousiles dix ou quinze ans pen-r- .

darit;-quelques decennies.** II s+ensui-t qu'en .1^75, ou I98O, les besoins^. ■

mondiaux d'aluminiura seront, dans 1'ensemble^approximativeraent douses,

de ce qu'ils etaient en■" 1563. H faudra dome caaque annee les quantity ■.

aupplementaires suivantes ;

-■'■' -■'biuiite " 30,5 millions de tonne's :(j0" millions de tonnes^>:

- alumine. 1.0,8 millions de tonne's" (12 millions'de "tonnes "
-'■'•■■■■- ^ ■■ ••■■■■ ■- +:~:.ji.- a ■. . . ■ 10 ,:.,:.■... ....... ■. courteis;

~ " '_ electricite 10,5 mil lions de kiloWatts de p*uissance toujours

'disponible

'"""■"- alumihiura ' 5,4 millions de tonnes '(& milliotis de -tonnes

Si la detaatid'e d'-aluininiui^ doublait de nouveau de ,X%0 a 2000, le.s.

tites sUPTJleutentaires n^oessaires chaque annee par' r.apport a 1?4-3j 0
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seraient a p'eji pres leg sui:vantes;1

- "bauxite "91>4 million's de tonnes "(yO "milliona"de tonnes'"""'''"'

- alumine- . - 32,6-millions de tonnes (36 millions de tonnefi : ■■'" ;

..'!,£. ■■:■....". ■■{.:{ "l;.", ■" , ■ ; ....-; ■ ■■■ ■ :, ... -. COUTte.s).

^ricite 32 millions de kilowatts de puissance toujours...
disporiible ' ' ' '

- aluminium J 15,3 millions fie tonnes (18 ndllions de tonnes

9. La cro'issance de l'lridusirie de I'aluminium exigera egalement ■■■••'•

d1 importahtes quantites suppleraentaires" d* autres materiaus, en parti- '

culier des erectrodes en cnarbon fabriqules"a. partir du coke de'petroie,

de la cpyolit!he eynthetique, de la soude et de la chaux o'u de'°Ia'so'ude "':

caustique et du combustible pour^'les usines d'aluminei' "Les pays en ' '"

voie de developpei.ient peuvent' se procurer certains de ces ma-te^'iaux "

indispensables,. .raais leurs ressources principalles se composent da bau

xite, d'aluminey d'aluininium^et d'ener^ie electrique, : .' >:■ .. : ...

Investissements, capacites et oouts aux differentes phases de' la produc-

tion de 1'aluminium " J -■...■■.■.■.-.. . ,■■... .l ■■ . ■■.■..

'■■: ■ ■ -1 - ; '..""■■■... j .r.s.} 1, ' ■ . :. .-■ 'jj.o

10. Les differentes phases de la production de 1' almainiuni. sont brieve-

ment decrites^ a 1'annexe B, qui donne egalememt des schemas et des exem-;

pies concernant les _inyestissements requis. Les schemas spnt, extracts

d'une analyse ^globale portant sur les materiaux et les inves.tiss.ernejits

qui sont necessaires pour les diverses operations d'installations de

capacites differentes - analyse parue dans le document "Pre-Investment

Data on the Aluminium Industry", redige par Jan H. iieiraers pour le

Centre de developpenieat industriel de 1'Organisation des Nations -Unies

(ST/ECU/COHF.I1/L.24, 28 Janvier 1963). La rentabilite de la produc

tion de1 I1 Industrie mondiale de l'aluEiinium a ete egalement resumee

par le Professeur Hans Baohmann, dans une comiuunication qu'il a pre-

sentee 4 1^. Conference des Nation's bnies sur le 'commerce et le develop-

pement (Qeneve 1964), sous le titre suivant : %*;aluminium, .Industrie . r

d1 exportation1!. (^/C0NF.46/p/i0r conu^unication. ;N° 10,, 4 f^yrier 1964).,
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11. Farmi ies conclusions qui decoulent de 1'annexe B consacree aux

pays en voie de developpement,' nous citerons les suivantes :

a) La bauxite restera la matiere premiere principale pour la

production de 1'aluminium, aussi longtemps qu'on pburra s'en

, procurer* a am prix de revient acceptable au lieu d'expedition

(soit, en^general, 2a 4dollars des Btats-Unis par tonne

forte) . auquel s'ajoutent diverses redevances et taxes percues

par le pays producteur et le prix du transport aux lieux de

reception. Les mineraux de replacement sont abcmdants mais,

dans, les conditions actuelles, plus chers a utiliser que la

bauxite. Les pays industrialises dependent de plus en plus

des pays tropicaux producteurs de bauxite.

b) Les.capacites et les couts de production a ses differentes

phases sont d'une diversity considerable dans les difjjrentes

regions du monde. La capacite des fonderies va de moins de

10.000 tonnes par an a 100.000 tonnes et plus. Ce.s derniers

temps, le prix au kg des lin^ots a la fonderie variaijt de

31 cents des. iitats-unis a. 60 cents. Sur certains marches

interieurs, ce chiffre atteignait 82 cents, tandis qu'au

Canada, le i-rix a 1! exportation, quelle que soit la destina

tion n'etait que de 50 cents. Les mesures de protectionnisme

ont permis aux petites fonderies grevees d'un prix de revient

eleve de desservir les marches nationaux, mais non de soutenir

la concurrence sur les marches internationaux.

c) Cependant, oh constate dans le monde une tendance a construire

des fonderies plus importantes dont la capacite optimum doit

atteindre 100.000 tonnes metriques par an. La nouvelle ins-

'■'' tallation en cours de construction au Ghana illustre cette

tendance.

d) Aux ^tats-Unis, les investissements necessaires a la creation

.d'une fonderie inte^ree de cette capacite — utilisant la

bauxite de gisements etrangers et composee d'une usine d'alumine
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associee a une centrale electrique - seraient de l'ordre de ■■

140 millions de dollars des iState-Unisy■ soit au minimi de '

1.400 dollars par tonne metrique.

e) Ce chiffre .se^decomposerait coiuir.e suit';:. 16 millions pour

la bauxite, 30 millions pour l'usine-dfalumine, 70 millions

pour la fqnderie et 24 ,ou 72 millions, ou davantage1 Encore

pour l'ener^ie selon quei la central© s!eradt .t'herm'ique ou

hydro-electrique. __■■■.. . ;. .;■■.-_, ■_... -. ■ -.■ ... ■,

f) Dans une entreprise intggree de ce"genre, la main-d'oeuvre

totale serait faible (e.000;travailleurs seulernent), dont

-c-hacun necessiterait un investissement d'au moins 70.000 dollars

g) Cependant, une entreprise inte6ree protegee, a,yant un prix de

r^vient eleve, comme en Inde, a fonctionne jusqu'a ces dernieres

■anilees, avec une fonderie'd'une capacite infcrieure a 6.000

ibnries, une fabriqiie d'alumine d'une capacite de 14^000 tonnes

ei une usine de transformation, alors que I1ensemble'des inves-

tissenfents necessaires a ces'installations etait inferieur a

I6']millions de dollars. Une telle entreprise ne'pouvait pas

soutenir la Concurrence siir "ie marche international.

h) Les principaux elements ,du oout des lingots d'aluminlum livres

sur le marche sont les suivants : alumine, energie et transport

de tous les raateriaux entrant, dans la fabrication.

i) Dans les pays en voie de devettoppement, nombreuses sont les

usines de transformation de 1'aluminium qui ont une capacite

inferieure a 2,000 tonnes pa£. an et qui investissent, dans

leurs ateliers, des sommes allant de 50.000 a quelques.. cen-

taines de; milliers de dollars. A mesure. que. la capacite aug-

mente et que la production se diversifie, les investissements

atteignent des millions de dollars. Dans les unites de pro

duction, les effectifs de main-d'oeuvre et les investisaements

sont beaucoup'plus iuportants que dans les entreprises inte-

grees. Pour la main-d'oeuvre/ les effectifs sont plus que

decuples.
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11. Farmi les conclusions qui decoulent de I1annexe B consacree aux

pays en voie de. developpement, nous citerons les suivantes :

a) La bauxite restera la matiere premiere principale pour la

production de. l'aluniiniurti,.: aussi longtemps qu'on pourra s'en

procurer a.,un. .prix de -revient acceptable au lieu d1 expedition

(soit, en general, 2a 4; dollars des Etats-Unis par tonne

forte) auquel s'ajoutent diverses redevances et: taxes percues

par le pays producteur et le prix du transport aux lieux de

reception. Les mineraux de remplacement sont abondants mais,

dans les conditions actuslles, plus chers a utiliser que la

bauxite. Les pays industrialises dependent de plus en plus

des pays"tropicaux producteurs de bauxite.

b) Les capacitls et les couts de production a ses differentes

phases sont d'une diversite considerable dans les differentes

'regions du monde. La capacite des fonderies va de moins de

10.000 tonnes par an a 100.000 tonnes et plus. Ces de.rniers

:' temps', le prix au kg des lin^ots a la fonderie variait de

3T'cents des iiltats-unis a 60 cents. Sur certains marches

interieurs, ce chiffre atteignait 82 cents, tandis qu'au

Canada, le ;.rix a 1'exportation, quelle que soit la destina

tion n'etait que de 50 cents. Les iuesures de protectionnisrae

ont permis aux petites fonderies grevees d'un prix de revient

eleve de desservir les marches nationaux, mais non de soutenir

la concurrence sur les marches internationaux.

c) Cependant, on constate dans le monde une tendance a construire

des fonderies plus iniportantes dont la capacite optimum doit

atteindre 100.000 tonnes metriques par an. La nouvelle ins

tallation en cours de construction au Ghana illustre cette

tendance-.

d) Aux iI!tats-Unis, les investissements necessaires a la creation

d'une fonderie inte&ree de cette capacite — utilisant la

bauxite de gisements etrangers et couiposee d'une usine d'alumine
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associee a une ceritrale electrique - seraient de l'ordre de

140 millions de dollars des i3tats-Unis, soit au minimum de

1.400 dollars par tonne inetrique „

e) Ce chiffre se decomposerait comme suit ? 16 millions1 pour

la bauxite, 30 millions pour l'usine d-'alumine, 70 millions

.pour la fond-erie-et 24 ou 72 millions- ou1 davantage' -'encore

}:;r:-!'. pour l'ener^ie selon que la-cehtrale seraiV thermique ou

- :•. hydro—electrique. :. /

■ f) Dans uhe entreprise integree de ce genre, la main-d'oeuvre

totale serait faible' ("2.000 travailleurs seulement), dont

chacun necessiterait un investissement d'au moins 70.000 dollars

g) Cependant, une entreprise inte^ree protegee, a^ant un prix de

revient eleve, comme en Inde; a fonctionne jusqu'a ces dernieres

annees, avec une fonderie d'une capacite inferieure a 6.000

tonnes, une fabrique d'aluraine d'une capacite de 14.000 tonnes

et une usine de transformation, alors que 1'enseir.ble des inves-

tissements necessaires a ces installations etait inferieur a

10 millions de dollars. Une telle entreprise ne pouvait pas

soutenir la concurrence sur le marche international.

h) Les principaux elements du cotyt des ltngqts;d|aluminium livres

sur le marche sont les suivants Ls-:al-umi.ne, ,ener^ie-.et;.transport

de tous les .materiaux entrant,.,-dans la. ^abricatian.

i) Dans les pays en voie de developpement, nombreuses ;sont les

... usines de tcansforLiation de 1' aluminium qui orjt-une_ capacite

. ■ ., infqxieurQ .a. 2,000 tonnes par an et qui investiesent^dans

_. , ; leur,s ateliers, des soiiimes allant.de 50.000 a quelquejs cen-

. taines de milliers de dollars. A mesure que la capa.cite aug-

mente et que la production se diversifie, les investissements

atteignent des millions de dollars. Dans les unites de pr-o-

duction, les effectifs de main-d'oeuvre et les investissements

sont beaucoup plus iLiportaivts que dans les entreprises inte-

grees. Pour la raain-d'oeuvre, les effectifs sont plus que

decuples.
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12. Pour les pays africains envoie de develcJppement, LlexpaRsion

future de 1' Industrie r;ondiale -de 1' aluminium souleve un .certain , ..

nombre de questions' s - -" '"' -■ ''' ■-"■.■ "' ,\ ■■..;■ ■■ [

a) Dans quelle mesure 1'Afrique fournira-t-elle de' la bauxite :-

aux autres regions ? " ' " ■■"-■--■

;. Jp) Dans quelle mesure I1 integration de 1' industfie1 africaine

permettra-t-elle de produire de 1'alumine'et du metal pour

I1exportation ?

c) Dans quelle mesure 1'Afrique developpera-t-elle ses marches

.h.(. : interieurs d1aluminium ?

13. II ^-^y a pas de reponse simple et incontestable a ces questions :

I1Afrique possede d1importants gisements de bauxite et des ressources

qui lui permettent de produire de l'ener^ie electrique a bas prix.

3)fautres pays disposent egaletnent de reserves appreciables de bauxite.

Parmi ces pays, bien rares sont ceux qui, comrae 1'Sfrlque, ont des

ressources d' ener^iV" hydro-elec-trique economiquement, gxp.l:Oitabl?Sj mais

certains d'entre e'ux1-possedent. des ressources. en combustibles do^t. ^'ex

ploitation est' rentable.1 Qui; plus est, dan^ les pays .les-plus indus

trialises, fe prix de revient actuel de l'energie tberiraque — et peut—

§tre deniain de I'ehergie* nucleaire "- est aujourd'hui relativement abor—

dable, si bien q'ue'ces'pays-peuvent ir^.planter et implantent act-uellement

leurs nduvelles fonderies sur l^ur propre territoire, au.lieu de chercher

toujours'a les placer a proxiuite cles gisements de bauxite. Les'pays

ont done uneL grande liberte de choix puur determiner ,1'emplacement de

leurs usines d'aluinine et d1 aluminium, et cette liberte n© conn^it de

restriction q.ue lorsqu'il s'agit de s1 approvisionner en bauxite.

Industrie mondiale de 1'aluminium de premiere fusion.t capacite de :

production %t concurrence - . : :

14* La participation de l'Afrique a l'indust'rie de l'aluminium est

conditionnee par le norabre relativement faible des entreprises privees

qui ont la mainmise sur la "plus grande partie de l'industrie mondiale,
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par le.role qui tend a croitre des .entreprises d'etat dans certains •■

pays et par le desir qu1 epro.uvent d'e nombreux gouvernements de stimuler

les entreprises privees ou publiques au moyen de subventions ou d'autres

formes d'assistance. Cette situation constitue..un obstacle pour la

plupart des pays africains. En effet i

a) ils n'ont pas les vastes capit&ux. et. les autres resources

qu'ils pourraient offrir soit a des s.oci&tes privees soit a

des entreprises publiques qui leur appartiennentj

b) il leur reste encore_.4. realiser la atabilije. et la.;_secuf-ite

politiques necessaires pour att.irer;.JLe: tiaximum de capitaux

provenant de source privee ou, si cela est souhaitable, d1en

treprises regies par'des gouvernements etrangersj'

c) ils ne disposent pas encore de cadres techniques et adminis-

tratifs capables de creer et de faire fonctionner une industrie

de l'aluminiuffl.

\5»--: ^a structure de I1 industrie ruondiale de I1 aluminium est decrite a

1'aanexe A. .On constate que les entreprises privees possedent ou admi-

nistrent les deux tiers de la cagacite de production, tandis que le—'-1-.

reste est entre,les .mains des gouvernements, nbtamihent 'ceux des pays : ■

co.miuunistes. En dehors des pays communistess six. soCSie'tes seulement

possedent la Iiaute main ou exercent une influence ,■ grace a uAe parti

cipation minoritaire,. :sur la plus grancle partie de" la'capac±te": de pro

duction d(aluminium .'de premiere fusion. Dix petites societes privees ;

en possedent environ 12 pour 100 et les gouvernemente non com^unisies ■"

environ 10. pour 100. ■ ,■•...■.....

16. A I1 annexe A, nous constatOns que les socie"tes privees qui ont

une pofiition-_dpminanrt;e.J.:Be..fpnt -wie. concurrence acharnee afin de . gagner--

du terrain sur les divers marches mondiaux et que, par. ailleurs,- elles

ch^rchent de plus, en plus, a former des entreprises communes pour parta-

ger les risques d1investissements. Les societes privees et les gouver-

nements parta^ent les risques de 1'entreprise et une certaine assistance
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mutuelle s'.instaure e.n.tre. gouvernements. :Le nombre ue gouvernements

qui possedent. une.participation directe danscette industrie ne cesse

de crpitre, bien.. c^ils .i"assent ■generalement appel al'aide fies entre-

prises privees. .Certains d'entre eta: ont encourage 1'expansion de la

production .&'aluminium de premiere fusion dans des proportions qui

depassaient.les besoins du raarche interieur| ils se 'sont done tournes

vers les.marches.d'^^portationJpour voir dans quells mesure'ces marches

pourraient. absorber-,1'excedent .de la production, mSme si cela devait

comporter une .reduction..S-Ur "les prix de1 ve:nte du metal. Lais dette

politi^ue se tradult necessaireraent par une diminution du revenu des

investisseuenta des ^ntreprises tant privee's que publiques. Lorsque'

la cap.apite .de. production est excedenta-ire1 pendant un certain temps,

coninie. cel.a,. s.'.est-. pr.oduit ■ en Aiuerique-1 jdu "nai-d entre T956 "et 19'6i/ lea

consequeuc-es; peuvent etre tres defavor£l>les. : ■..■■■ - ■ -

Acces aux marclies de consommation

17. Bien entendUj"le controle exerce sur la production cle, 1* aluminium

de premiere fusion 6:iffere cJe celui qui porte sur les marches.de consonir

matiori* -Les entre^rises d'etat des pa^s coua-'unistes controlent les mar

ches iirfcerieursrqui leiir sb'nt reserves, mais elles doivent faire face.

a la c6ncurreihce sur les; marches d'exportation. Dans les pays non .

communistes conime I1 Allema.^ne de l'ouest, la ITorvege et Taiwan, ces

entreprises doivent 1utter pour trouver des debouches intcrieurs aussi

bien- qu-1 exteri^urs", encore' que certains ^ouverneiaents recourent a de.s,

mesures de protectionnisme pour ^c.rantir 1' ecoulement de leur metal de.

fusion primaire sur le marcht national.

18. Toutes les societes privees les plus iiaportaiites,. exercent;-a divers

clegr'js une mainmise sur le marche de 1'aluminiut^ de premiere fusion.'

Comme la capacite de leurs installations de transformation d^passe

generalement de-'.-beauoouv-celle-tee ■fe'-TatrriTTaTib'if'des iingo't's""de fusion

primaire^ ces speietes restreignent le voluiHe des activites librement

ouvertes aux autres.,producteurs. " "
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19- Les raesures restrictives portant sur les debouches ne sont pas uni-

quement cre.ees par les proprietaires des industries de transformation

qu'ils controlent eux-memes, conuue c'est le cas aux Etats-Unis chea les

plus gros produc.teurs d< alur.iiniur,; de premiere fusion. Dans'd'autres '"

pays, oouLie en Prance, en iilleniagne et en ouisse, ies producteurs onV

aussi etabli .vec leurs consonir.ateurs, des liens corai.erciaux que les'

concurrents peuvent difficileruent rompre. Les entreprises privees

productrices d'aluLdnium brut ont aussi lihdte les possibility de la

concurrence,, en achetant des societes de fabrication de proo.uits deiai-

finis ou en s'entendan-u avec elles pour leur fournir une assistance

techni^u.e. Sn outre,, les societes les plus imp'ortantes sont en mesure

d'apporter une aide technique dans ie domaine des Liethodes de production

et de contribuer au developpeuent de la deaande dans des conditions que

ne peuvent egaler ni les petites entreprises privees ni les entreprises

d'ilitat.

20. Les pays en voie de developpenent, en Afri.que et ailleurs, estiment

done que, rneme s'ils ttaient en mesure de creer leurs propres fonderies

d'aluminiuiu, ils se heurteraient a des problemes. considerables pour ecou-

ler leur production sur les marches d'exportation. S'ils desirent creer

une Industrie de 1'aluminium avant que les marches nationaux puissent

en absorber la production, il leur faut prendre des dispositions avec

des societes ou des gouvernernents etran^ers qui peuvent leur fournir

l'aesistanoe teclinique et les debouches necessaires. C'est sur ce prin-

cipe qu'une fonderie est actueller,,eiit construite au Cameroun par deux

societes francaises qui absorberont pratiqueraent tout le metal destine

k 1'exportation et qu'une autre fonderie est ega.Teuent construite au

Ghana par deux societes americaines qui prendront la ciajeure partie

du metal- exportable.

La bauxite et l'alumine dans les pays en voie de developpefoent

21. Les pays africains qui desirent exploiter leurs gisements de bauxiter

ou installer des fa.briques d'alumine bien avant- que I1 integration de

leur Industrie soit indispensable, doivent clioisir la mgme solution.
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Au GhanaV-la" produotioiti dela *«w«cite ©St-entre les mains d'une sffciete .*

britarmlque. La fabrique-d'alumine -de:.la Guinee. appar^ient a urr;con^ -■:'..

sortium de sooietes-privees etrangeres-■et le nouveau gisement de bauxite--

du ^ierraH Leone^ est: exploite par^uh.e. societe suisse. /L* exploitation r.-,:.

de la bauxite en Guinee avait ete confiee au- depart a'■ une societe fr.an- ;

caise a participation cana.ci4.enne, r|!n. Aj6zy:. pefrte exploitation a ete ■ ..;I,0

reprise par le Gouvernement de la Guinee, avec I1assistance technique

du Gouvernement tiorigrois, mais avec une diminution considerable du

marche de'la bauxite. Le Gouvernement g,uineeh s*est"done retourrie

vers une societe etrangere qui puisse I'1 aider a exploiter les priheipaux

giseriienis 'de bauxite du pays, mais cette fols-ci en fbrmant une entre-

prise coiiii.:une avec participation de 1'Etat.

22. Les. pays en voie de deve^loppement en.Afrique et ailleurs ont pris^ ,u_,

des dispositions differences- pour I1 exploitation et 1'exp.orta-y.on de, ,.. r

leur bauxite. Bien que les profits que tirent. ces. pays de.l-a production

de bauxite pour 1'exportation soient de. tr.e,s loin., inferieura a ceux, que .

donne la production, d'alumine et de .^e^al e^ajj.ement.pour 1'exportation,

ces produits n'en ont pas moins une importance tres marquee pour cer

tains des pays les moins developpes, qui sont les plus gros producteurs

de bauxite. Tel est'le cas notamaient de la'region" des CarailDes

(Jamaique, Guinee'Hollandaise'ei britahnique). Ces profits ont ete

denueV d1 importance' pour^ies"" pe'tits producteurs comme le Ghana.

23. Ces..profits, viennent der,l;a faiblesse numerique des effecting, de^_^rj._^

main-d'o.ep.yfe,, mais*. da.yan,tage encore des apppr^.s. financiers consi.de,-] ^^

rabies qui proviennent, des redevances et des. irapSts sur le revenu.

Dans certain,s p.a^;,; .les concessions pour I1 exploitation des_ gis^ements^

de bauxite repos.ent gur .des cpntrats. ou ont ete accordees apres que;i .

les so.c^Leiies..lvse. 5i)ien.t, engagees.^a .ijaplanter imniedia^e^e.nt^ ou ulter.ieu-

rement fdes .in^taj.latipns de fabrication d'alumine, C'ee.t le cas en. ...;

Jamaa^ue^, dan^j^Les Guinees britanniFque et hollanda.^se> .en Guin^ee^ et

en Australief..vEn Guinee .et. ^eui;.-etre en Australia le^s^spcietes ris-

quent de iie.,pas pouvoif. ;tenir;i ieurs, engageraents dans un,.delai determi)

d'avance, parce que les conditions du marche ne sont pas previsibles.

.1.1a
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24. ^'experience d-!uh;'certain ndrnbre -de pays produc-teurs de bauxite-;

a ete resumee a. l^aMiexe-G," qTai-donne un historique de'1 T( exploitation'

des gisements ^bauxi^e^^es accbrds eonclus eiitre les

et les eocietes^ :' Ce-tte- annexe expose egalement l^histoii-e

au Ghana, en Guirie^""'et--en-: Sierra Leohe-V-"' -' ■ --:-:y '~ ■■"-■ " ' ■"■■ -j x::i/od *1

Fonderies d!aluminium et marches* d' exportation en Afrique

25- La fonderie camero^aise^ej^e^lle qui. est. afttu^llement en cpiirsv.

de constr^p.tion,.au. Gi^ana, prouy^nt: que les, soQ^etes Lpriyees qui dj.sposen.tv

de M?),9}i9&?s/:ill"fcern^iona3ix: on.t;:,enyiea^e..de -prpduire

grandes.q_^antite^,,dl;aluminiura_.en,/Un§pts poijr

tention se manifestait aussi dans;:-des 1 rechepc^es^gue.. certaines,,spcietese. ;■

avaient entreprises anterieureruent poi^r produire de I1 aluminium en

Angola, dans les deux Congos et en Guinee et pour utiliser 1'enerfeie"

electrique du projet de Kariba pour~exploiter les gisements de bauxite

du kalawi en "Afrique de'l'est. ' La'liepublique'arabe unie (Egypte)'esperej

bien entendu, signer certains accords d'exportation pour faciliter la

tSche de la fonderie qui utilisera" l'^nergie fournie par le barrage

d1Assouan.

26. Tous ces.,p^oje.i;srJafri9ains, ,.a ^*,expe.pt;ion ,peut-etre de rcelui .de.J.a,-;

RAU, cor..|)ortent ^utilisation.iwniediate ;ou finale^d^-.^'aluniine.-fabr^-quejaG

a partir de la.^bauxite .-,;^fr;i,caine.*; ,rEi;,,outxve? les pa#s :africains,Tp,ourrori^,T

exploiter, a bas prix, leurs ressources en ener^ie pour produire de

1'aluminium. Le Canada et la Norvege, qui sont les principaux produc-

teurs d1 aluminium de preraiere fusion, doivent leur position au faibie

prix de revient de leur energie electrique. Us importent toute la/

bauxite dont ils ont besoin et une graride partie ce 1'alumine et ils

exportent la majeure partie de leur metal. D'autres pays"ont tente

d'adopter ce processus en recherchant des usines de fabrication d'alu-

minium alirnentees par de 1' energie electrique a bas prix, bien qu1 en

l^ccurence il faille encore importer toute lL bauxite et toute 1'alumine

neoessaires et exporter presque toute la production d1aluminium en

lingots. Cette methode a reussi au Ghana, bien quren fin de compte,
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ce pays puisse utilise.!1 ses propres ressources en bauxitt,. Le Perou

et l'Islande ne .sont..pas encore parvenus au.me*me resultat favorable.

avec leurs ressources hydro-electriques, pas,, plus que Koweit, pays.

proche de l'Afrique de I1 est., .avec les quantites considerables de gaz

naturel inutilise que lidere la production de petrole. Ces pays

recherchent la participation d1 entreprit-ss etrangeres pour mettre au

point une Industrie'de 1'aluminium. Koweit a deja passe un accord

avec la Reynolds_^^etal_s_ Company., mais les resultats sont actuellement

incertains.

27, Coname nous l'avons vu a lf annexe B, le bas prix de revient de .l'ener

gie electrique n* est' plujdesorr»ais un elemerrt suffisamrnent determinant

de'l'emplacement de certaines fonderies d1'aluminium. C'est I'ensemble

deV'prix du'transport, de l'energie et de la main-d'oeuvre qui joue un

rSle pl'iis decisif, ce qui" laiese place a des variations considerables

des prix pour Ciiacun de ces facteurs". ' Aux'Etats-Unis, pendant ces

quinze dernieres annees, les fonderies ont "e"be implantees a prbximite*

des'debouches de conso'rumation, dans des regions ou le prix de l'energie

thermique produitea partir de la houiile (0,4 cents des Etats-Unis par

kwh) est le centuple de celui de 1'energie hydro'-electrique produite

dans les regions plus e'.oignees de la cote nord-ouest du Pacifique.

Les economies realisees sur le transport ont compense le prix tie revient

eleve~ de" 1'energie. Au Japon, pays qui doit importer toute sa bauxite

et utiliser; depuis peu, de ].'* energie au prix eleve de 0,8 cents des

Etats-Unis par kwh, 1!Industrie de fabrication de 1'aluminium de pre

miere 'fusion -a- accompli des progres rapide's, grace a 1'appli'catioh de

mesures de protection qui reserveht res'debouches nationaux aux produc-

teurs :japonais. : Les^ Pays-Bas," qui viennent de decouvrir dans la i^er

du-Nord l'une:-des plus grandes reserves de gaz naturel du monde, sont

en train de'construire une fon'derie d'aluminium qui utilisera 1'elec-

tricite produite a partir de ce gaz? a un prix considerablenient plus

eleve que dans les autres regions du moncte. heme dans ces conditions,

et si elle imporie-- sa bauxite' ou son alundne, cette- ihsta-llatio^'Sera

rentable parce qu' e'lls-.^st ^itue^. a proximitc des debouches.
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28. Coi&iiie l'a signale Reimers dans son rapport sur les ihvestissements

prelitidnaires, le prix de 1'energie utilisee par les fbnder'ies est tres

variable selon les regions du monde :

En cents des EU par kwh"

Etats-Unis 0,2 a 0,4 .. ,,_.

Canada .. . . 0, 15 a 0,35 .... . . ,:

Europe occidentale ,, 0,40 a 0^60

Norvege 0,15 a 0.27

Japon 0j 27 a 0, 80

29.r ,Les pays africains ne. peuvent done pas voir dans le bas prix de

leur energie une raison suffisante pour attirer la construction de fon—

deries:d*aluminium qui pu^ssent alimenter le marche international. La

fonderie du,Ghana, qui appartient a la Volta Aluminium Compan", est le

resultat de mesures politiques specialement prises par les Etats-Unis,

le..Royaume-Uni et la Banque. mondiale^ qui se Bont engages a verser, a

titre de prets, ,98.,millions de dollars des Etats-Unis- soit.une somme

egale a celle.c[ui doit etre fournie paj? le Gouvernement du Ghana pour

le projet de la Volta, Le Gouvernement arnericain a egalement decide

de verser 110 millions de dollars sous fornio de prets et de garantir

un investissement prive d'un montant de 54 millions pour la fonderie

d'aluminiuirj. Au debut de 19^5? d'autres pro jets africains sur I1 energie

et;. I1 aluminium en etaient encore au stade des esperances. Ceg pro jets

sont les suivants s , _..

Gongo-BrazzavilLe .... Projet de ;|Couilou (energie electrique) 1 820.000

.1 ,.■■-■.■■; kW de capacite. finale et- 170 millions de dollars

. -..::..■ .. '■■".,■ des Etats-Unis.a investirj proposition pour la

. , : j ., construction d'une fonderie d1 aluminium, arrant

. . ■ . ■ ■ une capacite finale de 275-000- tonnes.courses

-,...■ .. et necessitant .un investissement d'environ.

. ■ . 150 millions de dollars. : . ■,-■ .... v ■.■ .

Congo-Leopoldville ... Projet d'Inga s construction;, par etapes, d'une

.;<r ■ ■■ centralc elecirique qui doit atteindre, une capa

cite finale do 25 millions de kJ et necessitera?
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au total,, un investissement de plus de 3 mil

liards de dollars; construction, par etapes,

d'une fonderie. d'aluminium qui doi.t atteindre

une capaci;te finale de 55O.OGO tonnes courtes

et necessitera un investissement d'environ , >L;

400 millions de, dollars. _. :. ; .;. ;■-,-

Pqnderie d1aluminium d'une capacite initiaXe de

28.OOO. tonnes., courtes ot neoassitant- un inves

tissement de 28. millions de dollars,

au; projet de Cantbambe. (energie

dejs, partiellement realise. , ..;-, .-..._._.,.

Guinee... Projet de Konkoure : construction d'une centrale

2 ' " elecir'ique cl'une capacite finale de 45O.OOO ktf,

' " qui neces'sitera un'investissernent de I4O millions

: ' de dollars;' construction d'une fonderie d'alurui-

^ nium d'une capacite finale" de' 2(55.000 tonnes

courtes,' qui" nece'ssiteraT un investissement de

■"■" " 175 millions de dollar's..

Cependant, d'apres un avis selon lequel 1'UuoS a donne son accord pour

comn.encer a construire en 1971 la centrale hydro-electrique de Konlcoure,

ainsi qu'une fabrique d1 aluminiur:,, il est possible que le projet de la

Guinee soit ivas a execution, nucun renseigneiaent n'est disponible sur

les futurs debouches de 1'aluminium, pas plus que sur les conditions

a reniplir pour justifier la mise en route du projet.

30. Sntre 1950 et 1J60, les projets vises precedemi-ent ont fait l'objet,

de la part de consortiums de societes privees, de recherches qui liion-

trent que l'Afrique pourrait compter parmi les plus gros producteurs

d'aluminiuTii du monde. La situation des gisen.onts Ce bauxite a proxi-

mite de ces projets accentue encore l'inttret que presentent les projets

en eux-memes. mis ces projets, aux yeux des societes privees, perdent

de leur valeur en raison de 1•instdbilite politique qui regne dans

certaines regions de l'afrique, de 1» exploitation cie nouveaux gisements

de bauxite en Australie qu'encourage cette instabilite et de l'economie
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qu'on peut realiser sur les frais de transport, lorsque les fonderies

sont construites a proximite des grands debouches. Toutefois; les

projets africains et tous ceux qui sont susceptibles d'etre etablis,

sont finalement voues au succes si 1'on tient compte des besoins

qu1impose le developpeuent prevu de 1'Industrie mondiale de I1alumi

nium (voir para&raphe 8 ci-dessus). Ces previsions laissent beaucoup

de possibility, taat ^ l'..,frique qu'aux autres continents,, .pour deve-

lopper leur . indu9^j?j% <%e 1' aluminium,. niais c.et.te expansion depend des

stimulants economiques et politicoes que pourront offrir les pays s'ils

veulent attirer la. participation des entreprises privees ou des gouver-

nements des pays etrangers. .

31. L1 expansion de I1 Industrie de I'alutfirixutr en A-frlque' serait beaucoup

rplus limitee et plus lente si I1 on oonsiderai'f que les futurs projets

africains devaient avoir cornice objectif principal lfalimentation des

marches nationaux. Si la plupart des gouverner.:ents encoura0eaient la

consolidation'-de -1 •■aluminium en Afrique, ce serait de leur part une poli-

tique utile le't bien fondee. ■ La question est 6tudiee au chapitre suivant.



Page 37

III. . I'AimiHIUlI r,N AFRI JJ:', - LVLCUCLPS /CTLS

Debouches actuels

1. En 196O? Is. consomrnation totale d'aluminium en A-frique ou ..la .popu

lations nous 1'avons deja vuj attei^nait yuelque 273 millions d1habitants?

etait la plus faible du iv.onde, la oonsommation par habitant etant de

90 grammes environ- Dans ies pays industrialises de-1'Europe.occidentals3

ce chiffre etait multiplie par plus de trente .(plus de 2700 grammes)

alors qu* aux Etats-Unis ? il. representait pjlus : du centuple (9S00 ferarames

par habitant). Dans les autres" grands pays en voie de developpement

recent|(Chine et Bresil)9 la consommation par habitant etait e^alement

supe'rieure a celle de 1'Africtue', Seule I1 Inde consommes par. habitant,

une guantite d(aluminium tres proche de celle de I'Afrique, Ces com-

paraisons fi^urent ^u tableau 6 de l'annexe3 etabli par le Professeur

Bachmann pour la Conference des Nations Lnies sur le commerce et le

developpement (1964). Ce tableau fait ressor.tir Involution de la con-

somrfiation d1 aluminium par habitant dans divers pays entre .1938 et 1961 et

montre le rapport ^enoral, mais non precis, q.ui existe entre le revenu

national et la-'consomination d'aluiflinium p:ar habitant',

2. II est particulierement interessant de constater que la consommation

"d1 aluminium par habitant aux Stats-Unis en 1.938 etait. inferieure a celle

des pays de 1'Europe occidentale et qu'en 23 ans seulement, les .Etats-

Unis ont depasse" le loin tous les pays^ en devenant les plus gros consom-

mateurs d1aluminium du monde.

3.. ,La position actuelle.de l.'Afx-iquej du point de vue de sa consommation

d'aluminiums, traduit simplement la situation yconomique de 1*ensemble du

continent. L'Afrique se situe aussi tout.au bas de. l-'.echelle pour son

revenu par habitant, sa consommation d'acier et d'ener^ie tilectrique et

sa proportion d'automobiles. En ^en^ralj les indicateurs prouvent qu'il

en est de meme sur le plan de la ualt.die, de la sante et de 1•alphabetisme.
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4. Selon les estimations, l'Afrique, y compris certains pays du Hoyen-

Orient, a consomme approximativement, en i960, 26-4QQJtQnhes..metri(iues

d'al-uminium (29.000 tonnes courtes). D'apres les chiffres des importa

tions de la plupart des pays, africains (voir tableau III.l), la consomraation

apparente du continent africain etait en 1963 beaucoup plus importante,

se situant autour de 5"1.000 tonnes metriques. Mais on ne peut etablir de

conclusion sure quant au- ryrthme d'accroissement, -p,aroe que les estimations

de i960 sont imparfaites.. Bans le chiffre de.ia c.onsommation apparente de

l!i--fr,i<Aue en 19633 1'Afriq.ue. du Sud figure pour au moins un tiers, soit

pres de 18.000 tonnes metriq^ue^ ■ Approximatev-ement la meme quantite a

ete consomiaee en Afriftue de l'ouest. ,:.La consommation' de l'Afrique du nord

a eje d1 environ 9000 tonnes. En Afritjue de: 1'est,- en 15.63 les importations

d*aluminium ont atteint environ 6.500 tonnes metriques. .Le montant des

devises necessaires aux importations d!aluminium des divers pays a ete de

1'ordre; de 36 millions de dollars des Etats-Uhise Sur ce caiffre, 12

millions reviennent a 1'Afrique du Sud et moins de 5 millions a l'Afrique .

de 1'est.

5. Si incomplets que soient; les chiffres de consommation de l'aluminium

en Afrique, il est. indubitable, que la .tendance; est: a la hausse... La crois-

sance est eg-u,le.ment .superieure-a1 celle qui avait ete prevue dans les pro

jections etablies:en ^1960,' d'apres lesquelles l'Afrique et.le Moyen-Orient

n'atteindraient pas une consommation annuelle de 55*000 tonnes avant 1970.

Ce chiffre a ete depasse en 1963. L.1 expansion est surtout concentree en

Afrique du Sud, mais elle est egalement. importante dans quelques autres

pays africains. Les chiffres relatifs L cette expansion (voir Tableau

III-2) ont ete extraits de 1'Alcan International et d'un rapport de la

CEA sur l'energie electrique. . .
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III-l

CQ.nsoiamat-i.on de

des ipg>943:g^iM!nnee

■ - ' Qu&ntite (tonnes metriques) Valeur (milliers de

!'"'■-■— ■. - dollars des E13)
Aluminium Aluminium _ . Aluminium Aluminium m + -.

r; .:i'- ■ • ...-"" non ouvre;.-. Q-uyr^.,il::..'■ - non-ou-vrs c-uv-pe-

BORD : " ■■ ". .T. =■'•:.-■.

(1961) 3.2OO(E) $2,136
Algerie (l96l) - 2.304' T.545
Tunisia ... 7 373 38O ^6 : $ 375 ": 381

Litye ... 307 .: : .224
MU (Egypte) (1961) 2.800 2.211

Total ... ' 8.991," 6.497

APRIQim DE L'OUEST

Mauritanie ......' .. 14 ■ .■ ...;12

Senegal " ...' " 212' ' ' . ■.,; .■ . .. : -; -I36
Gambie .... . ■ . . ,; ■ , -,r--.-;:

Guihee portugaise ... .. ::>;-, .-..

Guinee .... ,. '-.",/-..- ,.".
Sierra Leone, ...'■ 123 ■ 168

Liberia ' (19^.2) ' 478 326
C5te-d"Ivoire ... 393 - 286
Eaute-Volta ' 17' 13

Qbana -.- 194 7.322 7-516 141 5-302 -5.443
Togo ... 52 _;■■.-•■ -52

Dahomey ... 82 " ■ .- 68

Mali . ... . , ; 20 ' :.■=■■■■■:. 6
.^e6.?1 ' " «.«- ' 41 "40
Tchad ... 47 44

Nii .... .2.708 3-275 5-983 ■" 1-730 I.969 3.'6?9
^ tjj-. _ 1.487 - - 999

RepubHque centrafricaine .. 180 .,- - 137
Gabon ... 134 ' g^

Congo (Brazzaville)- ... : 265 : ■'--^-!Xi$-
Congo (LeopoldvilleX ... - ■■; _8_64 -.". 1.121
Angola ."■].. ■ ,.:.;:«:oi." '. " '."■■•"' '■ ■ " -*"■' ----r;.; ■ . ■■;.

Total ... 17.908 12.818
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ConjgQfflmatipn | ' aluminium, en' Afriewe

en

Quantise (tonnes metriques)
Valeur ^railliers de

dollars dee EU).v -;-

■Aluminium Alursimum m , n Aluminium Aluminium m , ,
■j. , ■ ^-Total , . Total

-non ouvre ouvre —-—*- —<$ v

APEIQUE DE L'EST

Soudan

;Etliiopie

.; Somalie

Somalie (meridionale
_Jsejulement)

.- Kenya

Ouganda

Rwanda

Burundi

Tanzanie

Zambie, Malawi et

Rhodesie du Sud

Mozambique (1962)

-Kadagascar

" He Maurice

Total

AFBIi^UE DU" &W (y com-

pris Sud-ouest afri-

.'. bain, Betchouanaland,

.Swaziland)

AFRIQUE ■ . — J':Y.

...

...

1.761

154■■'-'"

_ 37

1.433 3.A9.4

42

405

1.158

400

251

292'

867 770

142

291 283

6.482

333

47

1.637
-. 19
36

267

lvlQ.4

209

■283
■ v r ;■-:■! +"

'•',1 i . ■-

14.3OO(E) 3-26o(e)17.560(e)^ 7.261 4.754 12.015

TOTAL '5O-.941 ' ' 3-S.149

() = chiffre estime. ..: .

Sources % Communaute economique europeenne? Commerce exterieur*des associatioiis~cUo

mer, 1961, 19^3i LW International Trade Yearbook? 1963. Statistiq.u^g afri-
caines du commerce exterieur, 1963^ Alcan Africa Limited; publications natio-

nales^ autres sources""commerciales.
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TABLEAU III-2

haMtant*)

..■:.. .0,3

''■Ghana - ' ! „.. ~\*, *.. ... . .. 1,1 ...P?T .., 1?Q ■.■/; .:,'- s /
.... ■ ■ i . ■ - - ■ * ■

■'"Nigeria''"' ... " ... .... ... ' ». 0,2 0,3 . : 0,3.,-.. . ■ ;P;3

:-:#ederation; des Ehode'sies et du'iTyassaland 0;2 0,2.,.^,; -0,3 ■■ -. ,,PS4. ■\i^A

-;-JAfrique du'Sud ^'''.".. ..."'".... 1,4 41j4 ....1)^ <- XsJ ■ii.£)3

] ■:-fiAU (Egyp'fe) "... ... ^ "... . 0,2 _ 0,3 _,,.. 0,2 .■■■■,^0,3

Source z ■ Commission .sconomique -pour 1'Afriq.ue, Situation, tendances d'evolution et pers

pectives futures de la production, du transport.h.et d& 'Xat-djLatii&iu±£#ft^e-'-i--J

TCplS""en" Afri4ueV T/CN. 14/EP/3 ?" troisieme partie,_ 18 septerrfbre
1?63,. P- 2.;.

l/ Kenya, Tanganyika et Ouganda.

1 livre » O3453 kg.

'"^. Toutefois?' entre" i960 et 1964, les donnees sur. 1' importation d! aluminium

-'sous tbutes ses formes, ne permettent pas de degager, pour les principaux

pays de l'Afrique'de I'est, une tendance tres definie dans 1'evolution de

- leur cohsommation. Les importations totales de 1964 etaient superieures a

celles "de I960, maiis dans 1* intervalle, elles ont, accuse une baisse.
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TABLEAU III-3

Afrique d.e l'est g Importations d'aluminium dans divers pays de
- ■■:■■ 1-960-a 1961 -- -..:'. ■■.'■■vv

(tonnes courtes - tous les articles en aluminium enre&istres)

I960 I96I 1962 1J63 1964

Kenya ... ... ... ...

Ouganda ... ,..

Tanzanie...

Malawiy Rhodesie, Zambie ...

lie Maurice ... ... ..»(E)

Ethiopie ...

4

1

.383

.278

200

176

2

1

(E)

.452

335

137

.399

200

176

2

1

.097

217

182

.311

254

110

'"'2.

1.

815

85

368 '

263

324

154

1.

3.

1.

185

529

392

386

198

4.699 4.171 5.009

Source z Chiffres rassembles par lf Alcan Africa Limited (Montreal) a partir de donnees
fournies par l'East African Common Service Organization ot les statistiques
nationales des pays.

(E) « chiffre estime.

7. La capaeit^ de transformation de 1*aluminium en Afrique est surtout con-

centree dans les usines de laminage de t8le a plat et de tole ondulee, ainsi

que dans les fabriques d'ustensiles. Seule 1'Afrique du Sud "dispose aussi

d1installations qui lui permettent de produire des profiles et des fils par

extrusion, ainsi que des cables et des toles de grande dimension. Le tableau

2 de 1'annexe B donne la liste des pays africains qui possedent des indus

tries de transformation et leur capacite a partir de 1962. Le tableau ci-

apres donne la repartition partielle, mtas plus complete, des 44 usines de

transformation africaines qui, pour la plupart, fabriquent des ustensiles.

Quatorze d'entre elles sont irbplantees en Afrique de l'est.
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TABLEAU III-4

• Liste partielle des, usines de transformation., de 1' aluminium en Afrique. en

Fays
Nombre

d*usines

Principle production

Ustensiles, ole

Canieroun ■ '■■■.';.■■-

Congo (Leopoldvillej Jadotville, Bukavu)

Ghana (Tema1) • ' - '-• ■■ • ■ ■ ■ ■ ■ ■

Cote-d1Ivoire ■ ■

Siberia (Lagos)

Soudan (Khartoum 9 Omdurnian)

Afrique du Sud

♦Afrique del'est

Burundi (Bujumbura)

• ^thiopie (Asmara et Addis-Abeba)

Iienya (Mombassa)

Eliod^sie (Salisbury")

Tanaanie (Dar-es-Salacun)

nda (kampala)

ambie (Lusaka)

5

1

4

2

T

6

2

6

3

30

1

3

2

1

1

3

2

' 1

14

x

X

X

X

x

X

X

X

X

X

X

(a)

(e)

X

X (d)

a/ Un l.^rainoir1 et quatre installations pour tole onctulee, dont 1'une perraet e&alement

de fabriquer des ustensiles. .... ■■,..■

b/ Ef_;ulement ^*.enetres, ochellesj mo.bilier et pieces moule.es.

c/ E^.alement profiles. ,»t fils par extrusion et cables. ....

d/ Comprend e^alement un laminoir pour la .transformation des lingots.-, t

e/ i'cle ondulee. ; .
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8. Le traitement de 1'.aluminium en Afrique sfef£ectue-;;a partir de .1 ingots

et de toles importees et sert surtout 1 la fabrication d'ustensiles et

le construction. Leeways africains im/portent egalement, r^is

'■en mo ins £.randes quantites, des profiles obtenus par extrusion pour fabri-

7quer""He's"":ror':tes "ef&es fenei'resV"cCes"'T'e:ui'lles dTembaTlages" (notcjnment pour

les cigarettes), des tuyaux pour conduites et des fils. Seule l'Afrique

du &ud fcbrique certains de ces produits a partir du rnctal Lrut. L'ex-

.pansion et 1^ diversification des economies des pays iront de pa,ir avec

une consommation accrue d*aluminium et une augmentation de la production

des articles en aluminium, qui sera assuree au debut par de petites ins- .

tallations d'une capacity de quelques centaines ou milliers de tonnes par

an.

Projections de la consommation d1 duminium en Afrique

9. Pour 1 'Afrique s ce serait une erreur de faire appel aux metliodes de

projection de la consommation de l'aluminium qui ont ete elaborees :-dans*~^

les p^-ys industrialises. Ces metho des sont de deux types. La premiere

est la methode statistique ; elle consiste a etablir un "rapport elitre la

consommation d* aluminium d'une part, 1' accroissement demographiq.ue et le

produit national brut d'autre part. La seconde consiste a etablir des

projections en fais^nt la somme des cLiffres supposes d1expansion dans

les principaux dom^ines de consommation de 1'aluminium transports,

"bat irnents, electrification j ustensiles et accessoires de menace, etc.

10. Pour un certain nombre ete—-ra-isons, ces metliodes ne sont pas appli-

cables en Afii^ue. En premier lieu=, il n'existe p.^.s en Afrique de sta-

tistiques sures"qu'i~cbuvrent un certain nombre d'annees. En second lieus

les economies des pays africains en sont encore t,ux tous premiers stades

de leur developpements si bien qu'il n'est pas possible, faute de donn^es,

d'etablir un rap_ ort entr©1 la consummation d1 aluminium d'une part, 9t ■ . . ;.

1'accroissement demograpLique et "le -PITB^. .d-^autre .part.. En troisieme lieu,

des projections d'-expan^Lon; :dans. le secateur des transports.,, du batii.ient?

et dans d'autres domaines ou 1'aluminium occupe une place ii..portante, du

moins dans certains pays, ne ;euvent pas encore etre etablies en Afrique,



E/CB.l4AS/ll/2/j
Page 45

ou bien des pays n'en sont encore qu1 a. leur premiere experience des pro

grammes de planification et de developpeaent. Enfin? dans les pays africains

qui sont encore au debut de leur developpement, 1'aluminium risque de ne

pas etre utilise t.ux menies fins ni dans les memes proportions que dans les

autres pays. Dans 1<annexe D, nous avons decrit la structure de la con-

somfliation de 1'aluminium dans les p..ys industrialises, et dans les pays

en voie de dcveloppement.

11. II convient de ne pas oublier les principles caracteristiques qui

distin^uent tant l'Afrique des pays industrialises, car elles influent

pur 1'.utilisation de 1'aluminium et sur le& quantites necessaires.

■■■ a) La production de la population afiicaine (273 millions d1 habitants

environ en I960, soit 8,5 pour 100 de la population mondiale) ne

represente que 2 pour 100 de la production mondiale. La produc

tivity est faiible.

*b) La maladie chronique et la mauvaise alimentation limitent la pro-

ductivite de la population. Dans la plupart des p^ys tropicaux

de 1'Afrique (167 millions d'habitants en 1957-1958), la mortalite

■ ■' '■""= "' infantile atteint 30 a 50 pour 100 et vraisemblablement p^s plus

de la moitie de ceux qui survivent attei^nent I1age adulte. A

l'etat normals les cdultes sont, pour la plupart, atteints d'une

ou deux maladies chroniques—i

c) La plus ferande partie de la population, qui vit de.I1agriculture

de subsistance, ne dispose ^uere de ressources a consacrer a

l'economie monetaire. Le faible revenu par habitant," qui a ete

estime a environ 112 dollars des Etats-Lnis, ne peut meme pas ser-

vir de base pour estimer le pouvoir

]J Gepr^ II.T. Kimble, Tropical Africa, The Twenthieth Century Fund,
JTewtorl, I960, Vol. 1, p. «9, Vol. II,. p. 33-51.

2/ Cojnfflission economique des Nations Unies pour 1'Afri^ue, tieveloppemen'-fe-
industpiel en Afrique, 1963, p. 89 (E/CN.l4/lNR/l/Rev.l).
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d) Le.pourcentage d'alphabotisirie ..de. •toute i'Afrique (environ

16..pour 100.de la_ population) eat le.plus, faible du mo

. ,ce e^ui contribue e^alemsnt a maintonir la productivity ■ a- un.,

.. niveau faible. ..-. ., ,. . . .. ; .. .■■,-

e) ■ -Eft-fere 1940 et-1550, la'pro&iiciiion africaine ";par habitant n'a

-■■ augments iiuedelOa 20 pour 100, tandis lqyx& celle des'' pays "

industrialises s'est accrue de plus ds ■ oO1 "pour :16o et'q.ue le "
2/

.. niyeau. yrai du.revenu_ir.oyen n'a.gue.Te change:^ ■ : .., .": ,,1

f) ■ :Evaluee-par rapport a, I1 ensemble "de la population; la pro'duc-

• ■ ^tivlte de la main-d1 oeuvre agritold' de:" 1 ''Afri^ue ' e's't 'de' 50" pour

100 :inferieure. a celle d-es.ip4;yG industr-ia-lises-j dans .lie >ecteur

, , de l':industrie, ce rapport.. es,t ^de un. a ..^nfit-cimc^

g) -; Le continent' afric^in couvro 225 <i"pour 100 de'la' surface terrestre

du globe (venant au second r...n.g . pro's "1 !i-,sio)'"in^is il est divise

;. .en tiuelq,ue 5O.:u.nites ;pQlitifiuc3; qyx, pour-la .-p^upiirt-,:'viechnent

,.. de se libyr.er.du statut coloni,a-lu_:" . II re;ste: encore .a etablir unc

■ co.operation- efficace:j sur le. plan .jpolitifiue et .economique, entre

la plupart des pays africains." Cette oooperation est.entravee par

, les. iraiii.enseg. espaces qui -s^pavont les.. voies:;.iferroes des routes

■ , to.H8 .■fcei:iPs. .;: e.r-: effetj_:-le,3. r.oye^s de transport (,Voy^.eurs et

marchandisen) eont cliors e-t irre^uliers- sur. une grande partie du

continent entre 1c nord at le sud, I1ocean atlantique et I1ocean

indien,

h) La. donsite de ] a population d^: og vaste continent est.; tres
2

■faible i environ 9 habitants . an: &-.:'.. contre. .£3 pour. I1 ensemble du

monde et environ ].0Q en .Europe. (a; 1' exclusion de l'-URSS)^ Cette

l/ US Agency .f0J._Inter^ati^:na^Jfi_vel0TO--6nt .• SoXg^tedJ.Pa.ta for
developed Countrl.eja1, t^rii 1965,."^S? 5X": '"" ""*"". -[- ■ H'-^""TT; ; ■* '

£/. Co^nission e^Q^smiue ia&; Nations.:Uni,t^s: powr l'

"^""lhdustriel. en.-Afriq.ueiA p.; 2i\ ; ■,- ■ ■..:, . ;. <j . ,,i- ^

3/ Ibid.s p. 4.

4/ Commission economique dos Nations Uniea pour 1'Afrique, ^ijb_uation, ten
dances d'eyoluti_on_,_et_ parsp_e_ctives_.f^.tuJ"es_de_la _produetion9 du "trans

port et de la distribution^'^n^r^^^e^ctrj.Que _e*n ^" /di^/
Premiere partie, 23 ao"u"t 1963^ pf 1 et 2.

?
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■ - faille densite et'-les longues distances qui separent l&s centres

urbains constituent un obstacle au diVeloppement des systemes

d1interconnexion, a. 1'augmentation de la consommation d'ener^ie

electriCiUe et a 1'accrpissement de la .demande d.! articles agri-

coles et managers fabriques a partir de 1'aluminium.

12. On peut presumer que ces -conditions fondamentales s1amelioreront

avec le temps, mais on ne peut pas prevoir? avec' certitude/ comment cette

evolution se d^roulera,, Les estimations de la Commission econoinique pour

l'Afrique sur les previsions de croissance du produit national "brut dcjis

les differents pays africains sont en partie fondees sur les plans nationaux,

Ces plans et les etudes relatives aux cadences eventuelles de croissance

dans les secteurs industriels n'indiquent que des possibil.ites et non des

probabiliteSo i,ctuellement5 on constate, d«.ns tous les pays de l'Afrique

une tendance a I1 ^lo-boration de.pl^ns d1 ensemble a long te.xme, destines a

accelerer la p^oissance? mais les organes chcir^s de l'exe'cution de ces

plans sont insuffisants-v Les pouvoirs .publics peuvent, dans une certaine

mesure,. dxri^er les plans, .consacres au secteur public mais il leur est

plus difficile, d'a^ir dans le secteur prive„ Les ambitions:de.la plupart

des pays africains rucessitent d'onormes investissements.de capitaux pro-

ven^nt de sources ^trangeres, mais les ^.ouverneiiients africains ne sont

pas en niesure de determiner le montant ni 1' echelonneinent de ces inves-

tissements.

13. A supposer que lest. ppuvpir^ publics ne prennent aucune. disposition

.speciale pour encour^er It. consomuation de 1'aluminium, il serait-rai-

sonnable de conclure. 4_ue >

a) l'aluminium serait utilise pour cert...ins travaux publics, en raison

de ses qualites,, parce qu'il est, dans certains cas.,.. .mo. Ins _ Cher

if Voir Happort de la. CEA -pour la cooperation economique. en Afrique du

centre, 9 juillet 1965? p. 30 et 31.
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"b) pour la meme raison? on utiliserait davanta^e 1'aluminium dans

la construction de tiatiinents. a usage commercial $

c) les entreprises privees continueraient d'intensifier la vente

de ce metal, notamment aux categories d'individus qui dispoeent

de revenus moyens et eleves, ainsi ^ue la vente d■ustensiles aux

individus dont les. revenus sont plus inodestes, la ou il. a ete

etabli que 1'aluminium etait superieur a lremails a la carauique

et a d'autres matieres et ou une grande partie de la population

peut consacrer une petite partie de ses revenus a, 1 • achat de- ces

articles. ,

14. Ces considerations relativement plausibles permettent de conclure

que la consommation d1 aluminium-'par habitant en Afriyue demeurera ..u moins

egale a celle de 1963 et que I1 cementation de la demande totale sera au

moins proportionnelle a 1'accroissement demographique', A partir de cette

conclusion,, on peut pravoir que la consommation atteindra 66,000 tonnes

lujtri^es d'ic-i 1975, pour passer a 75-000 d'ici 198O D. Ces evaluations

sont faites d' apres- des projections de I1 accroissement .demograplxique, lequel

a ete evalue par les Hations Unie'S a 28 pour 100 en mbyenne d'ici 1975

a 47 pour 100 d'ici

15. Les previsions d'augmentation du produit intorieur "brut de 1'Afrique

peuvent e£,alement srrvir de guide, si I1 on suppose que la consommation de

I1aluminium au^mentera au moins dans les raemes proportions que le TIB.
2/

D'apres une stu'de de la CEi=. sur I1 Industrie des materiaux de construction—'

le taux d1accroissement du FIB sera de 5,5 -pour 100 par an jusqu1en 1970

ets selon une autre etude de la CJui consacree a l'Afrique de 1'est—^ ce

taux passera a plus de 6 pour 100 par an jusqu'en I98O. De. ce ■fait, les

l/ Provisional Report on World Population JrrOsp.ec.ts as Asssessed in 1963 3

Nations Unies &T/&0a/SEI\H/7. En 1965s Is- population de l'Afrique a ete

estimee a 306 millions d''ha"bitants^ en 1975s elle sera de 393 millions et

en I98O de 449 millions. Les memes taux d1 accroissement ^pauveniL-a'appli-

quer aux 51-000 tonnes matriques d1aluminium qui ont ete- importers en

■■'" ■ Afrique en 1963. " " " " "' ""■""" .',.-. .-=.-
2/ Commission economique des Nations Unies pour 1'Afrique, l'^inaus'trie des

materiaux de construction en Afrique^ troisieme partie^ E0l)/VF/4/Add.2,

page 2.

_3/ Memorandum par T. Gedamu, Projections du tit, 20 juin
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projections de la_J3onsj3m%,tijon,d..f.alymijaluiii .rapresentercmt-&7---QQO. tonnes

metriques au minimum dj_ici_l§_75 ..©i 114*000 .tonnes au maximum d'ici I960.

"16, Pour JJAfrj.que" de 1 Vest...un^,quement* las projections de l'accroisse-

ment demo£raj:hique..uitilise^ -lei consom-

raatiori d'.a.luroini.um ..indiquen't que cette contamination, qui etuit de 6,^00 tonnes

matriques en 1963 s passera a 8.000 tonnes en 1975 (soit une augmentation

-de-23 -po-ur-100) et a 9.000 toflnSs""e?i i960 (36 ~p6uf'lO<J)'. SIT'on utilise

les projections du PlS","l'raccroissement sera de 89 pour 100 d'ici 1975

, ■(.soit- 12.300- tonnes motriques) et de 150 pour 100: :d''ici 198O (soit 16.300

tonnes),' ■ ■ ■ '•■ ■:■.-.> ■ •-

17. "II serait tehtant^ naturellement, de pousser cette etude et d'etatlir

les projections de la consommation d'aluminium d'apres 1'experience de

Q.ertains pt_ye .industrialises s ■ou la conso'mmation de ce metal s-t efet accrue

a une ^ cadence "beaucoup. plus rapide que la" population ou q.ue le .VHB, Ainsi,

avx Stats—lJnis> de 1900 t 196O? la consommation dlaluminium a augmente

7?9 fois/plus rapidement que la population et 3*3 fois plus v'ite' que le

produit national "brut, feais, adopter ce jjrincipes ce sexait ne pas tenir

compte des variations entre ces rapports qui soht intervenues sur de plus

courtes periodeso Ce serait e^alement ne^ii^er les differences qui existent

.entre la situation actuelle de 1'Afrique et la situation antarieure d'un

pays industrialise donney ce ^ui - supposer^it que 1*evolution" de l'industrie

de I1 i-luiainium d'un autre p^ys pourrait se reproduire uujourd'hui en

Afrisque,

18. Brefj en adiaettant qu'il existe un rap-port 'direct entre I1 accroissement

de la consomraation d'aluminiuni et r-'iiiccroissement deao^raphique, "les projec

tions de la deinande -minimvun d;t ciluminium pour 1'ensemble de l'Afri^ue et

pour. l'Afrique de l'est en particulier? s ' etb."blissent ainsi'1? '" '
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Afrique

Afrique de l'est

En

66

, 8

Tonnes, metriques

fonction de 1'accrois- En

sement demographicyue1'

1975

.000

.000 ■

1980,

... 75.000

. 9.000

df aluminium

fonction de 1

■: ' ■ du PIB

1975

87.000

12.300

1 augmentation

1980

114 ..ooo

16.300

.Si l'on.prend la population comme base-? la cohsommation minimale fixe s'elevers

selon ces previsions,. a pres de ISO grarimes par habitant■pour'1'ensemble de

1'Afrique et a. 90 grammes seuloment pour 1'Afrique de l'est. Si l'on part

du FIB5 It-, consommation minimum en 19&0 atteindra pres de 270 grammes pour

l'ensemble de .l'Afrique et 135 grammes pour i'Afrique de I'e&t.

19. De touts .fa/jon,, ces projections uontrent qu'en 198O, la consummation

d'aluminium par habitant en Afrique sera encore la plus'faible du monde,

a supposer c^ue ,les projections etabliea .po'ur Te reste du monde se realisent

d'ici 1970 (vpir chapitre I9 para^raphe 14). Mais 1'avenir de 1'aluminium

en Afrique risque d'etre plus brillantj du fait que ce metal par ses qua-

lites propre..s3 . est un materiau particuiierement interesstnt dans les con-

-ditions particulieres a 1'Afrique et que les gouvernements africains peuvent

encoura^er Xa. consomm^tion de 1'aluminium en considerctnt que ce pro~bleme

reieye _de la- politique .nationale..

20-. LeS possibilites offertes L 1'aluminium sont evidentes si l'on se reporte

au para^raphe 5 du present ch<^pitxes qui donne pour ces dernieres amides,

la consolidation d1 aluminium par habitant dans divers pays africains. En

1962;, alors que la consommation d1 aluminium, de: 1'Afritxue se situait entre

13,5 e"t 180 grammes par habitant, celle du.-,eha-na etait le quadruple et celle

de l'Afrique du.buds rl.e ..sextuple.. Cependant9 au Ghana, le revenu par habitant

n'etait pas le quadruple de celui de l'enseable de l'Afrique. II n'etait

approximativement que le double. II en etait de meme pour l'Afrique du

Sud3 ou ce revenu n'etait pas le sextuple, mais environ le triple de celui
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de 1'ensemble de 1' Afri^ue—( Le Ghana et 1'Afriq.ue du 8ud consorament

plus d1 aluminium quele 1,-isserait .penser le niveau, du reyenu par habite/:;t

et cela^op&ur deux raisons, Au Ghana., les pquvoir.s. publics,tont pris dee

mesures pour favoriser la consommation d1 aluminium .,au detriment de celle

du fer galvanise. En Afrique du Sud, c'est le niveau relativement. eleve

du revenu et le developpement econoiiiique dont .beneficiait une minorite di,

la population coiiipoBee d'Europe.ens qui .ont^seryi les efforts, deplores par

les entreprises privees pour vendre 1' aluminium, Au Gh^na, le gouverner^crit

a pris des mesures pour auyxenter la demand© d' aluminiums alors q_ue les

raemes resultats ont e.t© obtenus en Afrique du: Sud par les entrerrises pri-

veee gui vendaient I1 aluininiura, pour ses liualites^ a ceux uui ^vaient les

rnoyenB de s'en procurer. " ,

21. Dans la plupart des pays afric^ins, l'action concertee des j ouvoirs

publics et des entreprises ■ ubliques peut aboutir aux memes resultats.

Dans lu raesure ou les revenue par. .habitant au^menteront dans toute l'Afrique

d'ici 198C, on peut supposer q.ue, si les entreprises' privees "euvent libre-

ment montrer les. uv^n ta^es. q.u' offre l'dum-iniim, la. consommation de ce

.nietal;.par habitant augment era \. roportionnellement plus que les-'revenus. II

en sera de .meme si les.pouvoirs publics interviennent pour"demontrer;" que,

dans certains, casj l'aluminiuui est preferable a d'autres materiaux et moina

couteux, II f^ut montrer q.ue,.dane les conditions propres-a " 1' Afrique ,

I1aluminium peut offrir des possibilites particulieres que nous allons

.Possibilites particulieres ,de. 1'aluminium en Afrique ■ -

22.. Les" gouverneioents africdns doivent se preoccuper notamment d'en-

cGura^er la cbrisomniation de materiaux c^ui peuvent etre utilises pour des

tach.es. esseriti-ellea a. raoindre frais que le permettraient d1 ^utres matericux

1/ Commission economique des lotions linies pour l'Afrique i Itevel'girpe'ffient
industriel en Afrique—-y. 89. Les chiffr.es donnes sont pour le Ghana5"

243 dollars des ElTpar habfta,ntj pour l'Afrique du Sud> 36O dollars et
pour l'Afrique : 112 dollars.
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ou gui -oeuvent servir a des travaux qu'aucuii autre' mat-jriau, quel qu'en soit

le prixs ne pourrait rempl^cer. Une telle' politique permet de reduire I1im

portation- &'articles secondaires, de conserVor des devises et d'utiliser au

maximum "las' reserves de capitL-.l qui sent limitees, 'Dans bien des pays indus

trialises, 1! aluminium a o"btenu sa position actuelle dans de nombreux do-

maines parce qu'il sert ces objectifs. Mais, en meme temps, I1aluminium a

ete considere pour certainsplutot comme'un metal de luxe s

".....e'est essen^iellement un mettj lie a un niveau de. vie eleveo La

consomniktion1 par habitant suit la" meme tendance gtnerale que les ap

plications 'de l'ener^ie olectrique? 1'utilisation des' nbuveaui mo^ena

de transport, les possi"bilit«s d'obtenir rapidement des "biens de con-

sommation et la dem^nde d' eia"ballages perfectionnes pour les produits

alimentaires l/".

23. II convient e^alement de signaler que s meme dans les pays

1-' aluminium a ga^ne du terrain la-ou il a peruis d1 c.%uenter la productivit

a^ricole et le rendeiuent de la hci^-d* oeuvre, d'am-jliorer la sante de l'loi.-.

et des uniraaux, de reauir.e,les couts de fabrication ou de" preserver les pro

duits de base (con^e les produits■ .aimentaires et les fibres) et■d'abai^oer

le prix des transports {vo^a^eurs et niarchandises) . Ces problemes sont les

memes en Afrique. Les gouverneruents ont done la possibility " de" determiner

. guels.sont les modes d1 utilisation souhaitables de lf"aluffiinium en Afrique

et d'encoura^er certaines applications, ' ■ ■ ■ '-

Ustensiles en aluminium^ economies de combustibles, deboisement et erosion
du sol . ■

24. La fabrication des ustenciles en aluminium a ote l'-un des premiers

debouches de I1Industrie de 1'aluminium3 pendant les premieres annees de &on

existence aux ^ts-Ms, "Sn Inde, le ^ouyernement encourage 1'utilisation

de 1*aluminium comme produit de rempl^cement du cuivre importe pour fabriquer

des ustensiles de cuisine et a d'autres fins, C'est ainsi /ue dans ce pa;'ss

1/ r.'O. ^est, citation extraite du retul Bulletin' Londres« 16 novembre
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LI1 aluminium a ete essentielleiiient utilise pour la fabrication des n^en-

_. silesj jusgu'a, ces, derniere,sj annees, lorsque le programme- d.1 electrification

.r;\-? I'J^p*? .?-;£€*i$ passer I1 utilisation d.e 1!aluminium ,au premier;ran#-pour

la fabrication de conduc'teurs d( electricite (au lieu dul^uivxe) o . De;,meme

en Afrique, I1 aluminium est princip^lement utilise pour les ustensiles

fa'briques dans tous les pays (a une seule exception pirls) qui possedent

des industries de transformation de I1aluminium. Mais la consommation

annuelle ~d' aluminium destine a la fabrication des ustensiles est bien in-

ferieure a ce qu1elle sero.it si'les pouvoirs publics et les particuliers

connaissaient mieux les economies que l'on peut realiser en utilisant

"I1aluminium pour la cuisine.

25. Les ustensiles en aluminium constituent le .materiel de cuisine le

plus economique en Afrique. La cuisson est plus rapide et plus uniforme

que dans les autres ustensiles et 1' aluminiuni perr^et d' economiser du com

bustible, parce'iiue sl. conductibilite est triple de cells dufer. Con-

trairement aux articles' en gres,' les ustensiles en aluminium ne peuvent

pas se "ca'aser et a 1( inverse du fer, 1 • aluminium ne rouille pas. II ne

se deteriore pas au contact de la plupart des aliments, alors'^ue "le fer

altere les aliments acides, tout comme les ustensiles emailles lorsqu'ils

laissent paraitrele fer aPres ,tue l'^il ait saute.. Les ustensiles en

aluminium ne chan&ent pas le £out des aliments cuits ou conserves^dans

ce uetaljcontratrement au fer^ il n'est p^snocessuire d'essuyer 1'alumi-

Piumapres usa^e pour eviter lu forn-ation de la. rouille s ni dele nettoyer

pour enleVer la rouille, bien qu- il se tache l^^eroment au conto,3i;\do" cer

tains aliments. En tout CdS, les ustensiles en aluminium -^metal "qui

permet un cuisson trois fois plus rapxde que le fer - doivent etre (-/un

grand intaret pour les touvernewents des pays africains. pu le combustible

'constitue 1'un des probleiues les plus importants,

26. STombreux sent, les pays africaina, .notamment- en Afrique . de .1 '.est, .idont

les sols conn«,issent une erosion intense provoquee par la coupe_ du_Jbois de

Oh^^^Hl _de-.^i!i5i: Entre.W^^l, §£ PQ.ur 100. de%ous' Xes^ibois
abattus etaient utilises oomue combustible, 'dans ie"secte'«r de ^''agriculture

de subsistance. L'utilisation du bois comme combustible est tres importante
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3 . ■■ ■■...■ ■:;.■-.■; . '3.
en Afrique, ou elle atteint 665 m pour 1.000 habitants, contre 335 m

eh moyenne dans-le1 reste du monde\ En Afrique de l'es't9 de 1959 «■ 1S61

95>9 millions de m de bois out ete abaftus, dbnt 89^6 millions de bois

agfc-%de chauffag

27- Mais 1!utilisation du bois.de chauffage donne. lieu a.un.intense gas-

.pillage. II est souvent brule sans etre seche et pe.rd de sa cualeur pen

dant I1 elimination de l'hunddite. Le chciuffa^e des habitations ru^ales

est inefficace et les fourneaux de cuisine sont ra^l cont^us. Enfins.une

grande quantite de bois est perdue pendant la cuisson .. une partie de la

ch^leur est en effet absorb^e par l'ustensile, ce i^ui se produit5 a un

de^re moindres dans les ustensiles en aluminium, etant donne leur plus

grande conductibilite.

2'8* Dans ses publications, la CFA nra pas encore dstermine . ^uelle pro

portion du bois de chauffage coupe annuellement en J,friQ.ue pourrait etre

economisee si ce bois etait utilise plus rationnellement9 ni quell^ eco-

nomie on pourrait en faire en employant des ustensiles en aluminium,

i^uoiqu'il en soit3 ces economies sont necessaires. L'abattage du bois de

chauffage, notamment sur les flt^ncs des collines> est la cause de 1'erosion

'du sol pendant les pluies tropicales3 de la. diminution de fertilite du sol

et contribue a 1' inondation des terres plus basses. Dans la ifiaj_eur;e. partie

de 1'Afrique^ il est absolument indispensable dfameliorer.. les modes d'ex—

ploitation forestiere, de facon a proteger les bassins versants-, a eviter

I1 inondation, a res'taurer la fertilite des terres epuisees et. a, pbtenir un

rendement maximum. En particulier, on pourrait employer certaines terres

forestieres epuisees a la production de bois pour la pate a papier,, ce.qui

permettrait de couvrir les besoins croissants des pays industrialises qui

manquent de pate ct de papier. Selon une etude,mixte R O/CEj } les ressources

forestieres de l'Afrique sont menacees par 1'abattage pratique sans discri

mination et par1 d^autres-pratiques. II est done' nucessaire d'elaborerun

l/ HAO et CEA, Tendances et perspectives du marche du bois en Afrique, Rome,
juillet 1965, p. 2- 40. ■ . ■ '- : ■ ■■ -
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plus grand noiabre de programmes pur roglementer notamment 1'abatWe du

bois de cha^ff-a-g-e-'. Cette necessity deviendra plus ir.iperieuse a mesure

que la'population du£~nientera.

,29. IX estj a divers de&res, .n&cessaire de. proceder au boisement et au

reboisement de l'Afrique de I1est. . La Hhodesie. du Sud a en,tr-epris. en

1922 un programme d1 amenctgement forestier utilisant des eucalyptus im-

portes et a donne une aiiipleur nouvel.le a ce programmes apres..-la aeconde

guerre mondicile, le Hyassalund a rentrepris :d&s. plantations -forestieres.

au Kenya, les programmes de boisement. et de. reboisement sqn^, fondes sur

lrextreme insuffisance du bois commercial. Le. Tanganyika a lance, .11 y

a environ quinze ans un programme de reboisement, ainsi .t^ue le Gouvernement

beige au Rwanda-Burundi, region, la plus deboisee de l'Afrique. tro.picale.

L'Ethiopie manque de bois? bien que la demande de bois de. ciiauffage; soit

importante et que I1eucalyptus soit relativement repandu sur les hauts

plateaux. 'Les forets constituent peut-etre la plus grari'cfe" richesse de

l'Afrique-tropicaie. Leur protection et leur amelioration sont indispen-

sables aux-:pTincipt.les:-cultures-"^ui ont"'be^orff-a-'-^tre orabragees (cacao,

the, cafe et bananes), Z la preservation de I1 humus',' au maintien des

reservoirs d'eaux souterraines et a 1•ensemble de l'economie agricole et

interieure des pays africains-^l

30. !Tout comme pour bien d'autres problemes afi-icains, il faut "faire

appel u plusieurs methodes pour remedier au" dcbo'isement,' a la destruction

des'terres et aux -perte's de bois' a bruler,' L'utiiisation accrue de l'alu-

minium daiis la cuisine est Une methode constructive/ Les possibilites d'ac-

cfoitre oetter-titilisc-tion sont considerables'. Selon une societe africaine

dont la production en ustensiles" 'alimente sept pays "dans la Republique

dStoocratique du Congo, qui est l'un de ces paye, a coneoaqS'en 1952

environ 200 tonnes ft1 aluminium,' notamment sous forme d'ustensiles. En 1952,

1/ Fjr.6 et CLAS Tendances et perspectives du marohe du bois en^ Afrioue, Rome.
ju-i-H'et' 1965s' P- 9 - 11. ^~" : —

j/-George- g;f-/ Kimble, Tropical Africa. The Twentieth Century Fund," Hew York,
I960, = V0lf .JI...P,. I95 - 224. ■-.- ■■ ■ ■■-.-
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cette society a cree une fabrique d'ustensiles au Burundi et a envbye des

camions pour faire vendre ces ustensiles au Congo0 En 1962, la meme

societe a cree une autre fabrique a Eukavu au Congo oriental. De ce faits

la consommation d'aluiainium destine a la fabrication■ d'ustensiles a a peu

pres sextuple ou septuple en 1'espace de douze ans1. Cette socie'te- pbssede

maintenant une fabrique d'ustensiles en Ethio.pie ou elle compte pouvoir

lareement stimuler la consommation. Bn Sthiopie.," la c&pacite totale de

production des trois■fabriques d'ustensiles (Asmara et Addis-Abeba) est de

1,200 tonnes environ par1 ans mtiis la consummation actuelle n'est Q.ue de

300 tonne-s environ, Les ustensiles eir^ill^s et ie's'articles de cer^mique

de fabrication locale sont largement utilrses en Ethiopies mais a Addis-

Abeba, la consommation d'ustensiles en aluminium' represerite? selon les es

timations, environ la raoitie de la valeur du marelie au comptt,nt.

31. Au Ghana," la consommation d'ustensiles en aluminium est d1 environ

500 a 600 tonnes par ans pour une population de q.uelctue 8 millions d'habi

tants tandis qu'en Ethiopie, cette consommation est a. peu pres de moitie

inferieure pour une population de quelque 22 millions d1habitants et que

dans la Eepublique democratique du Congo, elle est le double, pour environ

15 millions d'habitants,

32. Ces donne'es fragmentaires montrent le rapport direct qui existe gene-

ralement entre la consommation draluminium par habitant et le revenu par

habitant. Les ustensiles en aluminium sont necessairement achetes par ceux

qui disposent des revenus les plus importants en especes. Les ustensiles

en email ou les articles en ceramique de fabrication locale c±ui s.cxnt moins

chefs "ont la preference de ceux qui ont des revenus en especes plus modes-

tesj encore que les ustensiles en aluminium soient plus^durables| que.,les

autres:'eV? 'a'long terme'/'meilleur marche. Le remplacement de certains pro-

duits par 1' i,.luminium s'est heurte a la tradition et uux coutumes de quel-

ques pays africains. Toutefois, 1' expansion des ustensiles en aluminium

dafis...toute.,.X'Afriaue.-montre. .que la-.iradition-et-les coutumes cedent du

terrain. II est possible egaleraent de passer outre la tradition, lorsqu'un

gouvernement doit faire accelerer une evolution,■comme cela.s'est produit
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en Inde, ou le 6ouyernement, en appliqu.nt des restrictions auX importa

tions, cherche * accelerer le remplacement des ustensiles de laiton par

des articles en aluminium et celui des conduoteurs d'olectncite 'en cuivre

par ces conduoteurs en aluminium, .fin de faire des economies sur les

quantites i,,portantes de devises qu'il faut pour couvrir les importations
de cuivre et de zinc,

TABLEAU III-5

Consolation

estimations)
anB quelques pays 'a

Pays

^onsommation d'usten- Reverm par habitant
Population sues en aluminium en ,en i960 (dollars

('J^i \ —i ^^ — des E~tats-Unis)
(millions) tonnespar habitant .

Ghana

Congo (Republique demo
cratique du)

Ethiopie

0,07 243

33. Les governments doi.ent encoura6er 1 • utilisation dee ustensilas en alu-

1U1" ^ lllt* ft_i»t.«.B«t & la

cuisme et au, economies de com^tibles ,ue des services ,ui s.oo^t des

XTZ T"et de "dulre le 6"plll-e de tois de
de

m ile IT r " CODCU— ^Z e des autres uetensiles importos, et.en particulier, pour stimuler

f71Catl°n/ tlde
. Les droits

pas
au^ment-s si cp1«

8ouleverle ressentiment du
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34. Une autre methode consiste * incorporer 1'utilisation des ustensiles

en aluminium au nombre des techniques d1 instruction appliqueee dans les

domaines de I1education, de la sante? de l'liy^iene et du reboisement. II

faudrait montrer et faire fonctiomior ces ustensiles au cours de demons

trations itin^rc.ntes et j;ai1 d'autre^ nio^ens auxquelsLles gouve neraents

africains auront de plus en plus recours; a mesure qu1ils suivront lfex-

emple des autres nations agricoles du vingtierae siecle rrui cherchent a

progresser rapidement en faisant appel aux methodes d'instruction des

masses* ... ___ _,,.-.. '..- .

L1aluminium dans I1 agriculture _ production et conservation ..des .aliments et

-4eg-- fibres '

35» L'Afrique doit ^u^menter sa production d1aliments et de fibres, ap-

-nliq.uer3 *, cet e^-rd, des m^tbodes plus efficaces? accroitre la consomma-

-tion de prottines" de" la" itiijorite de la, population et am^liorer les nioyens

de preservation et de conservation des denroes perisst-.tles dans lesQpn-

ditions tropicaleso Dans d'autres rations a climat chaud3 1'aluminium s'est

revele etre un metal doue de propriites uniques cap^"bles de satis'faire ces

"besoinss en permettant de r^aliser deb oconomi^s considerables. q,ui c-o-iii-pen-

sent en peu de temps, son prix d'acliat.

Aluminium 1. temperatures plus fraiclies et productiyite

36, Lorsqu1 elles sont neuves^ les j^aques d1 aluuiiniuni xoflecliissent-. <8Q*.,,

pour 100 de la chaleur du ;oleil alors q.ue le pouvoir de ruflexion du fer

galvanise n'es't Q.ue de 50 pour 100. Dis pour 100 de la cliuleur du. soleil

est emise a l'intorieur d'un "batiment a toit d(aluminium, contre 50 pour

100 dans ie cas d'un toit neuf en fer ^ulvanise., au bout d'un certain

temps, 1'aluminium perd de son pouvoir de reflexion, mais il conserve l'avan-

tage sur le fer galvanise. Ces propri^.tes permettent de raaintenir les ■

temperatures interieures de batiments a toit dfaluminiums pendant la saison

chaude, a un niveau de 15 degres ini'arieur a celui auquel se situent lea-,

temperatures des constructions recouvertes de fer galvanise ou d'un autre

materiau de couverture. .-
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37- Les etudes effectuees au sud des l>tc*ts-Unis par les colleges d'agri

culture et d'autres ont montre que ies hautes temperatures et les radia

tions de la chaleur -/eduisaient la production des aninu*u:: domestiyues en

l<-it? en oeufs e.t en viande de consomuicition. Certains resuitats de ces

etudes sont les suiv£,ntes

a) Pour la production avicole d^ns la region centre atlantique des

Etats-Unis,. le remplacement des couvartures de bois bitume par

de I1aluminium a reduit la mort^lite des volailles pendant une

saison et a fait au^menter de 6 pour 100 le poids des volailles

-■■--■■--venduee-,- ■ — - - ■"

b) " four la production de viande de boeuf,-. au sud-ouest des Etats-

Unisj les bovins abrites sous des toitures d1aluminium (au lieu

de bitume) ont fe« t^s en une saison, 13 pour 100 de leur poids.

c) La production de lait fourni, ^u sud-ouest des Etats-Unis, par

des vaclies parciuees dans des enclos couvertBj enti^rement en

aluminium^ a augmente journellement de 1,35 k£ P^r vache, soit

243 k^s par vache pour toute la saison,

d) Une seule enquete a perrais de liiontrer que des bovins parques

dans un abri en aluminium avaient £agne, par rapport a des ani-

raaux paxques dans un enclos couvert. de. fer ^^lvt..nise, suffisam-

ment de poids.pour compenser les LUpenses supplementaires dues au

prix de 1! aluminium par rapport Z, celui du fer galvanise-

e) Une autre enquete a montre que la production en lait de vaches

parquees sous une toiture d(aluminium par rapport a celle de

vaches placyes sous une couverture de fer galvanise avait augmente

suffisammentj en une saison, pour pouvoir compenser en 17 jours,

les frais supplementaires dus au prijc de 1•aluminium. Des resul-

tats u.n lo^ues ont ete obtenus pour 1 es pores et pour la produc

tion d•oeufs—\

1/ La Reynolds \ etals Compan,y, Richmond, Vir^inie, Etats-TJnis, peut fournir
des rapports sur des enquetes de ce genre. Cette sociyte" vient au pre

mier rang pour les etudes qu'elle a faites dans le secteur de I1Industrie
de I1aluminium.
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38. L'utilisation d'une surface reflechissante en aluminium n'est pas

le seul mcyen qui existe pour reduire ies radiations et diminuer la

chaleur.. On peut employer de la peinture "blanche > ou de la peinture a

1'aluminium sur du "bois ou d'autree inatyriaux de couverture ou, depuis

peuj de l'acier revetu d1aluminium. Mais I1aluminium pr^sente des avan-

tages supplement&ires. II perrnet de realiser des economies en ce sens qu'il

n'a pas a etre repeint refeulierecient, que son transport coute moins cher

et ques pour son installation, Ies frais de main-d1oeuvre sont moins im-

portants que ceux de'l'acier ou d'autres materi^.ux plus lourds.

L* aluminium .: conservation et preservation des denrees aljmentaires

39. II ne suffit pas d'augmenter 1l* production des denroes alimentaires

en Afrique. II faut aussi prote^er Ies aliments contre.la deterioration,

de facon a -pouvoir Ies transporter, Ies conserver :et Ies consonuner0 La

consommation de viande, d'oeufs, de lait et de poissons y serait beaucoup

plus i portante si ces denr^es pouvaient etre contervees pendent plus

lon^temps. Bn raison de son pouvoir de roflexion, 1'aluminium est un

metal qu'il est souhaitable d'utiliser, &vec d'autres materiaux isolants,

pour proteger Ies denroes /.eriss&"bles. Par cornyaraison avec certains autres

matsri^uxs le priz de la refrigeration de denr^es plac^es dans des locaux

couverts d'aluminium et dans des recipients en meue metal est moins eleve et

les denrees perissatiles sont protegees plus longtemps, Dans Ies camions

ou les wagons frigorifiques, la legerete de I1aluminium permet de trans

porter un chargement plus important a un rril anitaire plus bas, ainsi que

d1assurer u^e raeilleure protection contre la deterioration. La compagnie

des cl.eoins de fer rhodesiens a r^cemment passe oommande de 36 wagons

gorifiques.
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L'. aluminium .;. irrigation par aspersion et_augmentation;de la production

des recoltes
— : :ii^-A . . ■■ ' . ■ ■- "■ ■■

40. Les techniques d1 irrigation par aspersion au moyen de .tuyaux. d.'. alu

minium a permis, au cours des vingt dernieres annees, d' augmenter consi-

derablement le rendement de I1agriculture aux Etats-Unis et dans d'autres

pays. Un tuyau d'aluminium pese environ le tiers du poids d'un tuyau en

acier et peut etre aisement manie par deux adultes ou meme par des enfants,

II se presente sous forme de tuyaux paralleles relies a un tuyau principal,

generalement alimente par pression a l'.aide d'un moteur a essence.q.ui

pompe l'eau d'un bassin? d'un cours dfeau? d'un lac ou d'un puits. Les tetes

d'aspersion qui sont espacaes re^ulierement le long des tuyaux r6partissent

l'eau comiiie le ferait la pluie. Cette wetnode perraet d'abandonner le ,sys-

teme d1irrigation gui consiste a. faire circuler l'eau dans des rigoles

ouvertes parallelement aux lignes de cultures q_ue 1' on deverse pour que

l'eau se repande le long de la penteo

41. On pratique 1'aspersion nan seulement dans l.es regions, ou. la sal son

seche est prolongee? mais aussi dans les regions ou la pluviosite est

ationdante mais irreguliere. Ce mode d'irrigation a les avantages suivants

sur la pluie. ou sur le systeme d'irrigation par gravite % ...

a) II permet de regler avec plus de precision la quantite exacte"

d'eau qui est necessaire z.ux plantes et aux urbres,' de f&gon a

eviter lee gaspillages, et notamment d'arroser la nuit3 lorsque

le taux d1 evaporation est moindre^

la) .11 permet de fournir l'eau au meilleur. moment de la saison de

croissances notamment pour les jeunes plantes^

c) II permet de repartir les engrais par dissolution dans l'eau de

pompage? ce qui economise des frais de main-d'oeuvre5

d) II permet d'irriguer les pentes a forte inclinaison et d'utiliser

des terres arables qui ne pourraient etre arrosees a l'aide de

rigoles d'irrigation sans que I1 on amenage des terraefies-pow-
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nomiser 20 a 30 pour 100 de l'eau absorbee par les Esthodes actuelles

-d* irrigation' pax ^ravite:. :Vi" " : - ' '■■ '■ :"1 ' ' ■'■- "" '"" ■ "

42. En Afrique? il ost indispensable de profiter de tous les avantag-es

qu'offre 1'irrigation par aspersion. Le md.nq.ue d'eau est chronique en

Afrique du nord. Plus de la moitie de 1'Afrique tropiqale est sujette a.

des excedents et a. des penuries saisonnieres d'eauo Une ferande partie

des terres africaines est atteinte d'erosion. Dans toutes ces condi

tions, il conyient de recourir a 1'irri^ation par aspersion. Le sys-

teme par aspersion peut e&alement, apporter une contribution limitee aux

conditions sanitaires d'une ^rande partie de l'Afrique, ce que ne peut

fa ire le systeme des rigoles ouvertes tracees entre les lignes de cul

ture. L1 aspersion permet d'eliuiner les rigoles q_ui ? .tout comme les

autres'j nappes d'eau douce a ciel ouvertj favorisent I1 existence du mpl-

lusq.ue porteur du parasite q_ui cause la "bilharziose (schistosomiase) .

Cette -raaladie1 incurable, qui atteint pres d'un tiers de':l;a popuiati'on

africaine (plKis de 6'2 millions "de cas en i960) est

repandue en:"^feypte." C'est'-^'l-'une des amladies Ibs plus penitles et les

plus debil itantes- que l:;'on trouve-dans toute 1'Afrique troplcale"—{ —

,Elle, peu.t atteindre l'.organisine chaque fois que l'Africain traverse un

^U3j,,,.se bci^ne ou marche d&ns; de l'eau. in^ectee.- Le syste-me-. d'irrigation

.par. rigoles e-st un raoyen de propagation de 1' infection.. L:'^aspersion peut

en reduire les risques, Ce systeme doit et-re considers-cornice un moyen

d'aide limite q.ui perniettrait d1 a"bandonner les autres methodes de prophy-

laxie, notamment I1utilisation de canalisations vrincipules revetues de

beton dans lesquelles le h.ollusque ne peut vivre, 1'utilisation de canali-

Nations fermees- et le traitement chimique des' canalisa'tidhs".'

l/ George li.T. Kimble, Tropical Africa,,. Th&-.Twentieth Century Fund;

New York, 1960, Vol II, pp. 37 et 38.
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43. Le prix des systemes dispersion varie selon la superficie a

couvrir. Ces systemes sont utilises dans de grands doniu.ines m^is ils

peuvent eg^lement servir dans de tres jvetites exploitations qui produi-

sent des "recoltes de tres bon.ie qualite, C'est cdnsi qu'aux Etats-Unis,

3-500 dollars ont ete investis d^ns un systeme d'irrigation couvrant une

superficie de 1,76 ha qui a produit5 en I960, une quantite de tabac' suf-

fisante pour «.mortir en une saison les investissements. En Californie?

un investissement de 5.^00 dollars consacre a un systeme d'irrigation, par

aspersion d'une pommeraie de 22 ha' a ete egaleraent amorti en une saisorr^

Dans l'Etat dfissLin en Inde,1 I1 irrigation par aspersion utilisee ,sur des

plantations a permis de reduire de deux annees la periode d'attente entre

la plantation et la premiere recolte, de reduire ou d'aliminer les pertes

de semences dues a la.secheresse et d'accroitre les rendements, C'est le

cas d'une plantation de the ou le rendement moyen s'est accru de 650 k^s

par ha—'. .

44. L'irrigation par aspersion est utilisee dans certaines regions de

l'Afrique,, notamment dans les plantations europeennes et elle a ete intro-

duite recemment en >^ipte5 mais son application en est encore a see debuts

parce que les a^riculteurs africi..ins commeneent seulement a remplacer les

modes d1exploitation de subsistance par des msthodes plus rentables. Les

possibilit.es ies plus immediates.de 1! irrigation par aspersion sont peut-

etre offertes par les exploitations europeennes de l'Afrique, raais elles

seront plus importantes a lon&ue echeancej a mesure que les divers pro

grammes agricoles des gouvernements progresseront, qu'il s'agisse de

projets d1irrigation de grande enver&ure ou d'aider les petits exploitante

u adopter des systemes de culture perma-nente.

1/ Rapport de la Reynolds Letals CompaMy, Bichmond, Virginia.

2/ Rapport de Jcmes hardwick, Aluminium Limited, 1 ontreal, Canada.
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45. Si les gouvernements devaient de plus en plus'encourage^ comme

ils senfblent le faire, I1application de methodes de conservation, pendant

les saisons seches, de 1'eau destinee a I1agriculture, I1adoption des ■

systemes d1 irrigation par aspersion nourrait s'etendre considerat>lement..

Cette methode en elle-meme est dc loin plus favorable a la protection ■

des sols que les pluies tropicales qui entrainent de I1Erosion. La ou

les petites. exploitations sont interessees, les.raethod.es communales et

cooperatives.deja otablies en Afrique pourraient.apporter une solution

au prafcleme du financement, avec .1* aide de l'Etat, des depenses consacrees ■.

aux bassins, au_c puits et aux rseervoir^,. ainsi qu'au materiel connexe :"(

d!irrigation par aspersion. ■ ■ - - ■

46. Comme l'ont si^naLS certains fonctionnaires r.e 1'agriculture des

pays de l'Africiue de I1 est, 1'insuffisance dss 'fondc puD.lic-3 encourage au

depart 1.'. adoption de programmes df irrigation par gravite parce q.ue les

investissements qu1 ils -. ' i^r.t sont no ins importants et les frais annuels

de fonctionnsraen: plus reduitso Mais il s'accordent generalement a penser

qu'a mesure q,ue la production de cultures marchandos au^mentera.. e;t ■ que-les

programmes d1 irrigation par gravite lee plus simples s1 acheveront^oxi"'

se tourncra ds plus en plus vers I1irrigation par aspersion. ' Selon..cer

tains fonctionnairos, on oncourase 1'utilisation de tuyaux d'acier da-

preference au:: canalisations on aluminiurr la ou les tuyaux d'acier les

plus resistants 0:1 L a souffrir de durs traitcments entro les mains des

travailleurc africains, mais, d'apres d'autres expsrionces montrent gue,

moyennant une surveillance at une formation appropriees de la m^in-d'oeuvre-y

la sup^riorite, pour.1'irrigation,des tuyaux en aluminium sur les tuyaux

en acier :' ,?.Lr\ p?"-1 etre reconnue en Afrique, comme dans les ^utres parties

du monde,

47. Le sujet qui nous occupe participe des complications de I1agriculture

et du regime foncier afrioains, pour lesquels il est difficile de trouver

rapidement uno solution simple et d1 ^niprunter c:,r.B discernement les methodes

d'exploitation de I1 etranger.'' On n'a pas'encore trouve le moyen de con-

cilier I1irrigation par aspersion avec des methodes agronotaiques efficacess

sur un continent or. le gros pro"blemes d'apres Kimhlej n'est pas la fertility
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des:.solB mais-leur stabilite at lea* resistance, ou les^sols

rea6i6wnt i-utreaent .qu'sillers tux conditions.dm climat e.t a-la rrase en

culture et..pu les or^anisxues de- recherche reconnaissent. qu'ile. sontioin

trouble woyen de rendre Ifsveols-*ptes a, supporter- les tld

d'-exploita.tio

L'aluiuinium dans le batiment en Afrigue . . ,. . . ...

46,, L-au^mentatxpn de, la. demande de > mate.nau:; de construction en-Afrique

cadre-dans lequel. !•aluminium doit s! insurer. ^L'awpleur de

est.._plus facile a evaluer;pour les edifices publics, et

ies; particuliers, .■On.peut exe-rcer un

'la"'premiere., cate^orie de fbStitnentSj

.en-faiea;at.-un:Ohca.'X parmi les divers-, matexiaux: dis-

d'utilisa-

.adi^ices publics, ou, ..pour: desSq-uesiaons .de

I1 empGrte'.sua?.. les -.c.or.sider.ations. de ccut--,- t^ndis^^ue

petite partie. seulement. de-la population africaine

moveriB jte .se.:payer -un- lagement,^ -^uant: a1,, la wajorxte de -ia. porw-

l.-.tion, le cout du lo^ient-Uel qu'.on.le con^)it dans les f£ySr dsvelop-

Pes n'est ras a sa portee, et elle n'a fouere le ciioix des inateriaux.

Elle doit.utiliser les materiaux_indigenes qu-elle trouve dans sa zone,

tels que'terre cuite, pise, bouse de vaclie» bois, pierre,. paille» brin-

diiles et paliues^et'elle doit batir de ses .mains- La plupart du temps,

la ^em.ndeV'effective de lo^ements, est tres inferieure aux besoip, en

fonction'du nombre' des personnes ou des unites faiaili«~les par piece

d1habits ion ou"du noubre"des' lo^ements. sans installations sanitaires ou

autres. Bans 'les'zones urbames, la population doit s'entasser dans des

"lofeementsde derniere cat-^orie surpeuples parce ^u'elle n'

de se payer autre. chose. , .....:

\ -Kifflbie', tropical Africa9 vol. jt5 P^fee
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, 49. Cette sxtuatxon tient a 1' abxae qux s,pare le revenu Ec,en estxme

,,.r habxtant, soxt 112 dollars des Etats-Unxs en lS6Oj et le cout dee

lofeements construxts par ir;tat d.ns cert.ins pays africaxns, qui

s'.tablxt fcen.ralement entra 1.000 et 3.500 dollars pour un petit la

ment de 50 metres carrel Encore le, 112 dollars de revenu ne sont-iia
pas percus totaleaent en especes et ne repreBent-xlB ^u'une mo,enne ,ue

peu de fcens atteitnent ou deFas^t.:....0r. le.. cout .fc.-lo^ment ,^ l..ex=lu-

sion.de oelux du terr.xn, doit etre paye entierement en-esVoes, et

represente 10 a 35,fois le revenu.par habitant, un peu moins si 1'on

consxdere 1, nolltre de personnes qui s dans un soul lo^ent, travaxllent

pour Safcner leur vie. La CEA a calcule qu'un logement Socialement ao-

cepteWe representeraxt 355 a 6 fois le reyenu annuel d-un manoeuvre,

maxs deux fois aeulemen* celux d-un ouvrier qualifie. Pour Satisfaire

tous les begins ,frxCainS en logements, urbains et ruraux, entre 196O et

1980, il faudrait oonetruire plus.de,70 millxons de logements, gui repre-
senteraxent une depeuse d-environ 45 milliards de dollars. Cette somrce

exx£eraxt un investissement annuel.superieur a celui que permet la for-

matxon xnterieure de capital fixe. Etant donne le niveau actual des

revenus et du oout de 1-haMtunt, on ne pourra done, satxsf.ire qu-un

oxnquieme des beooins de :loeeBents en ^/

50. A txtre Vindication approximative de la demande oroissante de mate-
rxaux de construction en ,.frillue, la C;i a calcule que le produit natxo-

nal brut ^menter* de 5,5 Pour 100 Par an d. ici a l9eo, que 1 • xnveStxsse-
aent dans le batiment , as3era de 1,9 milliard de dollars en 196O a 9 2

milliards en ig&O, et les depenses annuelles de materiaux de construction

de 1,1 .xlliard f,5,« .illiarda, depenses■ qui- representeront une ,art accrue
du produxt natxonal brut, 4)1 pour 100 en 196O et 7,4 pour 100 en"lS60



4/

'Page'67^-;

I/' augmentation annuelle des. dispenses-eonsacrees- aux u.atdrla"ux- de ' construc

tion .depasse.ra . £,5 pour 100 par arrJ. Depuis -I960, 1'i-frique iLiporte'54

,pc?ur. 100, en valeur, de ces matjriaux de construction. La^CTiA1 envisage

;_la possibilite &e remplacer ces importations pcrune produbtion Itrcale.

51. Ces indications tresgyn-rules ne permettent pas de prevoir directe-

meht le role de 1' aluminium dans le batiment.» meme si les previsions rela

tives a la croissance'de .la demande globale de iiic.t^riaux de construction

'devaient se" r^aliser. Pour sa part, la CIPA s'est attachee surtout a

prevoir les "besoins africains pour les rrincipaux materiaux de construc-

2/ . :.■
ti-on ■ . cimentj argile et ceraroiq_ues "boiss fonte et acier^.

52. On peut noanmoins' conclure sans se tromper que la demande d1aluminium

a des'chances de se developper au inoins autant que la demande des autres

materiauxj pour les raisons suivantes attention accrue accordee par les

'£ouverneraents aux programmes de construction de logementSj lecons de I1ex

perience, espoir permanent que la ^ualite des_ logements s'ameliorera avec

;le revenu par ha"bitijrty expansiorriyE.'rU'il'ele du commerce et de 1'industrie

ainsi c^ue des services officiels ^ui auront besoin de b^tiiuents nouveaux.

Autrement dit,'a me sure que les economies africaines se doveloppero.nt,

on assistera a un pro^res d^mesure de la construction de batiments officiels,

d'usines, de locaux commerciaux et publics.

53- En gros, on peut eatinier' qu'en 19^3S sur un total de quelque 50*000

tonnes d'aluminium consomme en Afrique9 un tiers au moinss fcoit 17»000

tonnes, a ete utilise dans le bdtiment. A supposer que le progres de la

demande soit au iuoins jgal 1 celui que 1'on prevoit pour les autres mate

riaux de cunstruction, c'est-a-dire de 1'ordre de £S5 pour 100 par an d1 ici

a/'l$£0, les besoins minimums annuels d'aluminium seront de 65.000 tonnes

pour la construction, II ne s'a^it la que d'une estimation approximative et

prudehte „' Examinons maintenant les principales utilisations rentables.de

1''aluminium "dans le "faStiment en Afrique.

l/ Ibid., page 23.

Commission econonVique tie's Nations Lnies pour l'Afrique^ L'Industrie des

mate-riaux de construction en Af-rique : structure actuelle et' developpe—

ment futur^ troisieme partie Resume et conclusions, KOU/1 P/4/Add.-2>

20 octobre 1964.
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54. Si 1'on jette un coup d'oeuil sur la situation aux Etats-lJnis>.. on

s'apercoit que I1aluminium est un niatericU de: construction si rentable

que le batiment est depuis quelques amides son principal debouche, egale

recemment seulement par 1'Industrie du materiel de transport (automobiles

en particulier). II est surtout utilise sous forme de toles ondulees

"ef planes, avec des couleurs et des traiteiaents' de surface variables/'pour

les murset les toitures, et sous forme de profiles extrudes pour le mon-

t,.ge des'fortes, des fenetres et des charpentes (iui soutiennent les pan-

neaux deS murs lnterr.es et externes.

55. En nfri'iue, il se pourrait que les toles pour le "bCtiuent. soient

aussi la principle forme d1 utilisation de I1 aluminium, et que leur

■ fabrication -en consoume davanta^e encore que les ustensiles de "menage.

Au Ghafid,, sur une dons-bmmation probable de l'ordre de 7.250 tonnes en

1964^ 5.450 tonnes 'environ consistaient en toles ondulees. E>i :ri^eria,

sur 3.650 tonnes consommees1 en 1^64, a peu Pres les deux tiers'etaient

des 'toles ohduljes, d1 apjres 1'Alcan Africa limited. Dans les iutres pays

d'Afrique, la part de 1' a'lumiriium dans le batiment est ra^nifestement plus

faible. Seule I1 Afrique" du Sud'produit "de 1'aluminium extrude, en quantite

limitee, Dans les autires' pays, il est imports ^ feeneraleuent pour les bati-

ments publics et' i'e's- locaux" commerciaux. " ' ' ' '"

56. L1aluminium trouve ses applications les i-lus evidentes dans les bati-

ments publics, / compris les hopitaux et ^coles, et dans"les locaux comiaer-

oiauxj'-ca-r il est plus solide et exi^e mo ins d''entretien que le bois et

1'acier, sans avoir besoin d'etre peint. ii convient peut-etre moins bien

que le-ciment en Afrique du nord et dans certames parties du continent ou

les toits en b^ton -des bCtiuents j.ublics sont utilises pour recueillir les

eaux de pluie/' Lorsque les:frais de'inain-d'oeuvre et de transport sont

eleves, 1'aluminium, par sa legerete, permet de realiser des economies.

En consequence, si les ^ouvernements et les entreprises voul^ient bien

calculer, d'une maniere lo^ique," le cout resi.ectif des divers r,iateriaux

de construction en fonction de la duree du batiraent, y compris'-le cout~

initial des matdriaux une fois installes et les frais d'entretien et de"

rempj-acsment, 1' aluminium serait de plus en plus demande e.nL Afrique, notam-
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57. Utilise" commie toiture et comme ' reveteinent mural" externe'dans les

usines et les ateliers, l'aluminiuur entretien la fraicneur-a' lf inteirieur ':

des .locaui-durant la Journees et permet d'au^menter la productivite de'■

la main-d'oeuvre. Sans les zones ou les nuits sont'fraiches? 1' aluminium'

refleckif It, cnaleur interne et'rechauffe ainsi les loc-d'ux; L1( utilisation1

de I1 aluminium ne serait pas toujoufs souhaitable pour les locaux destines5'

a, des operations industriellesLqui de^a^enVde la cUale'ur' et'ou il con- '

vienf de prevoir des systemes d'evaluation de'la chaleur. -Bref, les '

diverses possibilites-d'utilisation de 1' aluminium) - associe ■ ou non a. '''-'' -

d'autree materiaux9 ■-deni^ndent a etre etudiees en fonctibn des conditions ■ -

particulieres achaque "batiment.1 :' '■ ' [- ' ■ '" ■ ■ : ■'•>~.!- .. .-,. .

58. Les quantitos d1aluminium dont l'utilisation serait rentable pour les

b^timents publics et les locaux commerciaux n:e' peuvenf etre deterininees

qu'a co'urt terme^ au fur et a toe sure; que I'ori connait les projets-publics '-

et privies. Pour les: besoins de la presente etude3 nous1 nous Bommes livres '

a une enquete aupres des fbnctionnaires dercertain's pays africains sur';

leurs plaris-de construction^ de batiments publics :et sur leurs;-besoins en : ■

raateriaux, ifdus nous-'sommes e^alement informes de: leur opinion sUr l'uti- '"

lisationde I'-alumihium. Les avis sent partakes.'' 'On peut-les rtiBUmer ainsi

acceptation limitee de 1' alu^iniur.; pour les fenetres/ quf confinuerit a ;uti-':

liser de 1'acier >evetu d'une couche de --ein'tUre;1 certains essais anterieurs'-

d'utilisation de "I1aluminium pour les toitures'n1ont pas ^te tree satisfai-

saiits., :en-raiscin d'une installation' dafectueuse et d'une" ^uvaise utilisa

tion caracteri&titiue des premiers essais dans d'autres pays,, connaissance: ' :

insuffisante. du metal et des tecLniques de pose, publicite.- insuffisante ;de.

la part des fabric^nts ou de...leurs repr-ssentantSj ■ cout bleve et.faible .-.-

duree d'us^e des articles en aluminium^ dans le cas de . certains .pays, .

preference ^anerale donnee.cornice materiau de couverture.1.1'amiante-ciment ■

de fabrication .locale. , ; .. ,, ..,,-..■

59« '■" Cependant1, il seniblerait que pour les batiments de 'l'Eta-t et les ' ;i '

lo£,ements des particuliers, y compris dans les zones rurales, I1 alumiuiuia

doive continue* a'gainer peu a peu "&ur le.-i^'i-e-t'-JU1 aiai^nt'^-ciment pour les '^

toitures. Bans la plupart des pays, la tole'en fer galvanise se deteriore,
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s'enlaidit et. devient inutilisables par oxydatioix, apres quelques annees

d1exposition a la.pluie, Ce n'est qu1 en le repeignant plusieurs -fois- que

I1 on peut prolonger la vie d'un toit en fer= Quant a l'aniiante--ciment,

c'est un materiau de: couverture lourdj qui'entraine de grosses pertes dues

a. la casse en cours de transport ou de pose, en outre, il est parfois

recouvert., par .un champignon qui lui donne un vilain aspect. L'aluminium ;

ne presente aucun de ces. inconvenients,, En tonne economies puisque souvent

on peut garder a un logement, meme fait de boue et d'herbe^ une apparence

agreable pendant une quarantaine dfannees et davanta^e encore9 grace au

platre et a la peinture? I1aluminium nuriteraifd'etre encourage dans les

programmes publics de consiructionj notamment dans les campa^nes lancees

pour 1!amelioration des conditions sanitaires et la diminution des maladies,

60* Le.toit d'her^e et de chaume sur un mur de rdse:est courant en ;

Afrique tropicale. Ce ^enre d1habitat attire les'insectes porteurs de

maladiess tels que tiques3 puces et pouxs qui propagent le. typhus (rick^■

ettsie) et la fievre r&currente,■et mites qui propa^ent egalement le

typhus. Ces maladies sont tres .repandues en Afrique de I1 est (Ouganda? . ...

Ethiopie, Mozambique, Zambie) et.en Afrique de l'ouest-% Le mur de pises

s'il est assez epais, a, 1'avanta^e d'entretenir la fraiciieur durant les

grandes chaleurs, Si l'on y pulverise des insecticides et si on bouche

les crevasses, il peut etre assea saino ilais le toit d'herbe ou.de chaume

ne £eut pas etre traite aussi efficacement. En outre, il constitue une .

menace permanente &'incendie et il doit etre repare ou remplace periodique-

ment* . ■ . ;

61. Le toit en metal a done ete adopte pour les lo^ements urbains et

ruraux de 1'Afrique tropicale, chaque fois que le:s ^.ens pouvaient en faire

les frais. Une des premieres choses qu'ils font quand. ils ont assez d'ar—

^ent5:' c'est-d'installer un toit me'tallique, non seulement pour tpartner des

frais d'entretiens mais pour une question de prestige par rapport a leurs

voisins. On utilise couramment le fer galvanise pose sur les murs de boue

\J George LT.T. iamble, Tropical Africa^ The Twentieth Century Funds Few York
I960, Vol. II., pages 48 et 49-
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et de pise, 'flais,- en' dehors &e cert&ines onions comrae les hauts plateaux

■ethiopienss. la,tole ^alvanisee se deteriore vite ,sl elle n'est ;oas repeinte

■.: re£ulierefoent. En outre ,' comue nous l'-avons' si^nUe precedeinment , elle

lcisse'peh-trer la chaleur si elle. n.1 est pas isolee pur un autre materiau

.interpose. En revanche, I-1 aluminium reflechit la plus fcrandeV- partie de

-.,■■ Xa chaleur/ lorsqu1il est neuf, ■. n' exige la presence1 d1 -ucun c.ut re. materiau

:,- isGlant, et'&arde encore 1'avantate sur la^ tole galvanisee meme .lorsqu/'il

,:.■ ..se;ternitv"' -C'est- pourquoi l'on voit li souvent briller les toits en-

aiuminium 4oisqu'on survole certaines parties de certaines parties de

; ■■ ■ I'^frisue; de 1'ouest et ;:our^.uoi l'on en voit de plus en plus.jusque

,. ■-.. ds.iS"les zones reoulees de 1'Africj.ue de.l'est. - ';

'62.- Certains pays procedent a une campa^ne s/steraatique d'amelioration

■';des "toitures. Au Venezuela, en 195&5 1' Etat payait une'partie1 de leurs

frais b,us cultivateurs ,:ui remplajaient leur toit" de chaume, avec tous ses

-** risq.ues d.'infection, p^r: un toit en aluminium. ,Au Ghana, un'plan a e.;te

adopte en 1955 ^.ui prevoyait I1 octroi aux paysans, de P.rets > destines- a ■■ .-

I 1'amelioration des toitures 9 par 1' intermediate des societes imnio'bilieres

xura-l&s-.. Au titre. de ce:plan5 environ 5-500. ■ prets ont ate accorde.s en

icinqans, d'un montant nioy.en de- 109 livres chacun (306 dollars'des Etats-
,1/

■ Unis) . On ne connait pas la nature des divers mate-riaux utilises-^..' .

" 63. Le feouvernement felianeen encourage s/stei^aticiueinent lf usage 'generalise

de 1'aluminium au lieu du fer galvanise. C'est ainsi que dans le projet de

relo&ement des prsonnes deplacees par la construction du "barrage sur la

Volta? les toits et les murs sont en aluminium, Dans les lo^-euients que

la Ghana Housing Corporation est en train de construire pour les groupes

de population a revenu wodeste- la toiture des imi-..eubles en "beton, de

deux eta^es, et uoiiiprenant six lofeements, est en toles d1 aluminiunK L'Etat

n l/ Rogf Loans Scheme for Rural i.ousin^ rapport de h.i .' . ;Jrayaliion,_ £hief
". 'v^own^^f^baamrfeOfT^-c^f^ '£'"J-5," J3tre^td,on:-de.s affaires soeiales,

Or^aiTTEstnX'^rn""Ti^S"~'i-^a'tz^n'S'':^"'niiess""Ke^r^YoT'lC'j'"""'3—noveiiiure I70U•

2/ Commission econoiaique des Nations Lnies pour l'Afri^uej JJnquete pilote

sur le cout de la construction, document LCU/V/P/^, 23 octohre 19^4? pafe® 6
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n'accorde pas, normaiement, de licences d1importation pour la tole en

fer galvanise. . Afin de sti,-.uler la consomraation d' aluminium, et eai-pre

vision de.la fabrication d'aluminium en. iin^ots a partir de 1'electricite

fournie r-r le. K.rra£e de la Volta, J'Ktat a accorde en 1^59 a 1'Aluminium

Limited (Cfc,nada)s. la. permission speckle de montsr une fabrique de toles

d'aluminium .pour le batiment dana la^uelle il a une1 participation de 40 Pour

100 sous forme d<actions.. La societe a Ianc6 la vente de tole ondulee'et

autres produits d' .^iuminiui. en feuille par des metCodes' direc.tes destinies

a atteindre les seoteurs anal^Labetes de la po ulation projection de

dessins animes en couleur dans les salles de cinema et, dans les catapagnes,

tourn.es de camions d^ns les villa&es. En outre, des camions -..uUioitaires,

recouverts et docores de plaques d'aluminium ont circule dans le pays, a

bord desquels des vendeurs faisaicnt de la reclame aupres des. foules par

voie de haut~parleur=/

64. En Afrique,.le principal obstacle a 1'utilisation de.1'aluminium,

sous forme de tole ondulee ou autre, comme. material de couverture? est

son priz.initial, qui est suparieur a celui du fer galvanise dans la

plupart des pays. L'aluminium souffre peut-etre aussi du developpement

de la fabrication de.tole en fer galvanise sur le continent. On trouvera

au table.aw.suivant quelques prix courants, de £ros et de detail./ convertis

en dollars des Etats-tnis, releves en 1965 pour le fer et pour 1'aluminium

galvanises d'^paisseur equivalente.

1/ J./.V Person, The Promotion of Alumi-ni^ffl-Fabrioatinfi-in Vest AfTiok, con
ference donnee a la School of Advanced Interaationai-:-studies de 1'univer-
site John Hopkins,■Washington, en octobre I960,
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■■ - - '- ■■"■ : :VV ' ' ' TABLEAU- III-6 ■ ' '■'

Prix des toles, en fer ou en aluminium^ releves. en

Afrique de l'est en 1965 .

(epaisseurs les plus courantes dans otiaque ]

. <■'- - 1'" Surface et

epaisseur"

Nature des

priz'

Tole ondnlee..;;, Toje ondulee

et galvanisee en,, alumini-

■ en fer ' "J" " urn

Addis-Abe.ba-

(Ethiopie).

Mombassa

(Kenya)

Dar-e s-Salaaio1

(Tanzanie)

Salisbury ,-,;;

(Rhodesie)

i -,■;-, , ■ 1 s;-2m

epaisseur 39
■..'.? ... : .■' '■':'• 2 ■■ - :

■':' -1 ■-■ ■ ':'epaisseur 24

-2

■■■ --- epaisso-ur.: -24.-

, 9-m^ ■ ■"■-
epaisseur 24

■ details ..a la piece

37 Eros a/ ^_... ..

detail

-detail

gros- '

l-,32--l

1,12

/ 0,35

0,234 0,35

16,94^

a/ Prix.^'ferps a-'.debattxe. Norm&lement, il. n'y apap de. difference ;entre Xes, prix de
gros et de detail.

y compris le cout des attaches.

, , -. i.r ;'■=.

On notera qu'a Addis-AteDa le prix des t61es en fer et des t6les.en aluminium

est le meme? a epaisseur et I surfaces egales. Au Kenya,.et en Tanzanie,

1<aluminiumcoute environ 50 pour 100 plus cher. L Salisbury (Eho^esie),

1'aluminium revient leserement moins cher^ si l'on oonsidere le prix de gros

des piques de 9 r^m-'n,::r^= A Salisbury et a Lusaka (Zambie), H r r-:.x Acs

toles ondulees en amiante-ciment, fabriquees sur place, est inferieur, la dif

ference allant jusp'a nn sixieme, I celui du fer galvanise^ou ;de ,1' aluminium,

pour les plaques de 9 metres carres. ^ ,i}, ■

65. Dans d'autres pays, le prix de detail de la t81e ondulee en aluminium

est a peu pres. equivalent .a celui ,de. la tole en fer fealvanis;e,' I opaiseaur

et. surface egales. i.u Ghana j le metre, carre de tole ondulee en -aluminium

utilisee comme .couvsrtur:* pour des logements construits par

dollars des Etats-Unis, alors .&&■ le ;t6le. en

variaitlntre 5,40 et 8 i
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explication n'est donnee de cette difference en faveur de V L

D'apree les speci-aitstes ;ae la-CMV^e^^iX'-aes-a^-wt^Ttatx sont a

peu pres equivalents au Csk&rtA&i: W; fVbriW^es toles ondulees a. partir

de .plaq-.U.eS dtaluminilJin'^Portees/ Aux'Etats-Unis, "en"1964, le prix de

gros courant de la tole d'aluminium ondulee^etait de VoTents'^par iTvre"

P°idS? °°ntlie,.7s2 cents pQUr le fer galvanise, 1'epaisseur etant 26. Au

. J..44-»-5- cents^

pour le fer galvanise. Mais,-■ eonme, a ep^isseur egale^ un tiers de

d'aluminium couvre la meme surface qu'une livre de fer> les prix de detail^

reviennent finalement presque~ au meme. C'e.st ainsi suJon a pu rendre 9 f ,."1',\

metres carres d'aluminium pesant 27 livres pour 12 dollars, et 9 metres- .,,._.,

carres de fer galvanise pesant 81 livres pour 13 dollars. Pour que le'^^-

prix de" 1'aluminium arrive vraiment a concurrencer celui du fer, il ^^- : ■■

faudra lfutiliser de telle maniere que sa resistance moindre n'entraine" ' "' " ~''

pas "de frais supplementalresf a'ajusTfementV Pour u'n"toit sur Tequel on esT

appele a marcher frequemments comme c'est le cas dans certains'pays afri- Xw

cains, l'aluminium se bosselle plus facilement que le fer galvanise d'epais- ,

seur egale. II ne convient done pas dans tous les cas, a moins que' 1'on ~ ' Vi

puisse faire des economies en utilisant des plaques plus longues et plus

epaisses, comme 1'a propose une societe rhodesienne. ; :

66. Ces exemples d'egalite de prix et de couts font apparaitre les pos-

sifcilites respectives des deux" metaux la ou ils sont fabriques"XV&s prix

et ou la concurrence est serree, comme aux Etats-Unis. En outre, quand le

cout de transport s'elovo avec le poids, l'aluminium entraine moins .de

frais a epaisseur egale, car il est trois fois plus leger que le fer. Enfin,

quand on compare la duree d'usage, le fer galvanise, a moins' d'etre'repeint

regulierement, ne dure guere plus de 12 ans, dans des conditions'normales,

alors que l'aluminium peut durer 40 ans et meme davantage. Dans ces con

ditions, 1'aluminium"est le'materiau lemoins couteux. Cette consideration

ne touche peut-gtre;pas les pauvres qui ne dispasenf jamaie d'un& grosse

1/.Commission economique des Nations Lnies pour l'Afrique, Enquete pilote sur
le cout de la,..construction, ouvrage cite, page,28 *. le prix donn6 pour le
Ofaana est celui d'une couverture en aluminium, et non d'une couverture en
fer, comme on I1a indique par erreur.
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somme a la foxs, mais elle est importante pour les gouvernements qux

investxssent dans des programmes de construction de logements et pour les

oonstructeurs de locaus commercial, ou 1-important est d'obtenir le cout

minimum par rapport a la duree d'usage.

67. Mais en Afrique de 1'est, il convxent de tenir compte de ce fait

que la capacite de production, actuelle et prevue, de fer galvanise est
tres SuP&ri^^..l-^aOxte:^,praduct.i0a:da:^ole;bndulee en alumxnxum.

■ .c i^.ios1 /+B"hlpau III-7) est fondee
La production de toiture* fin....fax. galvanise tt&Qie&u x-lj.. u

,WiBP<«*a.t*«-d. t61ea.et.de zinC..-p.ax. le,S .p.or.ts.. Du point.de vue des,.

': depenses en devises etrangeres, pour une epaisseur egale de fer galvanxse

e;" d-aluBinium, abstraction faxtedes"differences de poids, il n'y auraxt •
gUere de difference entre ^importation et i-ondulation de places d-alu- ^.

minxum ou celles de plaques de fer. II n-y aurait pas besoxna importer ,

du zinc'pour la galvanisation, car la Zambie le fait deja, -is a partxr .

de-matier. premiere importee. . partir de 1964, il n-y a egalemert guere

| de difference entre 1-importatxon de lingots d-alumxnium par Dar-es-Salaam

pour le moulage, le linage et 1'ondul^xon et ^importation de toles ;,: ...

^ ' plaWen fer pour galvanisation et ondulatxon. Le prix CAF dulxngot, .

,d-aluminium est de 540 dollars la tonne. " Si'I-on opere une reductxon au

tiers pour tenir compte des differences de volume, on.obtient une somme

de 18O"dollars, contre 166 dollars environ pour une tonne de tole plane
en fer Ces chiffres ne tiennent pas oompte des deohets de fusion et de .. .. .^ .,.

oeux aui resultent respectivement du lamxnage de 1-aluminium et de la gal- .,.

vahisation du fer. . .

68.- Cette egalite approximative des depenses en devises entraxnees pour 1'achat
, -„*.-*-„--+AiOT=-nnr)-ulees -en fer galvanise eeraxt

- " de toles onaulees" en aluminium et are toies onauj.ee e.

rompue en faveur de !■aluminium, pendant sa duree d-utilisation, car xl fau-

drait importer deu>: ou trois fois plus de fer pour remplacer les toles galva-

nxsees deteriorees. II faudrait tenir compte egalement des frai, supplemen-

tair.& eatraxneB par la necessite de repeindre periodique.ent les t61.e

V Irer. Mais il n^t pSs e^ciu oue i'Afri^e de !■ est arrive a fabri^uer des toles
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planes en fer d1 ici a lQbO^7. Dans ce cas, il f&udrait reviser de nouveau

la coraparaison des depenses au point de vue.des pertes de devises etran-

geres, . ■ -■■■.■-,

TABLEAU III-7

Fabriquos est-africaines de toles ondulees en fer galvanise

et de toles ondulees en aluminium

Capacite estimee, en tonnes

par an ....

Fer

Usines existanteG -, .

Steel Africa Ltd. , horabassia (Kenya)

Uganda Batti, Kampala (Ouganda)

Mabati Ltd., Dar-es-Salaam (Tanzanie)

Usines jjrevue3

Steel Company of Ethiopi^s Asmara (Ethiopie)

Steel Company of Zambia, Lusaka!- (Zambie) ■■"■ J

babean L'tility_Share 3 Co., Akaki (Ethiopie)-

Uganda Steel .Ltd.y Lbale (Ouganda)

18.000 .

5.ooo

25.000

48.000

12.000 (1966)-^/
12.000 (1966)

24.000 (1965)
A.I.

Usines existanteg

Aluminium Africa Co. Ltd., Dar-es-Salaam (Tanzanie)

Alcan Aluminium of Rhodesia, Ltd.? Salisbury (Ehodesie)

48.000,

6.00

A.I.

6.000

a/ Cette usina fabriquera egalement des toles ondulees en aluminium.

b/ Produits divers. -L-■

A,I^ % Aucune information. ■ : ■ ■

Sources i Ethiopian Aluminium Company, Addis-Abeba. 1:.S. Atkins et autres "■

auteursj Development of the Steel Industry in East and Central Africa,

Commission economique pour l'Afrique, juillet 1965? pages 46 et 47•

\J W.S. Atkins et autres auteurs. Development of the Steel Industry in East and Central
Africa, Commission economique des Nations Unies pour 1'Afrique, juillet 1965-
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69. A en juger d'apres les importations de tole plane,et de tole ©ndulee,

la consommation de fer galvanisee dans une grande partie de 1'Afriq.ue.de

l'edt etait d'environ 40.800 tonnes en 1959= Pour 1962^. les, s.tatistiques,

incompletes5 font apparaitre une nette regression des importations.

■'■■■■ ■ ■ TABLEAU III-8

Importations de toles en fer planes et gaIvaniseg'S-» Afrique

de l'est. (tonnes courtes)

Pays 1959

Keiiya - toles planes

toles ondulees

Ouganda —..toles planes :

toles ondulees.
j_-. '

Tan2anie — toles planes

toles onclulees

Malawi, Ehodesie et ZamMe

toles planes
toles ondulees

2.289-1' ' -

19.124

' 159" 'a!
5.300 !

292

4.5?2

3,856

9.5H

13.487
3-859

? ' 97
'2-343

175
-2.440

■■^.- H.A.

45-123:

Source Aloan International Limited and-Alcan Africa Limited.

70." U'apres les considerations qui precedent, 1'utilisation:de,1'aluminium

dans le batiment merite 1'attention de ceux des services des Etats JS-fricains

qui sorit charges des travaux pu'blics3. .des logeraents construits paries pou-

voirs publics et de la sante. La mise. au point de politiques uniformes de

cooperation dans ce domaine, la ou les. circonstances la justifieraient,

intensifierait la demandes tout en satisfaisant des "besoins vitaux d'interet

public. ;
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Aluminium et transports . . ; > ,;_ ..... ,r-

71. Les gouvernements africains doivent aussi s'attacher tout parti- :

culierement a encourager 1'utilisation de lf aluminium pour les autocars

et oamions qui circulent sur les ^rand-routes et pour les wagons des

reseaux de chemins de fer de l'Etat. Ce type d1utilisation a fait de

grands progres aux Etats-Unis et en Europe, pour des raisons commerciales.

II permetyde reduire:..^^£oids^e^^eMcules ^t'd^elgyex le revenuiltpar

vehicule en augmentant -le poids.de la cargaison ou le nomlire des passagers

transporteri En 19&3y~aux Etats-Unis * la consommation-

,: avions, bateaux et canots) atteignait presque celle du ba;t-iment," -

principal debouche de 1'aluminium.

72.. L'aluminium.entraine moins de frais d'entretien et de reparation que

X'acier et le "bois. Son utilisation permet de reduire le poids total du

vehicule et 1'usure par unite de trafic commercial (marchandises ou pas

sagers), tant celle des vehicules que celle de la voie ferree ou de la

chaussee. Elle permet egalement de reduire le cout du combustible consomme

par-^unite de *-ra-fi-e--e4- d'augmenter la vitesse,

73. Bes economies' de ce genre sont tres importantes pour les pays en voie

de- developpementy—KQ'-teaiaen*- en-^tf^i^ue-j ou -lxetrtre^ien- -et la- -repartxtiTDn"

des routes' et~-de&-&feemi^s-do fer peuveiit'^ti^^xe^eb^teitx en raison des:

pluies et de lfhumidite, Les vehicules ne durent pas longtemps s'ils ne

sont pas-entretenuST constammentj les routes sont rapidement deteriorees''

pax 1'es conditions' ciiffiatiq.ues" et par le pilo'nnage des vehicules lourds.

En: Thallandey les autocars et les camions sont construits de plus en plus

souvent en aluminium,■au lieu du bois, pour reduire les frais d'entretien

et'augmenter la charge utile. En Inde, on utilise l'aluminium pour les

wagons de chemin de fer des lignes nationalises. Aux Etats-Unis? ou les

chemins de fer sont generalement exploites par des societes privees qui

ont fait de ^ros investissements dans les wagons de marchandises en acier,

on utilise maintenant des wagons en aluminium pour le transport des mar

chandises en vrac comme le ble et le charbono Aux Etats-Unis comme partout.
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on utilise couramment I1 aluminium, pour, la fabrication, des ^auto.caxs^ep-:rj i;

surtout pour la carrosserie. des camions e.t, de leurs.. remorq.uesy,.u. .;• .,. j■ j-:r ...

74* L1aluminium -eat particulierement important dans le cas d&s^cketfiins*"--

de fer e. voie a ecarteraent metrique et a voie plus etroite, qui constituent

environ un quart de la longueur totale des lignes africsines, et la tota-

lite en Ethiopie, «u Kenya-,-e*i:-0uga*tda"et' w Tanganyika*1?

en__a^.Ufti,8ium,, tan.t-.pou-r les wagons de -.marcliandises ciue':poUr'"'les., ^

de voyageurs, permette.nt d'abaisser le. centre de grav&tey c

stabilite et,dAattgnuer le roulis. Sur-les chemins de fer^eri Voie-etrtiite,

^;-ce8 ayantagee, ameliore^t les, conditions de se.curite-.et pen?mettenf:-&ri-hau;

ter. larvitesse* .; .. ".?•■< ■.-•■-' ■.;. . " '■■ ■ - " ' ': ■ "/: " "'' '■'•*

^'75.- En Iiide, le retnplaceme'nt de's panheaux en acier par de'1'"aluminium

"*&e meme' epaisseur a peririis de reduire d*une tonne a uhe tonne et demie le

™tio£ds';ldeg:'Voitxires &.& ckemin de fer'.' ' Les'voiWres recouvertes d''aiuminiuin

^mises e'ri se'rvic'e en. 19^&'3efUr"f la li'gnV'a voie'"etroite Simba-Kalka ont seryi

*;-t>;'pehdant' 3^ an's;::sa'ris se deteriorer/' 'Deux'cents autres voituree en aluminium

* mises, e^i service jp:ar., les ohemins; de fer indiens ont resi'st4;ii;a la obrrosi'ori

dejiuis 1954"^- ■_■■ .-■-.■.■ :" "..■.'.. ■: ■> ' ■' ■ ;t' -' '"" "Jj"■'""■

76. Dane-; toute 1'Afrique, les gouvernements attachent beaucoup d'impor-

tah6e:-aux;-prbgrammes d'amelioration des transports et aux enormes frais qu'ils

ifflpliquent. Bans la sous-regioh, un seul projet, Qui organise la liaison entre

1'Afrique ceni/rale et le riseau oriental, exigera la construction de pres de

1.600 kilometres de voies et'iui investissement d'environ 180 millions de dol

lars. Ce projet^ ainsi que tous les autres projets de routes et de voies

havigables, interesse les mouvements entre les paysj a ce titre, il necessi-

tera une politique concert6e entre les divers gouvernements interesses.

■v

^Commission economique des i;"ations Ihies pour 1'Afrique, le developpement

des transports dans :1a.sous-region de I'Afrique de 1'estS E/CH.l4AP4/l
28 juillet 1965, pages 8 et 9. ;

"B.R. Nijhawan et ,K.N. P. Rao, Substitution of Imported Copper and

Uon-Ferrous Mgtais by Aluminium and Other Indigenous ketals> juin
27 <et 28, Planning "Commission^ Government"of Indja«
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L1utilisation de 1 • aluminium etant l'un des moyens importants ey

trables d'ameliorer lee transports, merite d'etre etudiee en commun par

lea''■oi'&ahisJaes bfficiels charges des transports et des rdlites^dsris" les*^

"di~VeW pays'. "■ ■■'■; "r7 -' ' '" y--1' -^ < ■'' ■ ■'■'■ '■ ■■*..■:*" .-r^: ■■/)

Xi'aluminium, dans .les ^rQ^-rammes d'ele^trifioatio^.. . , -

T7v-Dans les -pays ou P electrification :est^tres' de'veloppWe^

t^ufe-vet-; autres accessbires sont devenu'S uii; &ros -debouciie' pour: 1' aluminium.

' 1-1 s'agit d'articles ter^sque Libte^urs/g^xateursV trartsfOrmatWursV con-

: ^enSateu^eV^S.naiaisation^v1 tuyaux ou tlrbe&/ ^ppareils" de- cli^t'isa"1?ibn3Wi de

refrigeration. Aux iEtats-Unis> I1 Industrie des appareilla'gW eYectraquVs

fig-ure au troisienie'.-^ng-.c.oniiiie (yinspmmateur A'.aluci^nium. - .;Quant^a -un pays en

--comme-.-l' I-nde, o.u I'e-lectriifica.tion-.-eQij-.ilVun ,deB pr-in^

, du gouvernement,- de -pairavec le reinplaCiemeijt des importa-

:.vtiona:i{le cuivre; par 1'aluminiuni de-. fabrlpation locate, le s«&teur de l'elec-

;;:L^fi0^**0*1; e1f: &?$ produits connexes est Xe-principal consommateur d'aluminium,

-78* X'alumihium trbuve son utilisation princip'ale lians la1 fabrication^1-

de conducteurs pour le transport et la distribution de courant. Le coui

total.des i.ignee, y oompris ce.^ui,;,des.-cables ou fils.s-:i£ol^nts,!J a.utres. :>>■

articles, me.talliques,,, tours n es-t-rbien moindre .si ..I1 on^utilise-rlValuminium

.au lie^ du cuivre3 en ra^son-des economies que-rp§.rm.et de-;xealiser-la:dimx-

nution. de_..j)oids. h' aluminium pese ■trois-fois;,moin$ aHe->l

^9Pr^^e.^? u.ne conductibilite e^uivalente, il ^j*-retre plus, ^

repr,esente,.a3,ors-la mo^tie environ du poids d'un,;condu.cteur .en ciuvre..

M?ri2 de, 1964,.une livre dfaluminium Tbarp**, cout&mt- H-.oenta EU transporte

la m6me quantite d'electricite que pres.de.:deux liyree de cuivre dont le

cout s'eleve a pres de 66 cents. Mais l'avantage de I1 aluminium^estjon^eu

-^dujr$lPar;_le coftt, deysa .transformation en m^ain-s-i :que^ pour-oertaine^a

liser pour les cables^ transport de courant a haute, tension une. armature

plupart
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79, .Lorsque.les depenses en devises posent un probleme, comme en Inde,

l'aluminiwn presents1 1'avantafee suppleiheritaire d'etre produit,sur place,

alors qu'il f<~ut importer presque tout le cuivre. Pour ses importations

de cuivre en 1965, dont les previsions sont de 1'ordre de 100.000 tonnes,

I'lnde devrait depenser a pe.u pres I1 equivalent -de 75 millions de dol-

lars1 en devises, dont on pourruit sparkier, une grunde partie en utilisant

finalement "des produits en aluminium de.-fabrication locale. - 'Outre 1'eco-

nomie 'realisee par l'Etat, 1,1 en resulteraiV element -une ecotibmie

'■'su'tstantielle pour le consommateur,^ mgme.,si: 1' altim-iniutn local revient

"beaucoup plus cher que 1' aluminium importe.1

80. L'Afrique produit ^aussi tien de' if aluminium q.ue du cuivre, 1'alu-

minium. au Cameroun et. "bientot ^u Ghana, le cuivre surtout au _Congo, en

Zamtie et en Ehodes.ie. Le cuivre de-la yualite requise pour faire des

conducteurs ne se trouve qu1en Zamtie. La Federation de Rhodesie et du

Nyassaland avait demande. aux - roducteurs cte lui consentir un prix in-

ferieur au.cours mondial1 pour encourager la consoinmation destinee aux

conducteurs eleetriques. Les societes ihinieres h'ayant pu ac^eder a

cette requete, dans toute la Zcmbie et dans toute la Rhodesie, on utilise

uniquement des conducteurs , en ..aluminium :sur .les re^ea^ux de 'transport et

■ de distribution d'electricite, .jusqu'aux points de raoo-ordavec les comp-

'teu'rs des usa^ers. La societe prive.e qui1 dessert-le-kenya1 fait de meme.

Les fils et cables inportes en Afrique de I1est.viennent d'Afrique du

'■ Sud, mais' surtout d1 autres p£,/s3 notamment du- Canada. ■

81., En raison du temps limite qui nous- etait imparti, nous n'avons pas

pu anc-lyser,1a faible consommation annuelle de conducteurs en aluminium

et'en cuivre,..p.our l'Afrique et pour les divers pays, ni les sources d'ap-

provisionnement et les relations entre les pays. La dema'nde globale de

conducteurs au^mentera avec I1electrification, meme si elle est. freinee

par la f^L^IUi-Cimsommati^ rayon

d1action de^" divers"reseaux de geniration et de transport et par leur im

plantation presque exclusive au vbisinage des centres urbains^et des centres

industriels. La construction de barrages"bydroelectriques loin des centres

de charge fera au^menter la demande de conducteurs, mais a long terme le
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principal marche. potentiel.depend de 1'augmentation du revenu africain

par-habitant et de la eonsoamation accrue d'olectricite qui resultera de '
1'extension des reseaux.

82; A l'echelle du continent africaih, la demande de conducteurs est
limitee par la faible consommation d'electricite. Mesuree en kilowatt-

heures par kilometre oarre, la consommation moyenne d'electricite en Afrique,

1420 kBh, represente environ 1 pour 100 de la consommationfrancaise, qui

est proche de la moyenne europeennei/ La consommation moyenne par habitant
etait de 165 kWh en I96l, mais la moitie de la population utilisait moins

de 35 kWh par personne. Pour 1'ensemble du monde, la consommation par

habitant etait de 600 kWh en 1962^ La plus grande partie de la population
africame commence seulement a avoir besoin d'electricite et a pouvoir la

payer. Elle 1-utilise seulement quelques heures le soir pour l'eclairage

et la radio., «uoi qu'il en soit, la consommation totale, pour tous usages,

croxt a un rythme tel qu'elle doublera tous les 8 bu9 ans. Les regions

ou la demande de conducteurs augmentera la premiere sent les zones indus-

trielles et.les zones'ou 1'on p0Urra electrifier les lignes de chemin de

83. Dans les pays africains ou la consommation d'electricite par habitant
et la consommation tctale sent elevees, 1'industrie est le plus gros client

La ou la consommation d'electricite est faible, I'industrie consomme aussi

beauooup moins. II peut arriver, dans certains pays, que le developpement

de la production d'electricite soit du a une seule industrie.' C'est le

cas au Cameroun, ou tine fabrique d' aluminium abscrbe 95 pour 100 de la

production nationals d'electricite, et en Zambie ou 1'industrie, notamment

celle du cuivre, absorbe 90 pour 100 de-la production^/ Par consequent, un

"""""' " " >ort
«»> ae xa distn hub nr, ^'»nei^ie_eleGtriQue en

troasxeme partie, 18 septeSbgTlgbi,- page 5,

2/ Ibid., deuxieme partie, 30 aout 1963, pa^eS 16 a 18.
3/ Ibid., deuxieme partie.

Ibid., deuxieme partie, pa^es ^--et 21-22.
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effort special de developpement industriel represente le meilleur moyen

d-'augme'riter la consommation d'energie et en roeme temps de fournir davantage

d^electricite abas prix auxautres1 usagers. Le projet de construction du

barrage sur la Volta au Ghana et le barrage de ICariba en Zambie-Ehodesie

- -• en'■sont-: &es exemples'frappants. C'est l'ihdustrie de 1 ' aluminium qui per-

■met1 €¥ realiser ieprojet de: la Volta et c'est l'industrie du cuivre qui a

permis de^realiser le barrage de Eariba. Le premier de ces projets pre-

vdit1"!^ construction de 825 kilometres de lignes de transport de courant

a haute tension qtii desserviront le sud du pays et la fabrique d'aluminium.

La oons-truction du barrage de Kariba a necessite la pose de 1.500 kilo-

; metres derii^nes de transport de courant a 330 K.V.

84. D'apres une etude faite pour la &., I1electrification des voies

ferrees pourrait se reveler de plus, en plus rentable dans certaines parties

de l'Afrique. Actuellement, 7 pour 100 seulement de la longueur totale des

vbies sont electrifies-^, dont la plupart en Afrique du nord et en Afrique

du Sud. Un sixieme des voies sud-africaines est electrifie* Toujours

d'apres le rapport de la CH'., parmi les pays de l'Afrique de I1 est.,. le

Kenya pourrait atteindre bientot un trafic marchandises suffisant pour que

I1electrification des lignes devienne rentable.

,85, II.est indispensable d'assurer une cooperation entre les gouvernements

pour developper au maximum la production d'energie electriques 1'industrie

et 1'electrification des chemins de fer. Certains barrages, comme celui

de Kariba sur le Zainbeze, sont situes sur des cours d'eau qui constituent

la frontiere entre deux ou plusieurs pays. Certains d1entre eux ont un

potentiel si eleve9 tels celui de Kariba et le futur barrage d'Inga au Congo

(Leopoldville), qu'ils ont besoin de lignes de transmission pour desservir

les marches de plusieurs pays, Lorsque les chemins de fer a electrifier

traversent plusieurs pays, il faut aussi organiser une cooperation interna

tional. En Afrique de l'est, il existe des interconnexions de lignes de

transport de courant entre la Zambie et la Republique democratique du Congo,

entre le Kenya d'une part, l'Ouganda et la Tanzanie d'autre part, entre la

1/ Ibid., deuxieme partie, pages 7 et 8.
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IthodeeiG d'unc part, 1'^frique du Sud et le Lozambique d'autre part. Le

"barrage do Kariba et son reseau de transport de courant desservent la

Eaodecie et la Zar/bio.

gg La production drelectricite, notaminent quand elle se fait.a partir

de jTleuves internationally,(est un des principaux exemples des. avantages

accr-us (lu'r-pporte la cooperation entre les Etats. C'est ainsi qu.'ion

tr^ite conclu entro 1-.: Canada et les Etats-Unis? entre en vigueur.en.

19-'4) permet d'e-Tiilqiter le fleuve Colum'bia da,n^ le.s deux, pays poiuj

produire de I'enurg^e a, tres bon marche, flutter...cpntr.e les inond^tions et

creer des industries (jui.ajatrement n'auraient . jamais vu le jour. .C'est

pour des raj r>one rvv logu.es q.ue 1'Organisation des Nations Unies a encourage

la cooperation eitifro p?,ys de 1'Asie du sud-est pour 1' exploration du

■bassi2i--dii'Kekoi:g. En Af^iqus" de l'est, le "barrage de Kariba n1 a pu etre

rSalibe o^ur^raco aur intereis communs et :a' 1* .unite politique des ter-

ritoiros £.3 "1* aucionue Federation de Rhodesie et du" Myass'aland, puis a

la p^-^ticipal-ich ^.e-la!'ZamVie-ef de la Ehodesie. D'autres projets d'ex-

ploitation. d.:\ Zanboz:^ pourraierit exiger la cooperation du Mozambique.

I/o Nil-ost un auti-e cours d'eau international dbnt'1"'exploitation inte-

rer:s3rait e^alGi.iont pli.ibieu.ro Etats pour certains "aspects, comme la devia-

tio;i de?- oav--: pour Is i.r:.iftation et I1 approvisionneaeht en electricite ds

la depression, dankalie-.-ea.. .Ethiopia. :•■■ - '-'-■
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M3 PAYS

de ^roduits semi—fin^s

nfavons pas.juge necessair.eid1.examiner la dimension et..I1 empla

cement des usines.de.transformation de -.I1 aluminium .qui pourraient

cj?e$e8-$a Atciquev De tell&s .usines..exi&tent dejaiun.peu parteuf

le continent et .elles.-.;se j.muliipiieroat. . Elles sont jge-neralemeut

pres 4es gran-ds centresidejoonadmmatixiri pour,.deux raisons principales■"•♦■

a) r^diiire le co^t du'trah^pdrt''des product's jusqu'au'li'eu de '

b) e*tre en mesure de fournir de meilleurs services grScea.des .. ,-

contacts personnels avec les clients.

pays de -.lM£rique. -pnt :signale sur- leuir 'territoire:

sence d'usines de transformation de I1 aluminium (voir chaprtre

• graphe 7) e.t il en existe peut-e*tre d'autres qui n'ont pas ete indiquees.:

En outre, des usines qui traitent egalement d'autres rnatiere.s, peuyent t

transformer de 1'aluniinium et ne pas &tre cor.iptees parmi les fabriqueg

de produits en aluminium.

2. :Par;tout dang ler.raonde, .danfi le-s pays dgveloppee et dans les pays :.-.-h

qui-;Je sont moine-^ do- pejtdtss fatfr.iqjues de- produits en. aluminium de ■ ■.

capacites allant de quelques centaines aC piusieuris, milliers de tannesiO >:i.

par an out ete creees avec succes (voir annexe B et ..tableau B—1.2). . . ,^.,

Les investissements sont de l'orclre de 5^.000 a 500-000 dollars EU et

le n'bmbre ke's personhes employees d'e'15 a TOO.

3. Bien que dans, les pays industrialises, la tendance...soit. de creer .

des usines de capacitb plus grande, les fabriquee produisant de 5-0.00^ ;

a 10.000 tonnes par an sont egaler.,ent rentables grace au prpcede de. la ...

coulee continue pour les feuilles et les fils dans les t61,eries et les ,;

trefileries.. .(.Annexe B), ». . .
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4. En supposant une coneommation minimum de 114.000 tonnes mStriques

en iy80 pour l'Afri^ue, il n'y aguere d'interet a recommander aujour-

d'hui les emplacements, la capacite et le. genre de fabrication des

usines a creer. On ne peut prevoir quelle. sera la meilleure- re:j6arti-"-'-'

tion de la capacite entre produits lamines,, -produits de bou^inage^ fils.:

et cSbles, etc. Une usine peut fort bien fabr^que^plus; dVune categarie-..

de prpduits. La capacite peut toujours_etre augmentee (tripl^e parfpis);-

selon le nombre d'equipes en 24. heures, Enfin, la^projection de 114*000;

tonnes ;metriques fondee sur un chiffre estimatif du. profit interieur , : :

brut n'est pas un objectif valable pour l'Afrique.^ On peut atteindre

un chiffre beaucoup plus eleve si les gouvernements africains reconnais-

sent l'interet de l'aluiainiuiu et en encoura^ent 1* utilisation. S'ils

le font dans le cadre d'une action concertee, ils pourront aussi examiner

la repartition de la capacite entre pays inter;esses, lau cafi Ou la repar

tition, resultant ;des decisions de 1' entreprise,.:privee ne leur donneraiti"

pas satisfaction. ■■:>.' , v. , , '

5. II h'est pa^ indispensable de compter uniquement ou principalement'

sur 1'entreprise privee mais il est certain que si des investisse'urs

prives sont disposes a developper la fabrication de 1'aluminiumj; on ; '

pourra reduire d'autant la contribution de l'iitat,: les fonds publics ' '

etant necessaires dans bien d'autres dbmaines. . IX est aussi pps-aible

de creer des■ societas. mixtes. (fqnds publics et prives) qomnie ii en existe

au Ghana, en Guin.ee qt au Venezuela. , .-.-

Tarifs douanlers« iuipots speciaux et marche commuri ^ " - ;

'..'r-. .■■■:■..• ■ .' -... -,■■. > ,; ■■' ■ ".. v ■ .*.: . •>, .■

6. Au fur et a me sure d'e 1'augmentation de.; la consomiiiation dans toute

l'Afrique, tous les pays esperent implanter une ou plusieurs usines

de produits semi-finis et finis. Bans■ ces cbriditionsf le plus impor

tant pour les gouverneinents est cie veiller a ce que leur politique

tarifaire encourage la semi-tr^ansformatiori de 1' aluminiiam, de preference

dans le cadre d'un marche cor..mun. ■ La pol'itique de mar'che- comr.iun ;fae

risquerait pas d'empecher chaque pays de fabriquer des produits d'alu-

minium en raison des economies resultant de la proximite des centres
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de consommation. *iais elle permettrait de proteger tous les fabricants

locaux centre les rabais on le dumping^ periodiquetnent pratiques par

d'autres pays. De tels usages decouragent en effet l'industrie nationale

que les pays est-africains desirent implanterj.

7. Sn 1959? le Royaume-Uni-a o'ffert a Xombassa- -'(Kenya) des tSles

©ndulees au prix de 229Jlivres 1O--shilli*igs par tonne forte alors que

le prix aia'Royau&e-Uni"etait de'3^6 livres. Des pays europeens oat ega-

lement .propose des^d-isquee'd'alurriinitun a i.omt^ssa entre 235 -et 245-

livres la'-'tonne forte a,lors que-les prix dans cee pays atteignaient

296 livres 16. sh-i-Ilings et 409 livres -14 shillings 8 pence—{ En^- '

Ethiopie un producteur dfust^neiles-;ea altirai-nium^ signals''qu'avan't^jla

creation; de sa fabrique a 4-ddis^-A^eba, le. prix des . us.tens^les impoytes

etait habituelleLiejit d1 environ 2 dollars.des Etats-Unis le kilo. JDes

qu1 il a commence a prpduire5. le.s prix,..des ustensiles importes sont..

't.oRibes brusquement.a t, 20 dollar, puis a ij.i.O-.dollar .le kilo., sc4.t au—

d^ssous, de son, coti de production. Cec produits importes. venaien.1:

notamruent de Hong-Kongj d-e l'Inde, de Hongrie et. de Chine co.ntinentale.

Le Gouverneraent ethiopien a promis a ce fabricant une protection tari—

faire, mais'en attendant on peut voir; d'apres cet exemple7 combien il

importe d'agir promptnr'Ti4: n+- efficaooment. Sinon7 les producteurs

locaux se decoura^eront et fermeront leiirs usine?; car ils ne peuvent

pas travailler indoiTiniraent a perts.

8T; Voici un autre exemple. Por.v encoura^er une societe a installer

au Ghana une usine de toles d1aluminium pour-la construction? a partir

de rouleaux import_s3 le Gp-uvemeraent, en 1959j .a impose des droits a

1( importation, Cet;te rnesure etait necessaire car les toles importees

destinees a la construction etaient vendues en Afrique de 1'ouest 30

a 40 pour 100 de moins que dans les pays d'origine et il n'existait

\J: Kenya Aluminium Industrial. Works., iiombassa,.et Li^ht i.etals
(Londres), 28 juillet et 28 aout 1959..



■E/GK.14/AS/II/2/J
Page 88

pas.de- loi-contre. le dumping au Ghana. De plus, les perspectives du

raarche etaient raoins bonnes a cause de larconcurrence intensive de

.tSles -de: couverture plus- minces et de mauvaise qualite-qui ne donnaient

pas satisfaction et diiuinuaient laconfiance des clients dans 1 'aluminium.

Le. Gouyerneuent.giianeen desirait egalement encourager la societe a deve-

^lppper suffisamment ses operations pour pouvoir mettre en service la fon—

derie d'aluminium de la Volta. La societe acheterait alors les lingots

a la fonderie et les transformerait en ,toles puis en autres produits.

Ce projet est maintenant realise et, grace a d'^utres mesures prises

par son Gpuvernement, le Ghana occupe maintenant une place de choix en

Afrique pour la consommation d'aluminium, par habitant. , _..

9. he Gouvernement nigerien a egalement applique un faible.-droit-de

15 pour 100 a 1'importation pour encoura&er Ik meme sbcie'te ai cri'fer wie

petite fabrique d'ustensiles d'une capacj.te~ de 300 tonnes. Cetie

mestire tarifaire a empeche d'autres pays de vendre a des prix trop reduits*

tout en protegeant le consommateur. contre les prix excessifs que~le nou-

veau producteur aurait pu e*tre tente d1 appliquer.

10. On trouvera au tableau'V-1 les tarifs exterieurs appliques dans

quelques pays de l'Afrique de 1'est pour certains produits en aluminium.

Les anciennes colonies britanniques et la Hhodesie ont une politique

iie marche comuun poiar'ce metal et n'imposent ni droits, ni contingents

sur leurs produits respectifs. Le Kenya, l'Ouganda et la Tanzanie se

proposent, dans le caxij?e de 1'Accord de Kampala de 1964, de cantingenter

en. general, leurs produits respectifs pour aider les pays .deficitaix.es

a developper leur capacit.e de production. On ne st.it pas encore de^

quelle maniere ces mesures ■ toucjaeront les produits en aluminium.

11. On nbtera que l'jithiopie mise a part, tous ces pays admettent

en franchise'"les produits en aluminiunf qui vienhent du Royaume-Uni,

des territoires autonomes du Commonwealth et des colonies britanniques.

L'usage de 1'aluminium n'est done nullement freine par I'imposition

de droits. En revanche, les droits imposes par 1'Sthiople sont tres

eleves, quelle que soit l'brigine, ce ^ui ne' pousse pa's I1 utilisation

de 1'aluminium.
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12, En raison de l'interet que presente pour tous les pays d'Afrique

une consommation accrue d1aluminium, il leur faut evidemment adopter

une ■pdlt'taqaie" farifaire' e-fc comniereiale cofiif;,Une pour favoriserT* envploi

de ce nifetalv-Il-faut-atissi pour'proteger eV encourage!? la production

d'articles semi-finis dan's chaque pays, modifier le systeme tarifaire

e4- aiagffienier le montant des droltB""ad' valorem, a ctlaqUS 'stade'3Te la "

transformation si_Jbien .queries.juatieres premieres puissent e"tre- impor-

13'. Outre cette politique'tarifaire stimulate, les pays d^Afrique

devraient adopter un regime d'in.pots interieurs qui ne freine pas 1'usage

de■I'aiuniinium au profit d'autres materiaux. En Inde, ce probleme s'est

pose en i960, quahd le Gouvernement a impose une taxe indirecte de 10

pour'100 sur 1'aluminium wais non sur le cuivre a'lors qu'il essayait

d'encoura^er le remplacement du cuivre importe par de 1*aluminium produit

localement,

14, II est done recoiiimande que les pays d'Afrique sufisamment intere.^ses

convoquentvme; conference sur le- developpement de 1' Industrie de 1'alumi

nium et 1'adoption de politiques tarifaires et commerciales coherentes

au sujet de ce metal et qu'ils demandent a d'autres pays d'Afrique

d'assister a de.tte'conference. .
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TABLEAU IV-1

Tarafs exterleurs ou droits a 1*importation sur certains

en aluminium dans cruelques pays africain

(en pourcentage ad valorem)

Ethiopie (Addis-Abeba) 38

Kenya en franchise

Tanzanie ...,, ,,

Ouganda .'.■... "■

Malawi ....... r.: ■■■■ -5-10 c/o

Rhodeeie ...../'....,.. 5-10 %

Zainbie ..'... ., 5_-]0 c/o

au prix de. 2 dollars des: iStats-Unis pour 1.00 kg, soit ,

22 pour 100 du cours mondial c.a.f. de 24,5 cents la livrej plus
12 pour 100 de taxe federale, plur un pour 100^ de taxe municipal
sur, le prix- c.a.f,,; plus,3 pPUTi- tOO a, Addis-Abeba. - \ -

b/ Calculi sur le'prix de 16 dollars"des ktats-Unis les 100 kg, soit
^^^J00 ^prix cou^ant d1 environ:.^, cents le kg, plus 12. pour
100 de taxe federale, un pour 100 de taxe municipale sur le prix
c.a.f,, plus 5 pour 100 a Addis-Abeba.

Note i Les pays indiques, a l'exception de l'Ethiopie, admettent reci-
proquement en franchise leurs produits en aluminium.

N.D. Henseignements non disponibles.

Encouragement de certains usages de I1aluminium

15. L'interet particulier que presente l'aluminium en Afrique, comme

nous l'avons deja, signale, fait que les gouvernements devraient encou-

rager son utilisation dans les domaines suivants t

a) Agriculture - abris pour animaux

irrigation par pulverisation

entreposage et conservation des produits perissables.
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b) Logements ruraux.et logemerits construits par les pouvoirs

publics pour ameliorer les installations sanitaires

. et lutter contre les maladies.

. . . c) Instruments pour le reboiseruent et d'autres programmes de

:.; conservation' des terres-

d) Vehicules de transport.

e) Electrification. . ■■.- ■:. •.;

II faut que lesigouvernements des pays africaxris &e mettent d*accord

pour entreprendre toutes etudes preliminaires qui les persuadent de la

necessity d'encourager certains usages de, 1'.aluminium et, par la suite,

pour adopter des politiques et des programmes coramuns.

16. II est recomr.iande. que les gouvernements africains interesses

creent un comite intergouvernemental permanent charge de formuler un

programme visant a : .■;.■... ..-.-™

a) prouver qu'il est souhaitable d'encourager certains usages' de

1'aluminium;

b) definir les, politiques et programmes a recomtiander.

17. . :I1-est aussi recommande d'instttuer un cordite consultatif de l'alu-

minium ou seront representees les entreprises existantes de production

et de transformation de 1'aluminium en .afrique, et qui puisse donner des

avis techniques au comite intergouvernemental. Une methode analogue a

ete appliquee par la COumission de planification du Gouvernement indien.

Les societes mondiales les plus competentes seraient representees a ce

comite oar nombre d'entre elles fabriquent ou vendent dans plusieurs. ■

pays africains. Ces societes seraient sans aucun doute disposees a

collaborer pleinement avec le coniite intergouverneuiental africain car

elles ont inferSt a ce que la consorumation d' aluminium .augmentte en

Afrique e.t a participer au developpement de la production-

18. Sirauitanement, pour eviter aux gouvornetiients des erreurs de jugement

■et pour proteger les interets des autres industries qui, en Afric[ue_., fcnt
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concurrence a celle de 1*aluminium, il est recommande de creer un

autre comite consul'fcatif d« iMridustriW qui comprenne: dee repr&entants

: d'entreprisss: af-ricaih-es t-raitant: le ctiivre, 1'acier, les plastiques

et autres matieres. • Ge-dernier comite: pourrait revoir les politiques

preconisees en.faye.^del^aluminium,_ avant qu'.elles ne sodentUefini-

tivement ad6pteee par le cpmite intergouvernetjieaial. On atteindrait

ainsi deux bute ;

a) garantir qUe seules des decisions rationnelles en.faveur de

1*aluminium ont ete prises apres examen critique des fabricants

'. '■■'-■'-■■■. d(autres produits;--" '•■ " "■■' •-•'<■"■■ = ..-v^r.. .. i : ..-. : .:

"fa) encourager les industries concurrentes a developper et a ame-
.■:/■.:;.;■ : ■ ■..: . , " ■ . LKi :■ j:.-u-.L --' :. ■. ' "■ .. ■ - .■ ' •■-■-■' ■■ ■ ■ ■■ -.■■-■ ' -— ' " . - >-' "■.' ■ - ■"■

liorer les applications de leurs products, a la foi.ssur.le,

plan technique, et du point de vue des coftts et des prix, ce

o dorlt-pro^fi-tera-i eni les"economies africaines.1 -- ■■ ■-^

Diiffusion des connaissances techniques concernant 1'usage de 1'alundnium

en Afrique

19* Les produits en aluminium doivent etre traites et utilises comme

il convient en Afrique si I1on desire repandre 1'usage de ce metal pour

certaines ^p^licatioh^ justifiees. Un usage' errong ou" une mauvaise

installation, ont parfois detruit: ^p, confianc-e eles olients. jusqui^u . ■

moment pu. il, a ete possible de les faire revenir sur: l.eur opinion*;.. Les

9»dulep,s de couverture ont connu une defaveur- de ce genre en .- ■

(ex-ahpdesie du nord) entre I^O. et i960, Une mission, des Nations

sur ie.,J-°^eme,n1; au Ghana^ (CGte-de-l'Or) en 1954-1955 a fait, a

propos des usages de I1aluminium dans,la construction de ;logement, les

observations suivant.es : . ■ .■.,-■ ■ ■■!!-.

"i-Janipulatioii defectueuse de 1 ■ aluminiums: utilisation de metaux
impropresra ttre employes ayec les-tiJles-dlalumini-Bml absence !.deo
dispositifs pour protcger centre les intemperies .; tSles abimees
-au moment de la -f-iia-tiori aux parihes; mauvais et dlaiigereux raccor-
dements deplieBiinee et joints.-.d;etancheite defectueux aux jonctions
des murs et du toitj utilisation du mortier de ciment en contact /

; . ayec I1aluminium :et manque de precautions centre la,reverberation11^

Programme d*assistance technique des Nations Unies, Housing in Ghana,
(ST/TiUi/K/Ghajaa/i) New York, 1957, p. 8.
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20. Ce sent des exemples caracteristiques de l'emploi de 1•aluminium

par des entrepreneurs qui'connaissent mal la maniere de^'eh servir.

Aux Stats-Unis, immediate^ apres la deuxieme guerre mondiale, l'indus-

tri^de'.l'aluminium a fait- une erreur ea encoura£;eant pour la construc

tion de- lo£ements l'usage d'un allege d'aluminium 4-:Daw" de-cuivre.

Ell« -a^iraxt.ecouler lee- larges stocks'-d* cet ailiage accumules'pour

la fabrication: &< avion^ prdtretiant ■' de la mi-se auretut d< appareils. Or,

cet^-alliage-ne-cohvenai-fe p^spour la construction et le metal se dete-

riorait,'-d'ou-leralentissement de la eonsoramation. -■' ' •'- '

2i/; En France, sous 1'occupation allemande, des'alliages d^aluminium

defectueux' ont .te" utili^s'dans les regions cotieres^ou ie" metal s'abl-

^mait. On^s'en est;efealer.ent servi'pour remplacer le cuivre, rare a 1'epoque,

pour la fabrication de fils electriques' dans des appareils mais la fragi-

"lit^de 1'alliage ne convenait pas" a cet usage. Les fils' se cassaient,

; produisant'des courts-circuits, et la reaction des utilisateurs fut

defavorable a I1aluminium.

" 22, Des ustensiles d'aluminium fabriques par les Indiens peu apres 1950,

ipartir d' alliages imprcpres obtenus par la fonte^ de' ferraille, se dete-

-■rt^Et^t:--rB-p^deiaent.' " C'esfpourquol, 1'Xnde a conriu une chute brutale

'de ses exportaticns d'ustenslles en AfriqW et dans 1'Asie^u sud-est.

Pour ameliorer la situation,'le Gouverneraent, en 1956, n'octroyait plus

de'lieeaoes d»exportation'qu*auk'entreprises agreeos qui appliquaielit

Xes normes de fabrication officielles.

23. Ces exemples d'eohecs ne conda.nent pas 1'aluminium en tant que

tel mais rnontrent le mauvais usage qui en est fait, 1« ignorance de

ceux qui le vendent ou 1'utUisent, parfois ignorance ccupable a seule

fin d'activer les ventes. Quand apparalt un nouveau materiau, il faut

apprendre a connaitre ses propriety et les manieres de s'en servir.

C'est un fait admis quand il s'agit de produits oomue les insecticides

qui, mal employes, peuvent presenter un danger pour l'homue ou les

animaux. ..ais on y attache moins d'importance pour des matieres nou-

velles, comme les plastiques par exemple, qu'il est encore plus difficile
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;: de bien utiliser que l'aluminium en ^ison deVleur peu desoiidite et

de resistance a la chal^ur dans de nombreuses applications.

■■ -■ ' 24- Dans de nombreux pays, les entreprises d'aluminium apprennent

■ a leurs^ employes et^ leW clients la maniere de travailler et d»uti

lised We produits. En France, les deux producteurs financent un

centre de formation technique a Paris (Centre technique"de 1'aluminium).

■ Des employes de diverses usines y sent formesaux diverses operations :

coulee, soudage, usinage, applications dans la construction, traitement

thermique, peinture et etamage, etude par'les rayons X et essais de

:i;.cpntrole. En Afrique, .les methodes devralfent- $tre plus simples; II

.-.T.i^on^en* fi'apprendreaux utilisateurs a ne pas- placer "l*aluminium pres

,pO^.rdes metaux qui ont une, action electrolytique, ou pres d* mat.riaux '

.:...,, alcalins, ce qui provoquerait une corrosion. II faut apprendre aussi

_ aux ouvriers > clouer. ,1^aluminium avec des clous d'aluminium et rion

de fer, et: c. utiliser des separateurs- en plastique. * LC' ' 'y

25- Les principales entreprises d'aluminium en Afrique ont interest

# . a.donner cette formation et o collaborer avec le gouvernement pour5"

encoura^er 1»usage rationnel de 1'aluminium. II est done recommande

que dans tout programme visant a developper I'uirilisa^oh de' 1>aluminium

que pourrait adopter les gouvernemente" africains, on prevoit avec

1'aide des .entreprises interests, la vulgarisation des methodes '

3n et-d'utilisation. ■' ■ ■ ' ■-■..■
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Annexe C --

Annexe I) -

Tableaux

Propriety privee et propriete d'Etat dans

1'industrie mondiale de 1'aluminium de

premiere fusion

Les phases de production et les investis-

eements dff^is l'industrie de 1'aluinini-um

La bauxite d^Jis les pays en voie de deve-

loppement

Structure de la consommation d1 aluminium

daiis les pays industrialists et dans les

pays en voie de developpeiiient

\J Les annexes au present document ont etc reproduites comme annexes

au document b/Cj". 1 J./liIR/iOO, publie le 12 octobre 1965.
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TABLEAU 1

Estimation des~ reserves: tfltales et des a.utres ressources en bauxite,

i/en millions de tonnes

(I = importances F = fa'ibles)

1950 1963

Pays Reserves Reserve©,2/
Ressources dont

I1exploitation

est marginale

ou non rentable

Amerique du nords

IDtats-Unis?

Arkansas

Etats du sud-est

Oregon

Hawaii

Total (chiffre arrondi)

Amerique centrale?....

y Mexiquc

Panama

Toual (chiffre arrondi)

Antilles^

Republique dorainicaine

Haiti •

Jama5!que

Total (chi;ffre arrondi)

Amerique du suds

Bresil

Guyanne britannique

Guyanne fran9aise.^

Suriname

Venezuela

Total (chiffre arrondi)

65

25

126

41

6

23
320

342

192

. . .65-

50

__52

F?

F

60

25
600

62°

40

150

250

_44°

300

50

• ■ 25

80

40

400

440 ■

200

1.000

70

150

100

1^20
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V::^^: TABLEAU 1. (suite)

—gj. .ftes autres ressources en bauxite,

ns de"tonnes—' '' ' ™

73

1950

Reserves

i963

V- "" "2/Ressources don
Reserves--'1 - exploitation

est marginale

ou non rentable

f.-N 1 ,

T7 ! 1

Ho::.-'.lv, ■;"it:.5

Ji... L-j ,.

Ira-a >..

I"1 C .lc ?- C J, ^,11

o

g-;; T:?.uJ;G-7olva

1

60

■ -60

250

6

20

■ 30

105

54
300

24

190

30

F

100^/
290

320

229

6

....F .

254
1.100

F

. F

.10

985
1?

2.400
25:1:.

■ ■ ■ 1* '■
20

2-4
60
2

.50

25

26

10

150

ol

5O51

25

7
10

5,6

9,3

r.QGQ • ■

200

10+

16

40

9,5
28

63

r.rro r.di) . , ._117 210_ ' 1.370
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ANNEXE TABLEAU 1 (suite)

Estimation des reserves totales et des autres ressources en "bauxite,

... ■ zJ~.-Z-*--L..~- en jqill.i-Q.ns- ..de tonnes;-'/...::;,,-..:...:■,..' :..:c....lr.'.:. ,:^iii:-_:

19.50

Pays Rsservos
2/Hessources

*serves-' 11 exploitation

est marginale

ou non rentable

Ooeanie i

Australie

■Ile-s de 3r**rairatit#-' v. .-..-;;.

lies ffidji

Nouvelle Selande

lies Palau

Autres iles

Total (chiffre arrondi)

2.060,3 1.190

3

. .2.

20 .

25 2.060 1.210

Total pour le monde (chiffre arrondi) 1.605 5.?6O 8:740. .

Sources; Les chiffres de 1950 sont tires de U.S.. Bureau of Minesa Material Survey,

'.Bauxite, 1953* p. 59 et 60. Les chiffres ~de 1963 sont tires de Sam H.
' ■ ■ Patterson, U.b. Geological Survey, Professional'Paper 475-Bj,' I-963,-" * '

■ ■■ p. B15o-159^ i ~7 —7~^—■■...-.-■.-.■ ■■ ■'■-■'■

1/ La plupart des chiffres sont des tonncn m3trig.ues ou des'i;onnes fortes.
La plupart des estimations utilisees no donneht pas d1indication sur l'unite
choisie. ■. ■: ■ '■■■ ■ ...

2/ Reserves mesurees et estimees? g.ui bnt ete repertoriees dans une certaine
mecure en fonction des possilDilites qu'elles offrent pour des entreprises*

commerciales et qui pouvaient etre expl9itees dans les-conditions economiques
■-et avec les connaissances techniques qui etaient celles de 1963.

_2/ " Estimation approximative fondee sur des indications geologiques.. .On y a compte
la majeure partie de la bauxite a faiblc teneur en metal, qui,•dans d(autres
pays serait classee avec ~.es ressources non encore economiquement exploitables,.
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TABLEAU 2

Puissance hydro-electrique de l'Afrique - Installee et potentielle

(N: non connue ou non decouverte; E; estimation)

Puissance

Pays installee

. . . (approxima-

tivement,

,- en HW) 1/

Algerie !80

-Angola , 120

Bassoutoland ]j

Be-t.ch.ouanaland- ., . ■ jj

Buxu&.^iU^^^,,^.-*.. ' N

Cameroun . ,...y . 159

lies Canaries-' ............■■•..-■ - 191

Republique -eent-raf-^icaine w« ~ -- 335

.. ;; 763

.7. " IT

Egypt e 365

Ethiopie ......* 3,5

Cote fran^aise des oomalis .. H

Gabon 4/ 18,6
Gambie .......... ^7 },+ •*:*£ .... N

Ghana ...........-.. .wi% i;.tv.... 42

Guinee ; #; ^2/

C6te-d' Ivoire . «.;>. .. .,*/. 2^2/

Kenya ^ v. .. , i ■-. 6^y

Liberia ... *:-. ^v::;. . . .V'i : ■ 3~'

Libye N

jiadagascar 24

iiali 1

Mauritania H ^1

lie Laurioe 1336-^
Maroc 320 2/5/
Mozambique 70

Higer N

Nigeria 20

Guinoe portugaise N ^ /

La Reunion 3j5~^
Ehodesie et Hyassaland 810

Rwanda $
Senegal N
Sierra Leone H"
Hepublique'somalie ^

Q 95

Potentiel theorique brut estime

-Moyenne ■

arithmetique

225

31

22

H 2/
4.80CR

H 2/

3,500^
97.000

600

375
4.250

K

6.00(

N

1.-500,,

50

1.500

4.250

14.30056
750^
200

20 (E)

300

3-750

500

9.500

0

20 IB)
4.680 &

N

500 (E)
2.000

0

6.O00;

3.730

28.700^

13.800^
180.000

2.240

900

35.000

oS/.21..90

.-7.5OO

7 '.30
; 16.800

7.500

200 ;

30.000^/
4.4OO-/
2.500

100

1.500

15.000

12.000

22.000

150

100

22.500

(E)

5.5

3-750

300

00^/
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TABLEAU,2 (suite)

Puissance hy.clro-eleGJriqufe-. de. 1.' Afrique" - ^otentielle

i non connue- ou non dscouverie^■E«! estimation)

__.Potentiel theorique

Pays

iuiss^nce

installee

■ -" i-ioj eniie

arithmetiq/ae

335
Sud-ouest-africain-^ *''•■'•*■*;•,

GuiMe espagnble" ';'.'.*.'.'.....
Afrique occ^de.n.tale. .eapagnal-e

Soudan

q

" 1-500

N 60

Tanganyika 40

70

3.000

"ft

aaute-Volia

38o

15.00Q

—al~ .T77777777777TT3. 1^ 176.677 684*690

iiiojtd. i.. .XQuntf,. ft[imma.-ryr&f Develot>Bd and- ^o-ten;txal- Ifa-teypQvre^-of. the-
Ifo^ted .States and .Other. Countries of tlie Worlds- 1-955-3.962^■ Geological

^Circular 483, U.S j Geological Survey, Washington-,. 1964* P* :15! et .16*

-Au

2/ Conference mondiale de l'energie (1962).'''

3/ Installations de la province de banta Cruz. >-.;»i-i.i.. '.■.-. :^iJ-\-s-. - ^.- ;-..<_.

4/ Potentiel trea eleve en raison dec fortes precipitations etdu fort debit

"' 'd^s' -fleuves; ~ ~- '" ' " ■ " '!''"" '"'* ^'" '*""! "!'

300 MW en 196Oj auxquels s'ajoutent environ 20 M¥ apres I960. ^

95 : Uisponible pendant 95. pour;100 de"l'anriee*
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TABLEAU 3

Aluminium -. Production mondiale-par .,,.aa;s en 1963:

(en milliers de tonnes'courtea}

PAYS 1963 PAYS

AI-H3HIQUE 3XJ ITORD

Canada 71?
Etats-Unis , * *... 2.312

Total 3*031

DlVIjilJ (Europe)

Autri che

. .Hoxvege

DU jUE Eresil 33J

BVR- 1'E ET VtlliTE

Marche -comrnun europeen

; France 329

;Ro£ublique federale d'AllemagTie 230
Italie ............,7..1 101Italie

Total...... 660

O.ine i andchourie) (2) . ....V. -' .110
.TchecpslqYaauie (2) ..... „ .... 65

■Lepublique democratiqu

de deuxieme fusion) 51
U.b.....(2) .1.060

., Suede

Stfisse
Royaume Uni.
Yougoslavie

Total

ASIEi '■
.. . Inde.

.Japon

1963

34
242

-202

535

Total,

AFRIQUE

'Europe et•Chine •.•,

rAUSTRALlE .•,,,.....

." :'".' 2 .607

58

-46

61

TOTAL MONDIAL (estimation),.» 6.096

Source: U.S. Bireau of Mines

l/ II se peut que la somrae des chiffres ne donne pas le total indique certains
chiffres ayant ete.arrondis.

2/ Estimation.
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TABLEAU.4

Production mondiale d' aluminium de premiere fusion,

■" "" tanx de croissattcelet- repartition; geog;raph;ique_.,_.ds 1900 a 1963.

" ~ : '■ Total' Pays non * = Autres pays 2 ,
mondial communist es .^tats- norr coiKiiiu- UR5S-'

.. ' Xj Unis' nistes

(en milliers de tonnes courtes)

1QQO,...V >-.. ■ 7,5 = 7,5 ■ 2,5 ■ - ■ 5- ~ •'■■■
1920./ 137 137. ■ 69 68
1940 863 7S7":■:. 206 581 ^
1950 1.650 1.-422- ■ 719 703 200
I960-,.....:; ". ■ 4.985 3.977 2-O151.1 -..1-962; ,fi745 .
1963. ............. 6.095 4.643 2;3i3 "• 2-329 1.060 -

Repartition geographique? en pourcentages

1900 100 100 33 , 67 - : ■ -
10.20 "100 100 . 50 50 ■ "-
1940 100 92 24 68 8
1950 .,..,= 100 87 44 ■ 43 ., .12

?? t ' $ ' "f
-7

1900-1920

Taux annuel compose de croiesanoef en pourcenta^es par
an '_ ■

16 16 17 13 -

1920-1940 ■■■ - . 10 9 6 11. -i;.
1940-1950. ,- ■■■ ■■ 7 6 .13 ■ * ^
195-0-^60 . ■ ■ ■ = 12 11 11 • 11 14
1900-1960 11 12 . .. 12 , . 11 2/

;■ ;-"■ ■■ ■ 11 l0\ -;■ 9; ■ 10 14

Source. >.',' .Etahli'. d'apres .les donnees recueillies par le U.S.. Bureau of I-unes

et-l'iuneri-can Bureau of i-Ietal statistics.;.

1/' Kon compriB i'U.K.b.J. jusqu'en 1940.
iTon, i-cornpris l'U.r,,S-.b. et les pa^s satellites rapres' 194,O!V

2/ Ce premier chifire de la production de 1'UIwS fournie pour 1932 par le
J U?s! toeau. of XUn-es etait de 1.100 tonnes courtes. Le .taux apnuel compos^

' de croissance inscrit dans le plan septennal de 1'uK^ pour 195^-1965,

est:-de 16 pour 100.
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TABLEAU 5

Recapitulation de divers.e cliens r-ec elite; 1 (c)ou de l,a production d.1 aluminium

litre

.uropg peci-

.3ii x a1 e

■ -■3i.i'CJ:.c commun

euroueen

Et at g-Uni s

U . R. S . o

Japon

Inde

en mililers

de tonnes

court es

he .annuel Source des projection:

de croissance

1957-1580 17.5OO(P)

1962-1971 11.400
6I964-I97O

6
.00097 0

1964-1970 7.65O

3%.au cours de

la premiere
decennie
6% ensuite

8,5% ■
9% en dehors

des E.Uo

1% aux E.U.

1955-1975
1955-1970

1955-1970

1959-1970

1959-1970

1959-1975

2.6OO(C
1.76O(C

2.500(0

1.700(C

1.2OO(C)

1.54O(C)

■o-uy .;j .■:::"■

8*5% jusqu1en

9% 1965-1975

1950-1975 3.6OO(C)
1954-1965 4.250(G
1955-1975 6.5OCMP

1957-1980

1960-1980

1980-2O0O

1960-1990

1959-1980

7.8OO(C)

11.965(P)
-32.300 (P) ■

8.700 a

17.4OO(C)
Chiffre' hon

disponible

667.0O0(C)-

5, !%■

I962-I976 42o.000(.C)

1961-1970-118.ooo(c)

Canadian Royal Commission.
1957 ■-.•;■■

Dr. E.G.West,' Royaume-Ohi
Kaiser Aluminium' and' Che::i. Gc
Bache & Co.3 New'York

GATT

Twentieth Century

Aluminium Limited, Canada

Marohe ' oommoin ' europeeri

Zone 'eUrOpeenrie'de'lib^e-
echange

Banque Internationale; ,,.U.

Paley Commission, E.U.

J.E.Hosenzueig, USA

Resources for the Future^

uoA

Wiltert G. Fritz, USii

US Dept. of Commerce

■US-Dept. of Commerce

Development and Resources
■Corporation, USA

"Gouverriemerit de I'U.R.S.d.

Japon? Economic Planriin^1

Agency

Inde, Planning Commission-do

Aluminium Co. of America

.0 apres une etude a paraitre intitulee "Tlie Aluminium Industry of the Pao^ f
::prthwest", dont on s'est servi avec 1'autorisation de la Bonneville ^ec 1autorisation de la Bonneville ^owe
Administration, ilinistere de 1'interieur des Etats-Unis (Portland, Oreeon
::tats-Unis). jo
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TABLEAU 6

.de;'-vpreial-ere- fusion, .-ar habitant

dans

..■;.;

.. divers.

\jy -., ■

v ■; ' .'

?ays :,en 1938

,1938

et 1961 et revenu national

.1961

par kabitant

• ■-■ ■■■ ■■•■,.

en 1961

1961 ..

.Qpnsommation-f . : ■. : .; _ .'..-. ^...Consummation-

.iU.ons.om-

Pays en

d'hab.l/

(en ^^
-; de tonnes "(en kg)
metriques)

■ en; ■ ■■■■ ■ c totals; -,

millions .Gen:.;. . :}
d.'hab. miiliers

•■ ■'■■;''■ ■ ■'■de tonnes1'1

'. ■'■■'.■ metriques)

Par Revenu

p

(en dollars

..'.des- E.U,)

Btats-Unis...132,0

Suisse 4,2

Belgique-

Luxem"bourg» • • 8,3
Forvege 2,9

Canada 10,4

Allemagnfe'. , .

(avant la
guerre).... 68,1
Allemagne

(apres la

guerre).... -
Royaurae-Uni. 46,2

Autriche.... 6,8

Allemagne
(orientale) -
Suede 6? 3
Hon&rie .... 9?0

France 42,0

Tchecoslc— ;

-vaquie.... 15? 2

URSS ... 170,5

Australie... 7?1

Italie 43,0

Japan ...... 73,1

"lougoslavie. 15? 9

Pologne .... 34?5

Pays-bas....

Eresil -

Chine (con-

tinentale) -
Inde -

117
12

2

1

173

45

7

3

31

4
57

9

26

50

3

0,9
2,9

0,2

0,4
o,5

2,6

1,0

1,1
0,3

0,7

0,3

0,3

0,6

0,7
0,2

179,3

5,4

9,2

18,2

54,0

52,7

7,7

17,2

1090

46,5

208,8

10,5

50,5
93,4

18,5

29,7

11,5
71,0

582,6
441,6

1.792
48

19
■ 102

290

284

38

80
34

45
202

50

730

34

105

185

36

45
12

35

85
30

10

8,9

7,5

5,4

5,4

5,3

i>!4,6

4,5
4,4

3,7
3,5

3,2

2,1
2,0

1?S5
1,0

0,15
0,07

2.368

1.490

1.032

1-038
1.466

1.114
1.148

646

(2.008)4-/
1.597 w
(1.256)4/
1.024

1.262

547
405

225

(3.5000)

842

83

106
68

4/
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(Tableau 6 - suite)

Source ° Hans Bachmann, 1'Aluminium, Industrie dfexportation. Conference
..des Nations -Unies sur^le--" commerce-et le'deVeltfppemenf',' "
=.E/Conf.46/P/lO. (Communication 10)., 4 fevXieEO.£64,-p-51" iauf
"pour la cbnsommation aux Etats-lAiis en 1938, pour laquelle voir
note 2 ci-dessous.

1/ Anriuaire statistique de la Suisse, 1937 et l?63i" chiffre de la population
pour les annees les jxLus proches. .de-1938 et I96I.

2/ Ketalleesellsphafts Metallstatistifc.. saui pour la consommation des
Etats-Dnis en 1938, qui est la moyennedes annees • 1935-1939, tiree de •
Eagle, Gregory and Moese, Aluminium (1944) p. 252.

3/ Annuaire statistique des Nations Itoies', 1962, revenU national (p.487)
taux de change (p.510). ■ ». •■

P'.apres les taux de change theoriques indiques dans l'Annuaire statis
tique des Nations Unies, 1962, p.519.
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1a LT Indus trio mondi&lo do 1; £numinium do premier >j fusion ost cntrc lot;

mains ds .sotyietes privecs ot e£alomon+ d! ontropricos appartonant a dec go \--v-

nements" c:oiimunistos""'ot non coir;mmiist.QS,- ou sur losquols cos go-uvoiiiomontEs

ont im droit do.-rsgard*. Depnis 1964, los gouvcrncinents poosedont ou admi-

nIstrGnt'"pr'es'""d'uii "fiors" dp la capacite do-production- La part des socie^"^1

-priveos o:st legovmcnt superieiir^-^ fr}X^ t.Io":':io.Dans lo mondo ontier, la part

f£e l'industrio deil'sliuiiiniui-i qui appartient a. -I-1 Etat ou dans laqu©llo

l*Jltat a ,dos interftts, tend a augriontor. ■ .

;2<, La part do 1'industrip rele/ani;. du soctcur prfvo se trouvo sous I'iniluonco

-ou-,l-taut-ori-te-de--q;uGlcrae3- -so-^ietcG soul oment. i5n dehors dos pays comunmistoss

six societss poGCSdont la haute main ou eKercont uno influence,- gracb- a uno

participation minaritairoj cur 78 ■Jiqv^-.iob do -la -capacite mondial"© ^5>4 mil-

lions do tonnos on 1964}. Uis: autr.ds .societes priveos en possedaient a cotuo

-date-environ 1-2-pou±---1Ge-et-l-os gouv^rncmunts non coramunistos environ 10 pour

'100. La part do 1 !Alu;iiiniu?r Ijiraitod' ('Canada) atait la "plus important^ ;dans lc

mondo non ccmrr.unisto •- un ninquieLio.. La part" d'AloDa' (Aluminium Company of

America) (Eoats-'Unir.) etaii legcro:?.Gnt"" inferioureo La Kaiser Aluminium and

^a-hamical.'ConrparY- (Siv-a-J^"Tfnirj)r-la Ko:-v*:o:ta:3 Metals Company-(St-ats^Ur;is-), les

deux societes fr^iica-iRas (PGoti-r-cy ot Ugine). qxx± operent conoo.i,n-t,OKO"pt, ot

la Swiss Aluminium roprosentaiont 4i pou^1 'i00.>

_i/ ;.G.GtJ5e--ahnoXQ, qui est un: toscto reraanie d'une partio.d'un rapport oncoro

■ inedit intitule Tb£ji]£raj,_n^uj3M^d^ cst
'"roprdduito avoc 1'autbtisatiun de la Bonnovillo Pover Administration,

. US Department of -thq Interior, Portland, ■ Oregon ()
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^ en

grandes societes ..„.„.,

Aluminium Limited (Canada'
Alcoa (iiJtats-Unis) , .'
Kaiser (j^tats-Unis) t... „,
Reynolds (Etats-Unis)

Pechiney-Ugine (Prance)...
Swiss Aluminium (Suisse);.

ix autres socieces privees.

tats .......................

IT on comriiunistes ..........

Comaunis-tcs ,... o .'.

Ensemblo du monde .... e

Ensonblo du monde non.

communisto o......... „

I-.illiors d«.

tonnos

oourtes

4.2

673

509

1 = 682

7.122

Pourcentage

non

communis'to

20

18

13
16

a

4

12

12
10

100

U
10

12

6

3

,7

23

10.0

iUhsomblo du

mondc

Source; A:ancxc3 tableau

3. II so peut quo les positions relatives dans I1Industrie de I1aluminium

dos pays non oommunistos so modifiont legeroment lorsque la creation annonceo

de nouvolles capacites, en ceurs ou projetee, sera choso faite. Les gouver*-

nemerts communistes detonaiont 23 pour 100 do la capacite mondialo de 1'in-

dustrie de 1'aluminiu.n do promiero lusion en 1964 et lour part atteindra sans

douto 26 pour 100. La capacite appartenant aux societes privees,- (societes

meres ot affilieos) descondrait do 69 a 66 pour 100. Si l'on prend egalament

on consideration la capacite projetee et possible, la situation a plus long

term^ est moins clairo. ELle sora influoncee d'uno part par le volumo de la

capacite ufioctivement creeo et par lo re^imo de propriete et dc gostion des
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principaux projots, notamment on Afxique. On'trouvera au tableau A-1 tie

I'am.oxe la repartition actuollo et probable de la capacite mondialed'alu

minium do premiero fusion entre los societes privees (societes meres et

affiliees) et los gouvernements*

4* L'industrie mondiale de'1'aluminium de premiere fusion deLenue par le

secteur prive n'estpas soulement caracterisee par la position dominanto do

six so-ciStes. La situation so trouve compliquee du fait que sur ces six

soeistes, il y en a cinq qui so sont associees aux divers stades de l'industrio

■ et qui ont des interets communs qui se chevauchent. 'Cos chevauchements no

portent que sur uno tres faible portion de la capacite et des investissements

totaux de chacune. Jusqurici? ils ne scmblent avoir suscite aucune tentative,

de la part des societes interosseos, de s'unir pour pouvoir avoir la haute

. main sur la ca^acite, la production? les marcnes .ou Igs prix mondiaux. '"'Bien

au contraire? ellos so font uno concurrence acharnee par I1expansion a

1'extreme do lour,capacity par la reduction des prix, par 1'absorption des

societes independantes fabriquant des somi-produits. - -et egalemeht par' une

invasion reciproque;.des marches. C'ost ainsi quo la"1 Reynolds Metals Company

qui a acquis des interets importants dans la British Altominium Limited,

. possede en commun avec celie-ci uno societe norvegiennc d'aluminium de

.premiere fusion, Dot Norsk IJitrid, mais est par ailleurs on concurronco avec

ello dans le monde entier, et on particulior au Canada momo, pays d'origine

de 1'Aluminium, Limited. La rivalite ontro ces doux societes s'ost inten-

sifiee on 1958, lqrsquo la xloynolds est parvenue a.obtonir la moitie des

actions de la British Aluminium, s'assurant ainsi le principal achetour do

metal de premiere fusion- De cette facon, la Reynolds avait pratiquemment

la mainmise sur la filiale canadiom.o de la British Aluminium (aluminium

de premiere fusion), ,1a Canadian British Aluminium. KLle' a ensuite augmente

sensiblcment sa capacite do production -de produits semi-manufactures- au

Canada, ^lle s'est egalomunt assocj.ee avoc la Kaisor pour former la Volta

Aluminium Company qui construit actuelloment uno foi.derie au Ghana, ot avec

Pechiney et d'autros societes pour la construction d'une fonderie en Grece.
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5y, L'usine d'alumino do la. compagnie Fr-ia on Guineo est une realisation

commune de Pechiney, do la Swiss Aluminium et de la British Aluminium

(Reynolds) auxquollcs sont e^alumont associees l'Olin ilathioson Chemical

Corporation, Ugine at la societe d'aluminium du gouvernement de 1'Allemagne

do l'ouest, los Vereinigte Aluminium Worker Pechin^y, 1'Aluminium Li-mitad et

la Kaiser sont associees pour la. construction, en Australie d'une gTande usine

d'alumino. Pechiney et la Kaiser so partagont des- interets minor!tairos dans

deux societes espagnoles d'aluminium- Seulo l'Alcoa s'est-tenue en dehors do

toute operation commune avoc les cinq autros grandes ■ebmpagnies, mais- elle

s'est associee avec d'autres societes dans divers pays. ; -:

6. La pratique. des/Gntrepxises communes s'ost repandue en dehors des six

grandes.societes et-s'est generalises dans 1''Industrie mondiale de 1'aluminium

do premiere ,fusion., II j. a memo des accords ontrd societes d'Stat et societes

privees et memo dos accords entro Stats. Aux Stats-Unis, l'Ormot Corporation^

societe prqductrice. d'aluminium de promiere fusion et d'alumino, est nee de

1'association do L'Olin-.Kathiason Chemical Corporation'et de la Revere Copper

and Brass Inc. La fondorie d'aluminium do la Consolidated Aluminium

Corporation (propriete .do.la Swiss Aluminium)dans le Tennessee, a ete agrandio

en. 1964, aux termes d'un accord do'finanoement ct i'a;'-provisionnoment conclu

avec,. la Phelps Dodge Corporation on vue de permettre a la societe de fabriquer

de sl'aluminium. La fonderie quo la nouvolle Intalco Aluminium Corporation

co.nstruit: dans l'etat de Washington'est unu realisation commune de Pechiney,

de 1'American Metal Climax et de :la Howe Sound Company/La Harvey Aluminium

s'ost associeo avec 1. principal productcur- europeoh Jde magnesium, ITorsk

Hydro (societe d'Btat norve0iomre), pour coustruiro une londerie d'aluminium

en ITorvege. Cette: usinc utilisera 1'alumino prov^nant de l'usine d'alumine

quo la Harvey fait construiro dans les lies Vierge appartenant aux Etats-

Unis. La. Harvoy._a e^alement conclu un accbrd'd*association pour la

construction d'une fonderio italionne. ; ' ' ' ■

7- Parmi les orftroprisos d'3tat, les Vereinigte Aluminium Worko (Republique

federalo d'AlIemagne) se sont recomment associes avoc dos intorets prives

pour la construction d'une fonderie d'aluminium en Ii.de3 le projet est

actuellement au point mort. Le Qoirvernement hongrois est associe avec le



Gouverncnient; indien a v.a projot do const;?uctiQa;d..'uno/.uainc d'alurruiev cr.

Inde. ..fin..Australic^.lc Gov.vc-rnamont..do la Tasmania possede ■ on partic -.ui^

fonderie d'aluminium-.ot ..une. usino.-d1 alumine, .,v/n.-&3sociation .avcc la-.Kaiser

ot dos soc.ie-tes pri.vees ausjtrc'lienne8< La ^oynolds s1 ost ■a-s^oci^c avco -lg

GouTorn^ment venezuolion pour la ooi.struction ot- la. gGsbionrd^c- i'on-dbrio,

8. ...A cote, do cos entrepripos communes "portant surles jivers s^otours do

1'Industrie de 1'aluminium, I'eciiango d'assistanco "tGchniquo entrb soci:a,3;3

deviont uno- pratique de iplu^-,^ plus ..courant3j..,.la compagnio qui accords

I1 aide otitonant en general, la possibilite do .fo.urnir ..los matieros- proiiiieroG.

La Kaiqer.. Aluminium a cqnclu'un acoord-.d;e CG ■.gerirjD aveo imeusine

daise, {.T£>.e$r apoietas. ^agonaisos d1 aluminium ont mis au point d-es

tGChniquoe ayec -des. p.roductours dcs. 3tats~Uniso .La- :^\^>-J?a±G- franchise- ■' -.

Pecliiney a cpntri'bue a la conception et. a la .cons.tr4^Dtion d'usinos maintonant

gereo^. par des cor:c.urr..Gnta et .olio particip.e^ aGtuGlloment" a l-a--constrd:c-ti(jn

de foi'iderios.-.pour-lo. compto dos GpuvcrnemGnts polonkis.-^'t roumaino ■

■9; D-'autres associatioils out ete: iormees sol.s certainos reserves on en vue

d'^studier los possibilite"s^de realisation d'un projof. '"Trois" c6hsort:«.ams

ont ete constitues dans Igs arinees 1930-1959 pour examiriGT*'la p6ssibilite do

creer^dos' usi'hos d'alumina ef'dcs installations ■ hydro -'" "'r. tri^uen av. «JV«ma,

dans l'anoidn-.Gotogb beige et Gn'Guinee ot au GbY>c~-- (Bra;3zav:.:.ie), al ore

colonies francaisusB La composition do cos consortiums etait differonte^

mais partois certains des mem"bros etaie.nt.lGs mGmGSo ...lib ;compronaient ■tous

les principaux producteurs d'Amerlgue du nord .et -.d'Suropo. Pendaxit im

certain, ^qmps, l'Al:Coa et I'-Oliii .Mathi.G&on ont faitpartie du consortium du

Ghan,a?. mais ellos so sont ons^ito ..rgti^ees laissant a. la Kaiser ot a la-

Heynold^. lo .&oin.d.e poursuryro ,le.3-:l3?ava.u"x:.. L.e Consortium 1g plus entrepro-

nant9 qompr^iiant huit societes..?,-;,av.alt pour ■ object if 1'&tablissGment d'uno

Industrie de 1' aluminium-foi:de.e sur 1 'ozploitation e^ontuello dos 25 million:,

de^kw. dos;. r.api.des.,d:'lnga_dans.llancie2i Congo ;belgo:. •■Co^rojet aurait necos-

.site un inves.-tissemont. total do plus do 3 milliards-Ae-dbllars. ■ Un groups

..do neuf societes ayait,.-envisage un prcjot (alumininj-ni--energie hydro—-"1 ^ir

so chif frant ,a 300 milljons.de dollars dans 1'ancien Congo-" frang'ais.- I.ais

les souls consortiums a prendro final.jmeri+ ^orpc s^' 4.fti nue furent col'ii ■
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des de-ox sooiitas americain.s associees pour le projet du Ghana, &f colui des

cinq sociStes "de l'usino d'alumino du j-ria en Guinee. ' Plus recemmcnf, or,

1963, un consortium de compagnies-a'Amerique du nord::'et d'^uropo a chorcha

a obtenir la concession -des gisoments de bauxite de Bofce on Guineo/'los plus

importants qui soient actuellornont counus dans-: la monde, en etendue et on

qualite. Kais le Gouvernement guineen a accorde la concession a la Harv^

Aluminium avec laquelle il s'ost associe.

10. Lgs raisons d'etre des divers^ consortiums et des entre'prisos" communes

varient.. Dans certains cas, notamment pour les projets africains, Ids'

sociates cnerchaient,a repartir les important investissements nscessaires

e1 1.q:s risques poli-tiques, et a partager une production trop importance

pour .un-Q^seule societe. Dans d'autres cass comme au Japon et en Australie,

■ -U-.capital, national etait disponible ou l'entreprise existait deja,^mais ello

wait besoin d'uno aide te.chniqu0 ou cherchait a acceder a dos marches' plus

Tastes que des associes etrang.rs pouvaient lui apporter. Partout" so sont

vigoureusement manifestees les rivalites en.tre les grandes sooietes d'aXu-

minium cherchant a s.'assurer par avance des positions sur. les march©s; en

expansion, au mcyen dalliances destinees a permettre le fractionnem.ent des

invostissements toujours plus:importants necessaires a la realisation de

grands projets. On on trouve des .xemples recents au Ghana, en. Grece et en
Australie.

11, Ces rivalites entre :societes -se sont trouveos stimulees du fait quo

cortains:gpuvernementsont cherche a exploiter leurs sources' d^ner6ie a des

fins.generales qt-a augmenter la rentabilita-de leurs' installations^nvondant

une grande partio de la production a une entreprise d'aluminium. 0^^-.

des complexes aluminium-energie du Ghana, de 'la ^Grece et de la Norve>ge; t des

societes construisent en association des usines :d'aauminlum qui seront ali-

mentees-en energie electrique par 1'Etat. Certains gouvernements exigonf par

principe une participation .du capital national dans 1'Industrie do'l'-aluniiniu]

afin.de reduire I'influence des societes etrangeres. De leur cote, cortaines

spcietes etrangeres acceptent ce princip. qui les garantit du risque d'expro

priation ou do discrimination que courent les entreprises totalement
financees do l'exterieur. ;

cas
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12. On troiVora au tableau A-2 uno listo dos principalos associations et des

principaux ■consortiums dc 1'Industrie iriondialo dc 1'aluminium.

13. Certains Stats ont une participation directs dans l'industrio de 1'alu

minium. Pres d'un tiers de la capacite mondiale dc production d'aluminium

.-do premiere fusion est entro l^s mains d'ontrcprisos d!Etat. "Comme on. l'a

mentionne ci-dessusj 7 pour 100 dc la capacite priina^re sent detenus par des

gouverncments non communisms ct 23 pour 100 par des gouvernoments commu-

nistos." Rion ri-*iijdiquc .qur6 la pla'co dos Etats dans l'industrio tende a

s'aifaiblir/ II semble bion plutot quo lo nombro do ccuz qui y participont

ira croissant.- Parmi los pays non communisJ"tcs montionnes au tableau A-1 dans

Icsqu^ls la production d'aluminium do premiere fusion est jncoijafceo »u a

deja. ete decideoj -l'lndo, 1'Egyptb, la Turquie, 1!Indonesia et le Venezuela

so proposent de pOssedor des- entreprisos' en totalite'ou on partio. Cos cinq

pays porteraient a 10 1g- nombre-'des Etats intorvenant dans l'industrie de

1' aluminium d&.promie-re-fusion. L'entreprise priveo pourrait avant lonatvjmps

ceder une partis 'des-69- -pour 100 de sa capacite mondiale do production

d1aluminium--do promiero fusion,qui lui assur^nt actuellemont sa position

doicinante. : Coci cst vraisemblable non soulomont a causo du nombre croissant

des Stats, qui" comptent s'auso'cior a do's' entroprisos, mais aussi parco_ qu'.en ,

peut prevodr un 'taux do croissancc dc la censemmation plus rapide dans les

pays on voio dq. ctevolopp :nunt quo dans les pays industrialises. Ory dans los

pays moins devcloppes, lo role do l'Btat dans los entroprisos j'sz do plus en1'

plus important. .. -

14* Jusqu'ici, les consequences pour l'industrio priveo de la concurrence

du sect our do 1 'Etat ont ete l.js memos quo col los do la concurrenco quo so.

font les societas privecs olles-monvos,, Dans Ijs dcrnieres annocs, l'URSS

n'a cosse d'offrir a prix reduit en Europe occidental© do I1aluminium do

promiere. fusron. C'ost pourquoij certains lui ont reprcche do ch^rcher, pour

des motifs' politiques? a bouloverscr l'industrie mondiaio de 1'aluminium—'.

A notor qu>> les oxportations sovietiquos a destination des pays non communistes

_i/, Carroll Kilpatrick, Soviet Bargains ? Rods undercut aluminium trade, dans
lc Washington Post du 4. ayril 1956. "Vcir egalomont US probes soviet;motal

sales, no evidence of market wrecking intent, dans Motal Bulletin, Londrcs,

11 fevricr 1958.
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no r.presentaiont ou'un.o fcres faibl. proportion - 2 a 5 pour 100 - 4a. la' •■

production totalo do I'l^S. C.s exportation ont augm.nte a uno-e^u,"ou

1'Industrie mondiale d. i<aluminium rosaontait los of.ots do 1 ■ oxcedont do."
■capaeite dc I1"'After iquc" du nord. " J"':" ■ ■ ■ ■ ' iJ

15. D'autr. part, lo.Gouvorn.m.nt:norv,gien a impose a son ontropriso, Ardal

eg Suzdal ".fork, uno politic^ do reduction dos pr.ix identic^ a cello : do ■■

l'DESS, afxn do vendro s = s exoedcntS pxportablos. Copondant, il , a uno ,

grando dil.erenco ?ui tiont a oe guc lo.-«tal norvegion .-oeoupo mo place <

r.connuo ot toujours pluS important. s«r le marohe mondial do 1-^Uminiumy

notanmont aux Etats-Dnxs. Dans l.s dQrnieres anneos, lo metal n0,vegi.n .- -

etaxt^ouram^nt effort#,aux £tats-UniS a un prxx inferxour do ,10 pour 1,00. au

cours normal, los droxts ] d'xmportat.on ot lo fret jua.au-Bu port americaxn '-

efant pns en char^ par 1. v.ndour. Aores 1'Aluminium Limits, = 'Ost. -

1'Ardal qui ost 1' exportateur le plus important dans los eoha^.s mondiauX

d aluminium. La sociate norvo6i.nne dispose d'un marche interior tees^,

etroit et 1'essentiel do ses rocottos proviont do 1'exportation, Ello •

assure pres d. la mextie des exportation norvfeionnos do lingots d'alumi-

nium (189.000 tonnes metri.ucs en 1962) et on Pout lui attriW uno bonne
partio do 1'augmentation des importations -dos Etats-Unis en provenance do

laEorvege, oui so.t passeos do 16,OOO tonnes oourtos on 1953 4.87.000- en 1963.

16. La sooiate d-alu.miu, do ,crElos. a esalo.ont vandu ocoasionnollement
du metal do promiero fusion sur los marahSs into^ationaux tres au-dossous'' '

des cours. Cos vontos etaiont peu importantos mais mdi.uaiont ,uo'-ioWoM

national no pouvait pas al.Bort.or la totality do la production (moins do' .,-

12.000 tonnes par an), ^ormose aussi bion ,uo la SOoiete :Ardal, ont,:comm6 .;

mSS, adopte uno politico deS pri. do nature a.faoilitor 1'ecouloment des ^

excedents. A oot egard, les gouvornemonts ont agi commo 1'auraiont fait

dos sooietes privo.s. La societe. francaiso Peohmo^ a egal.ment vendu do

1'aluminium do premier, fusion a un prix plus bas.aue:le cours publie aux

Etats^Jnis dans les dornieros annees. Les producteurs des ^tats-Unis cux-

meI;,os ont adopte dos orations analogues, mais sous dos formes deguisees ,

indemnites specialos contro rotour des dech.ts, ind.mnies do fret, n'7

d ditt
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17. Los compagnios d'aliminium priveos n'ont done jamais ete.menaceos par

la concuriencc das prix exerceo par los entreprises d.'Etat, communistos ou

non. II semble quo les ontroprisos publiques obeissont a des motivations

difierontes. En tant qu(entrepriso publique, la societe Ardal s'est efforcec

do maintenir lo nivoau do 1'emploi .aussi,longtemps que possible renoncant a

reduirc l'oxcedent do production- Cotto volonte jointo au fait quo los rcs-

sourcos financieros d!un IjJtat.lui pormet.do subv^ntxonnor uno ontropriso d1

Etat dans dos periodos de deficit ou dans d'autres circoi.stancos difficiloss

pourrait placor cortainos societes priveos dans uno position concurrontiolle

:d6favo¥abl6 vis-a--^is dos" ontrbprises publiquos. Ccpondant, los sooietes

priveos di'sposent parfois do rocottos ou d'autros rdssourcos plus'impor-

quo ccrtainos dos sdbieWs "d'Etat1' avec losqiiollos olles sont on concur-

'iPar ai'llours, le principo :e6.aitidn"iste do 1 •■eritrGpriso a"but'non lucratif

aotuollomcnt assdupli en tfESS, on Hongrie et dans la Hepublique democratique

"allomande ou on rochorche uno remuneration du capital invosti ou 1'applica-

■ ■■■■'■■■ 1/ : ■ ■■'. ■ • ■ ■■ ' i .■'■-■'
tion do riormc's beneflJdia.iros-'. Co changomdnt' dans la politique des gouvor-

ndmem"ts pormetcra d'equil'ibror dans uno cartaino mesuro la concurronCG entro

iese'etcur d'Etat et lo "socteur prive.

18. Copendant, il est evident qu'une participation accruo des

a l'industrio do 1'aluminium no sau?ait roanquor de mottre en jeu des d^qisions

do politique ot des rossourcos publiquos qui .debordont le cadro det-4,'G!n"''I'G~

prise privee. Le Gouvoraomont do Formoso ch^rche a developper sa. societe

d'aluminium on vue dc 1'exportation, bion quo lo cout de la fabrication en

raonnalo national a depaSse lo niVeau quo ccrt"aines compagnies privee's estl-

nieraient -rentable. Dopuis pluaiours anneos 'lo Gouverriemenf do" lar lllU '("Egypto)

chorcho a obtenir uno aide do cortain^s societ^s priVees pour la construction

d'une f«ndsrie d'Etat, bie'n quo lo production d'uno installation de capacite

eoonomiqueiaient rentable soit appoleo a 5tr'o en grande partle ecbulee sur. los

marches ^xterieurs". Lg Gouvornemont du VonevzuQla 6st as'so'die vaVec1a Roynolds

Metals aun pro jet do constructibn d'une foi.dbrie Lqui produira pour le marche

iaterieur a, un prix' voisin de cel^i du metal iiporte ot exigera'quu sur le

Harry Schwartz, Soviet .joins other -Ked Lands,;jn trying -.capitalist

devices, Hew York Times 1 24 max
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marche national lo prix soit plus Slavs' quo celui quo proeurorait 1'e.cou-

lement de tout excedent s.ur les marches d'exportation. La multiplication

dcs cas do co genre, bion que chacun n'interesse qu'une faible fraction de

la capacite globale de 1'Industrie, pose un probleme de tous les instants au

socteur prive. Mais los societes d'Etat elles-memes peuvent egalement en

eubir le coi/tro-coup. Qu'elles soient publiques ou priveos, toutos. los

ontreprisos ressentont los cffots d'un excedent de capacite ou.de la

concurrence.

19. La situation serait bien plus rodoutablo encore pour 1'Industrie mondiale

de i'aluminium si l'industrie sovietiquo de 1■aluminium cherchait a occuper

sur le marche des exportations uno position comparable a celle du Gouver-

nemont norvegion. Possedant d'importantes installations hydro-dlectriques

ot des usinos d'aluminium en Russio contralo ot en Siberie, l^Union sovie-

tique s'eiforce depuis 1961 de convaincre le Japon de renoncer a sa poli-

tique d'autonomie et d'achetor a 1-UH5S de 1•aluminium de premiere fusion.

Co projet, toutefois, ne semblo devoir porter quo sur des echangos limites

entro deux pays voisins. La production d'aluminium de 1 MJRSS ost couteuse en

frais dc transports et en matieros premieros. Le pays manque de bauxite de

qualite interossairte et doit transporter par rail aur do longues distances

VB mati^res Premieres et sa production. S'il s'on tient aux normes objectives

de coilt et de.rentabilite, il no cherchera vraisomblabloment pas a occuper une

position importante sur lo marche international- de lfaluminium.

20. Outre les effots de la concurrence des gouvomements sur los societes

privees, il faut signaler los repercussions de 1'aide financiere do l'Etat

et des encouragements qu'il donno aux nouvelles entreprisos, qu'elles rclevent

du secteur public ou du socteur prive. Ces encouragements comprennont des

mesuros liees a la production d'energio eleotriquo, notamment d'energio

hydro-electrique. L'industrie do I'aluminium des Etats-Unis elle-mgme a

ben^ficie d'uno aide considerable de l'Etat pendant une periode de 15 ans

dans laquelle so situont la soconde Guerre mondiale et la guerre do Coree.

Cette aide a pris los formes suivantes : vente des usinos d'Etat apres la

Guerre mondiale a un tiers en moyonr.e du prix cout.ant5 impot sur le revenu

moins eleve grace a un amortissemont rapidc des investissemonts.^pr.ets et
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gaianties ■ uc prStsg aclis.t par l'Etat pnur constitution dc stocks do 1'-v.lv-

minium on oxcedont dos nouvullo's usin^s construites au titro du pro^iam:;... dc

la defense national e pendant lagujrro do Coreo} contrats importants co:.--. j:o-

nant 1'achat do bauxite pour constitution do stocks dans lo cadre du progr jinac

agricolc d1 ©changes directs-du" Gouvernoment. "' La vento a has prix de "1' a.:Gi^io

eloctriquo do la Tennessee Valley Authority ct do la Bonnovillc- Powd:?

Administration eoutiout egalomont 1'Industrie do 1'aluminium, ■■ ■ ■

21- L'w GouVs3iTiomont dos Etats-Unis a e0alom^nt accordi uno aide

1'industrio do 1! aluminium dans dos pays etran^rs. On pout citor un prct au

Gouvornomont no^ve^ion au'titro du Plan Iviarshallj pour l'oxpansion do la

capacite do production5 un prot3 au titre d'un progr'a-nmo d'aido a l'etrangor

plus recent, pour 1'agrandissomont ot la modernisation des installations do

la Taiwan Aluminium Company, propriete du Gouvernemcnt de la Ghino nationa

list©} dos prots aux gouvUnumonts groc et yougoslavo, pour la coiiStruction

d'installatioriD hydro-electriqueo qvi ^ourniront l'energie necessaire a

l'expansion do la capacite de l'industrie do l'aluminium; participation aux

prets oonsontis pax la BIRD ct par lo i-ioyaume-Uni au Gouvornomont gnanecn

pour lo projet do la Voltaj prot diroct do la US Export-Import Bank pour

financor la majouro partic do 1'invostissoment necossaire a la construction

actuollomont on cours d'uiio fondorio d' aluminiv:.. au Ghana. Beneficioront

egalomont do 1' aide do gouvernomonts etrangors la foiiderio d'aluminium on

projet en RAU (Egypto)j qui utilisora 1'ener^io eloctriquo du "barrago d'.

Assouan construct avjo 1 l aide do 1'Union sovJLetiq_uo? et la fondorie dr-alumi

nium que lo Gouvornomont indonesion doit construiro,ainsi quo lo barrag-j

d'Asahan qui so rattach^ a cc pro jot, avec 1'assistance technique ot etas prots

do l'Union sovietiquo. On pout ranger dans la memo categoric, la for-dcric

d1aluminium qui. doit ctru construite au Vonozuola s lo Gouvornement et la

Reynolds Metals Company: .s' associeront pour assuror lo fina'iicomont? et

1'encrgie eloctriquo s^ra -fournic par los installations hydro-eloetriques du

Caroni, qui sont la propriete do 1'Btat, .et la Reynolds rocevra un pret do la

US. Eicport-Import Bank, £nfin? lo Gouvornom^nt norvegion par lo truchoment do

la Uorsk Hydro Company,, s'associora avoc la Harvey Aluminium pour- construiro

uno nouvello fondcriG*,. . .
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22, Ainsij a .travers ?.o mondo en tiers 1'Industrie do 1'aluminium ■ sc r.roavo

encourages dans, plusieurs pays grace a div^rsos formes d'aide do l.'-at-vit ?

Q.ue les usinos appartionnent a 1'Stat lui-mome ou a doa societes priveos,,

Dans les domieros anrios,la construction do cortainos fonderios a et4--

decidee a cause do la possibility d'obxonir une aide do ce ttype plutoi:- qn! on

foi,ction dos possibility du marche ot dos criteros habituels do ron^biUte

economiquo. La construction do i'usin^ d1 aluminium sur la Volt a so povr-suit

sous les auspices communs do la Kaiser ct do la itoynoldsj Olin Kathioso- cj

..Alcoa, tro.uvant insuffisantos los perspectives imh,ediates offertes par .lo

marche,sesont retirees du consortium qui avait ete constitue. Sans 1(appui

politique et financier du Gr^vemomont des Etats-Unis. le projet aurait sans

■ doute ete dif/ere. La construction de 1'usine d'aluminium financeo par la

Reynolds et le Gouvemement venezuelien se poursuivra malg-^e 1'insuffisancc

du marche interiuur,. uniquoment parce quo le Gouvernoment fourni.T-a l-enorgio

electrique a un.^a-if avantagoux, participera a 1,'investissement et, par-des

mosures de protections assurera a 1'aluminium.sur le marche interieur

co-urs elcve. En Inde, i:n certain nomlDro dc fondorios d' aluminium vont.obro

agrandies ou construites au titre des mesures prises par 1'Etat pour depenser

moins de devises ^trangeros en encourageant la coi.sommation d'aluminium et I-

reduction dns importations do cuivre. L'industrie "beneficiera de la r-otoc •

tion assurao par un tarif douanior tres.eleve (38,5 pour 100)E

23. -Ainsij 1'expansion actuolle et prevue do l'industrie mondiale dc 1'alumi

nium de premiere fusion est dans hion dos cas lieo a des programmes de I'^tat,

Bien quo l'industrie soit en majeure partie entro les mains des ontroprises

privees, olle a ete ■soumiso au cours des vinot dernieros annees a 1 '-i,iflucuoo

du secteur public qui lui a impose ses politiqu^c et lui a ap^orte son aide.

Aussi s'ost-Gllc-adaptee a cos orientations et a ces encouragements. -II-no

faut pas en conclure.quo. los considerations economiqucs - marches suffisants

et remuneration coi.vcnahie des investissonents - ont ete laissees dc cote, Ge

qu'osperent manifustement lus ao^vernoments comme les societes privees est

que los investissements consacresa l'industrie de 1'aluminium en prevision

des besoina des marches interiors ou avec l'aide finar.ciere dei'Etat Pc

justifieront au fur ot r. mesure quo les marches s 'elargi-ront5 et-que3 pjndant
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une periodo do transition, los marches d1exportation absorboront Ijs

excedcnts tomporairos, lo cas echeant a un prix riduit.. . Cqpqndant,. cet.CG...

formulo .n'cst 'valablo quo si un putit nombro seuloment d1 ont.ropris.es priveos

et publiquos cherchent a lTappliquor. Sinons olio risquerait do manquor0 ■

son but_ot_,d-!on.train.cr dos .p.ort.os ou un -rendomont insufxisant dos' ■cap'lt'a'UX"

investis., cocmie l'a prouve, dans los dix dernieros anneos, 1'

cortainos societes d1aluminium.
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TABLEAU A-1 - Repartition de la capacite mondiale de
production d•aluminium, dc premiere fusion en 1964 ot

expansion prevue (on milliors dc tonnes courtes)

Societes ou gouvernomen^s

exploitant individuollemGnt

ou on association..-.. .

Six grando s societa-s-

Capacite

des'usiries

ox;;:staritos

• (1964)

Aluminium Limited (Canada)
Bresil ..........'...

Canada .................

Inde....................

Italic ...........

Japon .............

Norvege (on association
avoc British Aluminium

ot iioynolds) c
Suede ..................

Total

Aluminium Company of America
(Etats-TJnis)

Australia t

Bresil

liexique „

Horvego ... ^. e D

Surinam ................

Etats-Unis 3

Total

Kaiser Aluminium^artd C

Chemical Corp_/TEtats-Uni s)
Argentine .."...,........

Australic-lTouvclle-Zelande
Bresil

Ghana (en association
avoc Reynolds)

Inde

Espagne (on association
avoc Pechiney)o..

Stats-TJnis .............

Total ....

15
808

29
6

121

44

22

6;

858

986

22

]Dn cons-...

truction ou

projetee

r

44

17

49
20

137

60

Hi
236

115

44

8

167

.expansion

prevue ou

possible

220

220

22

33

?

"55

24

135

24

135

HI
433

Total

22

1.028

73
6

138

97

. 51
1/1.417



Annexe A

Pago 15

TABLEAU, A-1 - Repartition do la capacite mondialo de

production d1aluminium do premiere fusion, ^n 1964 at

expansion prevue (on milliors do tonics courtes)

Societes ou gouvGrnemonts

"exploitant.ii
:ou en association.,

Capacite

doa usines

oiistaritos

^■(1964).

fii cons

truction ou

pro30tec

Expansion

prevuo ou

possible"

Total

-Meta-la—G-omp-any■

)"(Etats-Unis)

Argentine ........ B....

Canada (par l'iuterme-
diairo do la British

Aluminium) .... j .--.

Ghana (voir Kaisor) ,.v
■ Grece (onCassociation

5; avoci Pechinoy) ,. a.. „■.

Koweit • -.-

-) Norvego (voir Aluminium',.

Philippines

Royaumc-Uni

Efcats-Unis ............

Venezuela (on associa—
tion avoc l'Etat) .-

Total .. .-.-

Pechiney-Uffine-^(France)
." Cameroun r '.......

France ..«....••'•

Greco (voir Reynolds)..
",_Espagne (voir Kaiser)..

Etats-Unis-'favoc
d'autres) ; P

Total ....

'Sujbb .Alumin::.un (Suisso)

Autriche .".. . .. o« ,~"

Islaiade ...„..„,

Italie o y

Pays-Bas (avoc d'autres)
'■■;}Norvege ..o.

Suisso ..."1"............

; Hepubliquo itderale d!

■-■" Allemagne ...:.,..„._«,...

'Total ....

Total do la cipacite des

six grandos- sc 3ietes.... -.

99 "

(30)

36

725

860

' 57
362

:;(22

419

12

52

(115)

69

(ii)

90

11

170

(69)
(>

JL1
73

10

33

66

30

139

"922

25

106

(135)

55

(-
25

14

225

50

63

113

110

33

188

25

107

425

(69)
(30)

1/6.55T
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.-i;"- Repartition, do la capacite mondiale do
production & aluminium' dg: proniiei*e fusion on 1964 ot

expansion prevuo (en miliiVrs de tonnes courtes)

Societes ou

oxploitant indi^dudllement

ou en association

Autres societes privees

Tior
Argentine

Bresil

Greqe . ...

Inde . ..;>;

Italic

Japan •-...

Suisse

Etats-D.nis

Total

Etats

Noni o^.nmunistes

Egyyte

g (y compris
Norsk Hydro)

I-spagtie

5 ^rmos e,-;

fedorale/d

Total ....

..!.,_ ..C.onnriunist aa_. j

- ; Republiquo populaire

do Chine L.....

Tcheooslovaquio ....

Republiquq democra—

tlguo allomande ....

1; Hongrie ,

Coree du nord

Pologne '

Roumanie ...........

Yougoslavie

URSS

iL.... ■ ■--.. Total .... .:

Gapacite .

des usinos

existantea

:22

1 8
;89
202

6

346

290

65?

H3: Cons

truction

pro jot (Se

ou

u

77

12

25

179

11'

.2*?

103

33

589

Sxpansion

bu

possible....

30

33

33

55
110

-258

519

'22

28

90

88

22

55

Total

30

55
33

74

199
235

6

1.269

88

22

28

299

59
22

260

778

■"65?
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L.JaU A—1 - xiepartition do la ca^aoite moiidialo dc

production- d..'aluminium du .jromier^ fusion'on "1964." o't.

expansion: pxevac1-(on milliors d«- tormos courtcs) '

j Societes. .ou gcuvpriivir.wnts

qxplaitant indiyiduollom-jnt

ou en association ,

......

Regime non ^coro

detormine^ ■ ■■ '- '■

"■. ' ■ Angola -,":-.......'.......

Sepubliquopdu C ongo""''"

(Braazavillc) ... o 0 ....

itepublique democratigue

du Congo(Laopoldvillo) :
Guinec +..... ... ,■.-.,,:,.

. Turquie^^»-,**■ ....■.»... ..-.■

..., .■■:.. . ; ;.- .Total :... ...

Total general -....;..,:, ....

Capacite

des usiiios

cxistantos

- "(1964)

7.122

j .

Sin cons

truction ou

projotio

1.767

K^pansion ..

prevuo ou

possible

28

275

550

265

.." 25
" 1.143

' 3.294

Total""" '

28

275

. . . ,;55O . .

265

25
1-143

.1/12.180

Sources : Hapports des societes a.: lours action^aires, cqmi.iuniques publi-
citairus| i.otal Bulletin (Londrcs), Aluminium lissuo, decombro 1963.

j/ Non compris 3.000 tonnes r^tire^s" on 1965, ..

^/ie'te f^anpaiso -Ugirio ost etroitomont associeo a Pechin^y.
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TABLjAU A-2 - Principaux. consortiums et associations

dans I'industrio mondial a do i1aluminium en 1964

Pays d(originc
Soci-etey emplacement do

l'usin^.et mombrcs' " ■ -1
fabrications ot capacite

ou capital investi appro-
ximatifs " ' .

AMMIIQXJE DU 1-fQRD

Canada • ••.,:.,...

Etats—Unis

Moxiquc

Canadian British Aluminium

Company Limited (Baic

Com^aUj Quoboc): British

Aluminium Company Limited

(6051)5 lijujboc Uorth. Shore
Pap^r C"b. (40^).

Alroll Inc. (Oswogej N.T.):
Aluminium Ltd (50,1%);

Ccrro Corporation (t.6+fi5%);

lc rcstodos actionap._es.t
detenu par Scovill Manu

facturing Co. et Bridgeport

Brass Co. dc la National .

Distillers and Chemical

Corporation.

■ Intalco Aluminium Corp.

(Bolling-iiam, Washington) :
Pechinoy (Uompagnie de
produits chimicuos et

eloctrometallurgiques)
(25>j plus participation
par 1'intcrmediaire do

Howe Sound)§ Howe Sound Co,

(25^)3 Amori can ti^tal
Climax, Inc. (50^).

Aluminio SA de CV (Vora

Cruz); Aluminium Co. of
America (35^); American
and foreign Power Co.

(14%)? Intercontinental
3A et autrcs participa
tions (515)

Aluminium _dG_prJnjier..w.._._
fusion - capacity.?:.o

"fc.onn.Qs. courtos-. ' ■ ^^

s dc rolaminago —

Oapacite'\ 100.000 tonnes

courtosi cout"; 38 millions
do'dollars.

Aluminium de premier-j

fusion (pro-oet) - 'oapacite
73.000 tonnes| cot2t cstime:

60 millions"do dollars.

Aluminium de premiere

fusion - capacity 22.000

tonnes courtosg cout:
16,5 millions.

suivre
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TABLEAU A-2 - Principal,: consortiums -Jt associatio-as

dans 1( Industrie, mondialo do. 1'.aluminium en

Pays a1origing

hhqpe

N orvege

Suede

Pays-Bas

r Sopiete, emplacement do

l'usinc o't membros

Mosj^cn Aluminium Co. .

(Kosjy6cn): Aluminium C.o

of ■ America. ('5-0c/°) lk
keraish (50^)"

Diet Uorslco Htridaktio

selskap (l^ydehavrt .and.

T'yssodal)'s 'Aluminium

Limited C50fb)s British-
^Aluminium (fc)

Vorsk Aluminium C.o.

(Hoyanger):' Aluminium Ltd.

(50%)1 participations

riorvegionnos (50/b)

S/kr-lTorge Aluminium -.Go. . .

(Husnes):.Swiss Aluminium^

(50/b)| banguos

Compadec (50/b).

Alnor, S/A (Karmoy)s Horsk

Hydro (51^)5 "H
Aluminium Inc.

Svonska Kotallyorkori

(Kubikonborg ot liansbo)
Aluminium limited ()

capitalistos suedois

Dolfzijl N.V.

.(Bolfzijl): Billi-ton .
Kaatschappij 'H,V-. -(16 v2

Fabrication ct capaoite

ou ' capital inyost.i app

ximatifs

Aluminium .de promi.b:ro

Tusion - capacite: 62.0C0

oilnes court os.

U.uminium do premiere

'usion — capacite: 30.000

onncs courtcs.

.luminium de premiere ;

usion - capacite: 15.00Q

ionnos courteSo ■

luminium do premiere '

fusion (prcget) - capacite:

66-000 tonnes oourtes.

Aluminium de promiero

fusion (projot) - capacite

66.000 tonnes courtes-

Aluminium de promiere

fusion - capacite: ^0.000

tonnes courtosj produits

semi-manufactures.

Aluminium de premiere

^sion - capacite: 33.000

tbnn^s courtesy cout:

28 millions de dollars,

)Hoogovens en Staalfabrio&en

V. (50%)5 Swiss Aluminium

i(33 1/3 $>h ..._._. ........

suivre
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TAaiL.JAU A-2 — Principaux consortiums ot -associations'
dans IHndustrio- mondialo do 1*.aluminium on 1964 ■

Pays d'origine

EUROPE (Suite)

Espagne ....,

Grece....;.

Royaume-Uni

Socie-oe, Gmplacomorit de
1'usino ct

Aluminio iSspanol ;(Sabi

nanigo).: Pochinoy (80>
Kaiser Aluminium (15^)

Aluininio do Galicia

(La Cor-una); Pochiney
(15%)} autros ()

Aluminium do Grece ■ " '

(Aspra Spitia): Pechinoy
(50^)5 Hoynolds'totals'
■Co. (17#)j participations
.grecqucs (33%). ' ■ ■

British Aluminium Co. Ltd,

.Jitoyaumo-Uni ot autres. --
pays): Reynolds Metals Co.
(47,7%).

,-Imporial Aluminium Go.
( Anglotorro ot Pays de
.G.allos); Aluminimn Co.

of; Amorica ( 495b) |

Imperial Chomical Indies-
trios Ltd. (51%).

Jamos Booth. Aluminium Ltd.:
(omplacomonts div^xs.); - -
Kaisur Aluminium and," ■ . ".'."'"
Chemical Corp. (50%.)V
Bol-ta h^tai Company ltd..
(50%).

Fabrication et capacite

ou capital invoat'i appro-
ximatifs

Aluminium do p-

fusion - capacite: Q.000 '
t<3ines courtos.

Aluminium de promiere

fusion - capacite: 14.000
tonnes courtes.

Aluminium de premiere

fusion (projot) - capacite:
69.0OO tonnes courtes; :
alumine - capacite: 220.000
tonnes courtes5 cout 114

millions de dollars.

Production integree, divors
pays - 114 millions do

dollars d*avoirs, non

ompris la Canadian British

Aluminium.

Produits semi-finis -

apacite: 43.000 tonnes
ourtes.

roduits semi-finis -

;apacite> 5.0.000 tonics
jourtes.

suivre
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TABLEAU A-2 - Principaux consortiums et associations

dans !■'Industrie mondial^ de. 1'aluminium en 1964.

Pays d'origine

Ghana
■

' ■■■ :

Guiriee .........„..'..

* : ■ ■ \ :

-, ■ ■

Camoroun ..........;.

ASIE

Xndo ;

Societs, Gmplacumont"~de

l'usino et mombro.s ; '

Volta Aluminium Co,..Ltd.

(^romajli Kaiser -Aluminium, j ..

■and .Chemical _Corp* (l9G%) > ■
Reynolds-Metals Company

(iof0)0;; ■ - ■ ■ "•-■ ■■ ■ ■

Compagnie dcs bauxites do

Guineo (Boke):: Harvey..,
A3.uminium Inc. X^)"\^o)%

Gouvern.omoni guiheen (49^)«

■■■ ■■:...

PriayCi'o Intornatio^alo1 .

pour-la production do^, _:

1'alumine .(Fria): Olin. ;

Hathioson Chemical Xorp.

(49%)5 Pechinoyot Ugin-6
;(26%/j British Aluminium
Co. Ltd.. (1O^)| Swiss

Aluminium (10^b) | "Ver'oinigtt

Aluminium Worko.'A.G. (5^)-

Compagnie camurounaise do

1!aluminium (Alucam)

(89%) 5 fabricants b^l^s

Hindustan Aluminium Corp.

{Utt ar ) % Kai s or " Aluminium

and Chemicals Corp. (27^)5

G.D. Birla Associates ot

autroD invostisseurs

Indians (73^)*"

ou capital invest! appro-

ximatifs ■ ■ " ■■ .

Aluminium de preffli'ere

fusion - capacite 115.000

a 165.OOO tonnes courtesf

invcstissejnonts 164 mil

lions de dollars.

Projet d1extraction do

"bauxite, y compris

carrier©, chomin de for,

port| investissement ■

estimes 30 a 40 millions

de dollars. '

Bauxite et alumine — ■

capacite 530.000 tonnes.

Aluminium do premiere:

fusion - 58.OOO tonnes

)courtes.

Aluminium dc premiere

fusion - capacite: 22.000

tonnes courtos§ alumine

ot produits semi-finis.

a suivre
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TABLEAU A-2 _ .Principal consortiums . ot -associations
dans 1'industrie mondialc do -I.1 aluminium on 1964

Societe, emplacement do

1'usinc ot
fabrication ot.capacite

ou capital invest!" appro-

ximatifs

Indo (suite)

AUSTRALIE

Indian Aluminium Co.

(Kerala ot Orissa):
Aluminium Ltd. (65^)$

capitalist's indions

Madras Aluminium Co.

(liadras): ftontocatini
(20%)5 investissours
indions (80%).

^ d'aluminium

(Maharashtra): association
do Vurcinigtc Aluminium

worko, dos gouvornuments do

l'Indo ot do Maharashtra ot

d'inv^stisscurs prives.

Comalcc Aluminium (Boll

Bay) Limited (Tasmania):
Kaiser Aluminium and

Chomicals Corp. (33 1/3%);-
Cynzinc Hiotinto of

Australia Ltd. (33 i/3%);

Gouvcrnoraont do Tasmanio

(33 1/33&). ■

■Comalco Industries Pty. Ltd,

(omplacomchts divors):
Kaiser Aluminium and

Ghumical Corp. (

Oonzinc Hiotinto

Societe d■ aluminium-■■
intagxe^ - capaoite:

30.000 tonnes cnurtcs.

Aluminium do premiere

fusion - capacite: 11.000

tonnes courtesy us'ino ;

dfalumino.

Aluminium do premiere ,

fusion - capacite: 28.600
tonnes courtes.

Aluminium do premiere

fusion - capacite: 58.000

tonnes courtes.

Queensland Alumina Ltd.

(Gladstone): Kaiser Alumi
nium and Chemical Corp.

(2£)j Pechin^y (2O^)5
Aluminium Limited (20^.)f'
Conzinc Riotinto (8^).

Bauxite

finis.

;t produits semi—

Aluminc - 670.000 to.nne.s

courtosj on cor.:struction|

investissement: 117 mil

lions do dollars.

suivre
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TABLEAU A-2 - Principaux consortiums ot associations

dans l'industrio mondialo do ilaluminium en 1964

Pays d'ori^inc

AUSTR.-.LI5 (suite-)

JAPCM

Soci

1

oe* emplacement do

;t membres

Alcoa of Australia Pty*

Emplacements divers):

Aluminium Co. of America

(51%)5 lo rest0 du
capital ost apporte par

Postern Mining Corp. Ltd$

North Broken Hill Ltd et

Broken Hill South, Ltd,

Nippon Light

(emplacements divers):

Aluminium Ltd. (50^);

investisseurs japonais

(

Furukawa Aluminium Co.Ltd,

(emplacements divers):

Aluminium Co. of America

(33/u) j capitaux japonais
(67^).

Sky Aluminium Co, (on

pro jot): Kaiser Aluminium

and Chemical Corp. (30^)s

Yawata Iron and Steol Cc.

(18%) | Showa Dcnfcc

Mitsubishi Reynolds Alumi

nium Co. Ltd8 (Kitcmo—

tomachi): Reynolds totals

C ompany (3 ~*fy) % Iviit eu*b 1 ski

(67%).

Fabrication ot capacite

ou capital invosti appx1-

ximatifs

Entroprisc integreo:

aluminium dc premiei'e

fusion (capr.cite: 4'1-OCC
tonnes), "bauxitoj aluminc

et produits semi—

manufactures*

Aluminium do premiere

fusion — capacite: 112.0C0

tonnes courtos.

Produits semi-finis -

capacite: 32>OOO tonnes

courtos.

Produits somi-finis —

capacite: 64•000 tonn

Produits semi-finis -

capacite: 22.000 tonnes

courtos.
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Production

1. ■ La plus grande partie de 1' aluminium produit dans le monde est, .

tiree le la "bauxite, "Ce minerai se trouve principalehient dans' les.

regions tropicales. He's pays d1autres regions possedent des &isements

de bauxitej mais ilssont generalement moins importants. On constate

un rendement plus'fuible en quantite et en qualite de tous ces gisements,

paf suite de leur exploitation prolongee. On a essaye d'utiliser

llai'g'iles la hephelihe ot d'autres materiaux a la place de la TDauxites

mais toils' ebnt'd'une exploitation beaucoup plus couteuse que oelle—ci.

Certains pays peuvent utiliser ces iriinerais de remplacement a, une

echelle'limitee. La'Rassie tire maintenant de la nepheline une i'aib^e

proportion de sa production dlaluminium, o'btenant du ciment et des

engrais comiLe sous—produits^; ,,Cependants tant que1 les pays - industria

lises p-ourront ee :procurer jde .la bauxito a un prix acceptable^ ils

continueront .a-l'utiliser s ra§me s'ils doivcnt 1'iEjporter en^randes- : ■"■

quantites,j. comn.e cf est le cas des ^tats-Unis. '^uelques-uns des'pays1 :v~' '

producteurs de bauxite l'ont.bien compris. La preuve en est dans les

accords qu'ils ont conciu .avec les pays etran^ers-producteurs d'alu—

minium.,, pour s'assurer de substantielles recettes sous forme de droits

et de redevances, . ' J

2. La bauxite- est souvent exploitee a cisl ouvertj mais on l'extrait

parfois aussi de mines' souterraineG en Europe et aux jitats-Unis.

Dans ies conditions'les plus favorables et lorsqu'on utilise un

materiel lourd pour les terrassementss 1(extraction de la bauxite

est peu-onereuse ? los depenses se"bornant aux travaux de t^rassement

et au transport des''terre's. Avantson expedition et avant le paiement

des redevances et autres' droits1 aux gouvernements-, une grande partie

l/ La presente Annexe est une-.version revisee d'une partie d'un

document intitule Alurainium Industry C-as-3 Study, prepare par, .; , ...

1'auteur en vue d'un Cycle dfetudes de 1'Institut de developpement

economique de la Banque Internationale pour la reconstruction et

le developpementy Washington, D.C.3 aout



Annexe B

Page 2

de la bauxite pxpduite d^ns le monde ne coute quo 2 a 4 dollars <*es

2itats-Unia par tonne. Onygeut secher ot traitor la bauxite de maniere

a obtemr un concentre d'une plus ^rande teneur en aluminium, qui cst

ensuite envoye a l'usine d'alumine; la, on la tr^ite au moyen d^&e0-—-■

solution, chaazde de soude ..caustique: :afin d-'en extraire 1' oxyde d' aluminium,

appele alumine. .Produite on ;jrande quantite, L'alur.-iiie .coutc entre ■■

35 et::.5P-,.^ollars Paiv- "toiino, y compris le prix dp la bauxite.. Gette- ■

poudre;yb.laiiche est alors envo^ee a la fonderie d;' aluminium;, ou

estyersee dans une serxe. d.e ^ours ou "cuves%,et. s*y dissout.

bain de ..cryplithe i'oAduej ,1a separation de 1'aluminium est provoquee par_

le pasB.ag.e,..d1un courant electri.qvLs a fort amperage entre des .electrodes'

en c^rbpn^^qui brulent. L( aluminium, en ..fusion dans les- cuve.s estc-i

coule en. formes, siaiples appelees 1ingots ou.saumpns. ..La fabrication

de ce produit coute de 300 a, 600 .dollars par, tormew/.y compris...Is prix ■■

de 1' alumine.... . . ..,.,-.:.....-....■ ., . - . ■ .

3. "Ces.-lin6ots.sont onsuite:vonvo^s " dans dss " fabriques de demi-produits.

Chaque linnet subi^uns^^uv^le fusion at peut etre allie k de petites''

quantites d'autres metaux^fcals que cuivre s magnesium, silicium et ' ^":'

manganese. Le-metal^u^oit alors" de nouvellos formes, telles que " "

plaquers &t toles, feuilles r.inceG. profiles obtenue par boudinage/ tigea

et barr-g-Sj -pieces' coulees ou for^ees, et poudre. Sous ces formes, ±1

est erisuitG-trait& a1 -nouvoau, : soit dandies memos fabriques de demi-'

produits, soit apres expedition dans d'autres urines. Les plaques sont

mises en forme. ,cn:-vue d;e leur utilisation dans la construction <&&s •■

navircs et des vehiculos militaires blindes. La tole a. plat e-et: -!■:"--.

debitee en rouleaux,; bapd^s et disques. Ces elements son*.-onsuite■-- ■■

convertis m^ateriaujc ;pour 1' habitation, av.ec ou sans -•P&vgtement -'de1.-"

peintii^e.,pu.cp.lpration ehimique, on panneaux ondules pour los parois

et la c.ouv.e.rture,des batiments, en boites ou bidons, >,en:-ustensiles

de cuisine,, b-t en. elements pour articl.es menagers tels-.que refrige"1- ■

rateurs et grille-pain. L1 aluminium en feuilles minces est utilise ■

pour la fabrication d'emballages et do condifibnhemerit pour les ' \

cigarettes et les aliments,.;pn," combine avec dei pa'nneaux. do fibres '
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pour fabri.quer^ des. boites metalliques pour. liq.uid.es tel que l'huile

moteur. Le. boudina^e permet d'obtenir des.profiles de sections diyerses

tels que le.s poutrelles utilisees dans la construction de batiments et

de aa.tySriel.de transport,. des tubes pour les canalisations, et.des

cadres qu'on p.eut assembler sous forme tie. fenetres et. de .portes., Le

metal en tige est etire sous forme de fil gu'pn tresse en.cables.. :: . .

electriquea ouqu^on utilise pour la fabrication de clous et de vis, ou

la confection de., clotures. Les pieces coulees sont.destinees :par exemple

a la fabrication., d'ustensiles de ciisine epais <?t. d' elements pqur moteurs

d«automobiles,, Les pieces fprgees sont des profiles qui ont ete nartel^s

afin d'augmenter leur.resistance.et;qui sont utilises dans la construction

des aexo"nefs et ^pour. dfautres usages, ou le;s. pieces .doivent subir des^ ^

tensions importantes. .;En poudreS;. V aluminium, est utilise.pour la^fabri

cation de peintures et entre dans la composition de.combustibles servant

a la propulsion de fusees. :^

Couts de production et capacite de fonderies

4Jf., Il^existe de .grandes., differences entre., les capacijes de production

des diverses,usines. et dans le montant des investissements immobilises

aux divers stades de I1Industrie de 1laluminium dans.le mpnde. Les

oo^ts de production presentent de meme-une,grande diversite. Les ..

plus puissances entreprises, et. quelques petites? pradu^sent leur _

propre bauxite. : ..Gertaines achetent toute. leur bauxite a d'autres, et

quel^ues-unes comp,latent la production de(leurs mines-par des achats.

La.plu.part fabriquent elles-mSmes leur. alumine. II, en est Ciui produisent

leur propre courant electrique9 tandis que d'autres l'aciietent. La,,

consequence d'une si 6rande diyersite. des capacites et_. des conditions

de production est que le cout du- lingot d'alumi.nium brut variait^U

y a environ six ans, de 308 dollars par tonne, soit 14 centimes des ....

i^tats-Unis par livre (0,454 kg) au Canada et chez certains producteurs

des iStats-Unis, a pres du double en Australie - 600 dollars par' tonne,

environ 27''centimes des Etats-Unis par livre." 'bn Inde, le prix de

1«aluminium en lingot il y a quelques. annees atteignait 500 dollars

par tonne, soit 23 centimes des Etats-Unis par livre.
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5« Les fonderies canadiennes et americaines ou les cou"ts s-ont leg

plus faibles ont une capacite,comprise entre 140.000 et 330.000 tonnes

par an.'-' Parmi les fonderies a couts de production sieves, celle de

l'Australie avait une capacite de 13.000 tonnes et les deux de 1'Inde

avaient -respectivement des capacites de 2.200 et 5.5OO tonnes par an.

Si d'aussi petitee fonderies pouvaient troiiver un debouche sur les

marches locaux a des prix tres-superieurs au cours mondials c*est

qu'elles e"taient protegees par les droits et autres "barrieres coninier-

ciil^B imposees par-l'f£;tat. C'est ainsi qu1en": I958valors que le couxs

mondial du li%ot :^tait de 22,5 centimes des Etats-Unis par livre,-prix

facture a I1 exportation par I'ALCAtT (fili'ale canadiehne de lrAluminum

Limited) pour la livraisbn en-n'inporte qtiel point du monde, le prix- -^

'.'protege*" etait drenviron 27 centimes des"Etats-Unis par livre en

Aiistralie, ei de 37 centimes des Etats-Unis eh Iilde,

Protectionisiae et capacite optimale des fonderies

6, Ll Industrie de 1'aluminucf'est protegee^dane "de^ hombreujfpar^T ~~

Cette projection s'exerce par des droits dfentreej contingents-d'impor*-

tatiohj divers autres tarifs et taxes frappant ies importations"et1

mesures sp^ciales drencouragement favorisant leV producteurs nationauii

Les tarifs douaniers? ainsi que differentes "barri^res commerciales ■ ■

appliques par divers pays, sont indiques dans le tableau subsidiaire

B-l avec mention des prix superieurs au cours mondial (c'est-a-dire '■-■■

au prix d^xpbrtation canadien) que pratiquent certains de ces pays.- ■

Bien que le protectioiiisme ait permis dans quelques pays la construction

de fonderies d'echelle tres reduite^ la tendance generale est de ■■•

favoriser 1'extension des fonderjles anciennes et la construction de

nouvelles fonderies beaucoup plusvastes, en vue de produire a meilleur

raaxche. -- ' . i. ■ .

7» En Australie, cette tendanGe a conduit a quadrupler les 13-000

tonnes de capacite de la peu rentable fonderie initiale3 de sorte que

cette capacite atteint maintenant 53«OOG tonnes. A Formose, la

fonderie a cout de production eleve a reconiment double sa capacite,
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la portant-H 20.00.C-: tonnes environ. De mSme 9 la tendance dans le

monde entter:a- »t.e de moderniser las fonderies existantos en

remplacant l,s anciennes "cuvos" par des cuves plus modemes et plus ,

G-randcs. C'est co qui e'eat produit au Japon il y a quelques annees,

et ce :;ui se produit encore, aux Btats-Unis. Une des fonderies d'alu-

mi^ ^?^B--m6WneB-b>16d^lu8 rentals du monde est 1»usine 'do

100.000 tonnes dont'la" conatiiSion a ete a"peu pres acheveo en 1962 a

Hoguores, dans le sud de la Franco. Cette fondorie a ete construite

Sar^la^SmpagniQ PecMney. Get^p society participe actuellementr ayec..'-

deia-sociiStes.aiiierioain^^ A.fe/oonstruction axuc Etats-tJnis d'un^ -:>,:■

foncbarie.de 6l><dOQ tonnes qu.i devrait pouvoir concurrencer la pro^tion

d'aluminium la moins co&teuse qui eoit au .monde. _ ...... ^

8. D'autres usines modern^,, sont de dimensions plus reduites. Au ;/J1

BatM hup. . ^'-Aluminium ComgknyJ bfLJm^oa a acheve on 1963 la construction

d'une fonderie d'une capacite de 2D.000 lonnes do:it...Ie,.marclie est pro-..

tege par le'couvernement mexicain. La m5me societe a termine en:19^\,

en.Australie ,1a construction d'une usine de 40.000 tonnes -beneficiant--..-

aussi'd'un marche protege. /GQttp .societe construit figalemont en'Guyane

hollandaise (Surinam) une usine d'une capacite d'environ 60.090 tonnes

qui doit etre achevee en 1966 et qui beneficiera.d'une Protection par-

tielle sur le Marche commun europeen. Cos exempies-montrent Wen que

la ca»aoit:eoptimale d'une fonderie d'aluminium est fonction a la fois

de l'etendue du marche qu'elle dessert et du degre de: protections;qu'eU

re9oit des ■ pouvoir b publics. Cependants que ceite.: protection soit

permanente ou. temporaire, le but essential ^ans_ n'importa,quel pays .. ^

reste d'obtenir un cout do production aussi r^duit que possible. Un

certain nombre de societes considerent une capacite: de 100.000 tonnes

comme -optimale, notamment en regime non protege.. La neuvelle fonderie

en cours de construction au Ghana est de ootte categoric. .. ,.;-t., .-^

Investissements necessairos pour u^ fondPrin A* 100.000 tonnes'de "

capacity , ■ ■.■■■■■.■.-.,

. 9. Le.taUteau 1 ci-apres illustre les besoins en materiauxJ;en main-

d'oeuvre^n.^ner^ie electrique et on invcstisseinonts';i>^ur ,1a. cons- ;
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truction d'uno telle usine aux Jtats-Unis. L1 entreprise consideree

comprend une mine de "bauxite que 1'on suppose situee dans la region:

des Caraibes, une usine d1 aluminium et" une jTonderie avec centrale

electrique annexee.

TA3IEAU, l'~ Besoins.apprQximatifs a satisfaire pour la construction^
aux* Etats-Unis d*une fonderie d1 aluminiuin'd'une oapac-it'e-1

' : v ' " '■' - ''■■' -!;i- de 100,000 tonnes s ■ 1964.:.-■-- .::.-.:-■. ■■;.■)-.

Par tonne Total pbur 100.000

MATERIAUX ET ENERGI^: - ' ---i- .- "fl ^uminium ■■ tonnes -

Bauxite, en tonnes '" " '*' ^'"" . '" 4 " 5 4O0.0P0-5O0.O0P
Transformation de la bauxite en alumlnes ' ' r : ■' '■ ■■■'

Soude oaosticpie, .en tonnes, . ._ P,O76 7.600
Mazout, en tonnes 0,613 ■ bl^O®
Electriclte- " ■■■ -: ■ ■ - /400,k^k..- ; ...L,^5.9°P kw'

Transformation de 1'alumine'-en aluminiums r..- . ■ ■'•■::,;.»...-':•

Alumine, en tonnes .-.. , IjS ... ,, . ^>^
Electrodes en charbon, en tonnes .55 " 55tOOO
Cryolithe ef fluorure d'|:aiuminiumj . ■ , ■• .j -,;;." -f. .

en tonnes , ... : 0,04-0,0$ 4.000-6,000
Blectricite ' 16.500-17.500 kwh 200.000 kw;

Mine de tauiite (400*000 a'500.OOP
' " 'x' ;"tbnnes) ' -■-"' ■■".-•■ ■ ■ ;■■•_.■T' ■ . ■-■;

■ '■ ' ■..-.;■;-• Nombre d'ouvxiers . . . . .
■■■- par an - ' —' ■ ■". ■■-. 2OO--3O0

Usine d'alumirie (1^0.000 tonnes) ■■■'-■' -: ■ - -. ■:■', .;■.■■.■; - ,

■j, ■--.:.; . .Jfombre d'howmes ■ t.. ,,

tl-annee ' !' " - ^700 -.800
Fonderie d'aluminium ''■ '■■'■'.■ '"'■■ ■ •.- -■

~~ ~~ :v_:,;y Nprnbrq ,d'-heures- ; . : , . .

ouvrier 17

par;an - - - -&Ql
' ■■"" Sffectif total J"-- ■*"-'yi ■"'■"• .1.750- 1,950.,

BTVSSTISSSI-aaSITS (en dollars des
;i , ■:

Mine de bauxite (prpspootion," extrac- " "— '- "- .-:....■-

tion, equipement routier, equipement : _

3>ortuaire,. logement du personnel) iSloO ^Xb,uuy.uuu

Usine d'alumine • ' ^ '' ^300^ —:■ -: f30,Q0P,000
^nderie d'aluminium . . . ■ ,..17-00. .. . ^70,OPO.,000

Centrale electrique^/ "8237.50 124,000.000
Invcstissement global ^l^^7*00

a/ Sur la base de 125 dollars des Etats-Unis par kilowatt, dans une

centrale thermique de 500.000 kW utilisee en Qommun par l'usine

et les service publics.
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10. Certa.ins des chiffres de ce tableau sont interessants. Ainsi,

on constate que l(entreprise integree exi&e des investissements tres

eleves, environ 140 millions de dollars des iitats-Unis. tin revanche,

l'effectif de la main-d1oeuvre employee est inferieur a 2.000. Ceci

represente un ihvestissement dfenviron 70.000 dollars par emploi,

vt?n investissement analogue consacre a des industries de transformation

de 1f.aluminium ou a d^autres industries manufac'turieres, ainsi qufai

I1agriculture5 permettrait la creation de milliors d'emplois.

11. On!:remarquera aussi dans le Tableau 1 que, pour produire 100.000

tonnes-.d! aluminium, il faut traiter 400.000 a 500.000 tonnes de

bauxite, Pourj.se. procurer :une: telle quantite de minerai, la plupart

Aes compagnie.Eri.assurent la prospe-otion et la mise en exploitation de_

leurs. propres .concessions de bauxite. Dans les regions peu developpees,

et notamment sous les tropiques ou se trouve le plus souvent la bauxite,

les eompagnies construisent des voies de chemin de fer. des routes (r

pour les camions? des lo^ements pour les salaries et des installations

, poi>tuaires. 'destinees a-'-permettre 1'exportation du minerai extrait. .

Lret,endue de.s :besoins -en bauxite est d'un grand interet pour les pays t

qui^ possedont ce minerai, car elle leur donne le moyen d'obtenir

des recettes,importantes simplement en alimentant en matiere premiere :

I'industrie de I1aluminium, memo si aucune autre "branche de cette

industrie n'existe. sur leur territoire. Les autrcs matieres premieres

mentionnees dans le tableau,' qui no sont necessaires qu'en beaucoup .

plus faibles quantites, ne posent pas les memes problemes d'approvi-

sionnement que la bauxite.

12. II ressort egalement du tableau que? pour une fonderie d1aluminium

de 100.000 tonnes, la part, des investissements consacres aux mines de

bauxite ne represente qu'environ 16 millions'.de dollars sur un total

de 140 millions. Chacun des.au.tres investissements necessaires,

pour" l'usine d*alumine3 la fonderie ct la centrale- electrique, est

beaucoup plus important. Les investissements requis' pour I'alimen-1"'

tation en energie electrique sont a etudier tout particulierement.

Bien ^ue ce poste represente. 24-millions de dollars, il fait en

realite partie d'un investissement beaucoup plus considerable ou
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sont inclus des services d'interet public, ceci enme d-obtenir

1-electricite a meilleur corapte qu-il ne Serait possible avec une

oentrale dont la capacite sorait limitee aux seuls besoins de Lusine

d> aluminium. On est parti ici do 1- hypothec qu-il s-a.it d'une

oentralo thermique, mais, «■ u s-aeissait d-une centrale hydroelectrique.

les investissements necessairos par unite de puissance pourraiont
s'elever au double ou davanta^e. :

13. la consolation d-electrioite conStituant un des principal

dements du oofit de production de 1'aluminium brut, il'n'eat pas

Buxprenant que Lindustrie interoosee ait jusgu-ici place la plupart

de sea fonderies k proximite de sources d'energie electrigue a tes

prix plum que des mines de bauxite, ou en general, on ne trouve pas

de source d'energie. Co fait a recommit inspire, dans leurs efforts' '"
pour atti^er les industries de 1.aluminium, des pays.comma le Ghana et"

l'Australie, 4ui possedent i. la fois de la bauxite et des sources ' "

d-enerfiie electrize a ton marohe. Par ailleurs, les progres. techniques
real1Se9 au cours des 20 dernieres annees dans la production et le "

tranapcrt.de I'energie eleotrique ont aussi per.is de rapprocher les
fonderies d-aluminium des grands marches de consommation, dans le '

tut de require les frais de transport. tes recants progres realises

en^vue d-utiliser 1'energio nucleairo dans des etabliaBementa industrials

tres puiwanta favoriaeront eKalement 1- implantation d'usines d'alu-'

minium ft proximite des grands marches, Eais peuvent aussi faTOriser '

eventuelloment 1-installation de vastes fonderies a proximite des
sources de bauxite.

Elements du prix de revient de 1'aluminium hni+ '

14. Le tableau 2 indique ],'importance relative de chacun des

elements du cout de production de 1-aluminium brut dans une fonderie"
d'une capacite de 100.000 tonnes que 1'on suppose avoir e.te cons- ,

truite aux fitats-Unis en I96l. Ce tableau indique les codts

estxmes dans deux .zonea, geographjlquea ou 1- Industrie a^erioaine -,
de l-aluininium a implante au cours des dix dernieres annees des-

installations d'une capacite substantielle. Dans une de: ces
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re"gions , 1©jbassin-, de 1A'OMo., 1' &nergi&i£Lp.ptri que. consoromee par ■ lies'

fohderie-s- ufelumnium''Jusi^'6f^tB^^-t^rii&titxalQ6 fonctionnant au

charbon et""situees I proxiroite de mines de houiile. Dans l'autre

region, sur. Ta. Cote, pacific's' $x. nbrd-ouest des. Etats-Unis, l'energie

hydro-electrique ost fournie.par le Gouvernement federal a un prix

legerement sup6rieur au\c©^de;: p^pductiyn et de transport, no laissant

que peu de profit. Le tableau montre que le ootlt do 1 • aluminiumjgriajl t

la .^oniiey^e etyle cou/k&s, .il' aluminium livre sur.,;le,;marohe de consom-

.matidniyilSjiaj.£fexeo.t. ;^fiii&t:-selon-.qu,-Un^a..utilis6 I1 e"norgie hydro-6-leo— •■

trique, moins chere3 ou 1'energie provenant de centrales thermique-te, —"

plus oo^teuse, car la diff6rencW stir;ce^ i>oint est oompensee par celle

des frg£e^£e. transpo^r:^;-Dans les-'deu*r:regions, les cotits estimes de

I1 aluminium pris a la fonderiej sont r§s^e,Q,tivement de. 31$ et 332 : >

dollars des lUtats-Unig par tonne c6urte''(9G7 *&)» ce qui:, dand les

deux cas, approche de 16 centimes des Etats-Unis par livre (o,454

V element le plus important du prix d© reyient,est lfalumine? qui

represents pres de 30 pour 100 du cout de production'ds 1'aluminium

en lingots. Le second element par ordre ^-importance'eat l!energie

electrique? qui compte pour 18 pour 100 du cou"t du lingot dans le

"" """^ i
ouest de3rEtats-Unis.. ,^« ^roisieme element du c^ut englobe lofi fvsxa

de main-d'-oeuvre, de direction et d* oncadrement et, les.iCharges sooiales

(rotraite vieillesse ot assurance chfimage). Ce poste'.repr4sente 16

pour 100, tant dane loW-^ *~ ^^*'-'-'x- ! ' r T.a ^*- 'pa6ifiq.ue, du

nord-ouo--1 __._~ ^w ux-ansport constituent egalempnt. un ©"lenient:;

maieur du prix de rovient si 1' on™So.oute'- ceux 4^; la bauxite a ceux
"7.,h'!:,;$ '/■ ■ ■ '.'.'"■' ■■ '•'■" p'

de lTalumine et a ocux du lingot pour sa litraiB9.n,..aux usines de

transformation. Lorsqu'on y ino^ut 4Q-cou1i du.transport de 4 tonnes.^.^

courtGs'X'l^tonne coufto = 907 kg) de bauxite de la region des Car&lbes

a l!usine d'alumine, a raison de 1,80 a 6,00 dollars des Eta,ts-«fc£s

par tonne selon le point de depart, le cout total du transport des

matieres premieres ayant scrvi -. "<« ^^^"^^ d'une tonne d1 alu-

minium en lingots expediee de la region du nord-ouest aux marches

au centre-ouest depasse 55 a 70 dollars des Etats-Unis? soit plus

de 14 a 20 pour 100 du prix du metal a la livraison.
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TABLEAU 2 - Counts estjmes du lingot d'aluminium a la rgoaur.I

marches des Etats-tJnis en provenance du bassin de lr0hio

ou de la C6te pacifique du hor&j-ouest (1961) '"

(pour une fonderie d'une capacite. ainuei;j.e de 100,000
* 'tonnes dans le cadre d'urie exploitation "inte^Se^' '•'■'■'

Coftts en dollars des Stats-Unis par tonne' codrte'
^"•■-■■^-- - .' -■--;.- (907 kg) d

.-..:.i.'Z

Cofit par Element ;.;.; Basfeih-'de C6te pacifique du

nord-ouegt

Alumine ,..,■. ■

Cot2t de production a 1'usine situee sur Xp ■-:.,•
Golfe du Mexique (1,9 tonnes, a 50 dol-' "

lars la tonri©, -par tonne de metal) : $' 95.00 -■■; $ 95,00

Praia de transport par:chaland jusqufau-: --^ y

bassin de l|.0hiw (1,9. tonnes a 4,00 . . . : ■ ' ' "■
dollars par tonne): ' 7,66 ''

Cout du transport par vbie ferree jusqu'a ""'

la: region du nord-ouest (1,9 tonne a •■ .. :.i\^ ■;.

12,16 dollars par tonne) . 23,10

Electrodes en charbon et revetement des . .,
CUVeS " ■-.■::..! ::• .'■:'..

0,55 tonnes 38,66 38,00

Electrolyte (cryolithe et fluorure

d'aluminium.)- 15,00-. 15,00

Bnergie' electrique (15.000 kWhV !. . -r 61,50 ■'■ 32,00^

4>1 mils de-idollar par kWh.dans le - : ., ..j.-: :. .• : ; ■■

basein de .I1 Ohio (ceratrales fono- r
tionnant au charbon) '

2,1 mils de dollar par kWh sur la

C6"te pacifique du nord-ouest (cen- ,r . ., ,

trales hydro-e"lectriques» tarif L J ' ' ''
du Gbuverneiaent federal)- ■■- - :- sr "-. - ■ ■■■ • ■"; '■ ,/;-:. (

Maih-d'oeuvre -directe' (-13-'heuiies-ouvrier .. ' i-v . ■ r: .
z*-3»44(^ollajrs_} ■.; ... _, : 44,72 <M*1%, r

Personnel de .direptjon et d^encadrement .6,00 , ,6,00
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TABLEAU 2 - Couts ostinSr. du lin^ot d' aluminium a la livxuison_sur_jLes
marches'dcs Btats-Unis on' provonanoo du "bas'sin de l'Ohio

"~~ou de la Cote pacifique du nprd-ouest (196I)

'• "'-'■ '■ ' - (Suite)

1

6

9

,00

,00

.t 1

6

9

,69

,00

,00

Cout par element . . Bassin.de C6te pacifique -du
--■■■■"■ l'Ohio nord-ouest

Charges sooialas"{3V3 pour1100 dcs-frais de

main-d1oeuvrej . ; . ■ ■_. . . ...

Taxes locales et assurances . . . ;

Reparations .ot ontret.1,enr : . .

Interet de 6 pour 100 sur le capital emprunte . -■

(egal a la moitie do 600 dollars par tonne)
et amortissemeint;1de 5 pour ^.00 .^ur les inves- . = -:

tisseraents't^gal a 600 dollars par tonne) ,48,00 4.°?0Q.

Cout total a la sortie de fonderie S332,51 . *3l8,51

Frais suppicmentaires de transport jusqu'aux

marches s ■.:-•■ ' ■ ■ "

- du "bassin-de :l'0hio aux. marches do. 1l ^s.t et . ■ ._ -. ■„

du centre-buest, par route et rail (en'
\ ; . ' - , A,00

moyenne) ■'

- de la Cote pacifique du nord-ouest aux

marches du centre-ouest, par rail _. :. ^A^OO

Cout total a la livraison "gar le marohj $336,51 , .. $342,51

Sources The Market for Rampart Power, Yukon River, Alaska, Commission

des travaux publics, Senat des Etats-Unis,. 1962, pages

155 d 1956, .

15. Pour d'airfares pays, le tableau des coilts de production de I1 alu

minium brut"differerait a chaq.ue detail, mais dans la plupart des cas,

les memes rapports se verifieraient dans 1Tensemble. Le tableau 3

indique les couts de production en Inde en 1957, dans le cas de deux

tres petites fonderies exploitees par dos societes rivales. La pro

duction de 1'une d1Giles ne depassait pas 2.310 tonnes fortes
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(1 tonne ,.|orte = ,1,016 kg), ,ajA..prix de 510 dollars pa* tpnn«4: So£t - " .'

2Z,& oo^Lfai^s ^tG^ie par iiWe (0,454-kg). L' energie eelec-
triquc ot lo-cSIibuoti-blT-ropi-es^taiGiit^'doux deux'26 pour 100 du

total. L'aiumino en rePresontait-;^.pour 100. La min-d«oouvrO oomptait

pour 3 pour 100, mais n'etait maniiesfement pas calculee de la mome

..raani.-r°:.>'li." IO^ §IffS-l:^'Iu Prix dG rovient' am^ricain.^ans. le ^able^ar'"
Pour;la..soconde socles, iadi«nne, l'alundne constitaait le poste"le plus

important atteignanV 1<T pour' 100 du total/ L' energie eleotrique otTe"""

combustible venaient -^uite avec 14 pour 100 puis la mairi-d'obli^av

4 pour 100, Chao^ue societe portait aussi au oompte siege dee depends

importantes, element qui ne figurait pas dans !■ estimation des^prilde
revient americains.

16. II est egalofiient interossaht de' comparer je^.^vestissements

effectues dans une petii^usine indienne d' aluMttiunPavec ies 140: '

millions de dollars roquife aux j3tatS-Unis pour une entreprise Indus.-,. ■:..'■■■

trielle integree d'une capacite suppo.see de 100.-000 tonnes. En 1957,

1'Indian Aluminium Company Limited f»rm.-ri* une entreprise integree '
produisant elle-mSmo sa Dauxito, son aluminu ot ses lingots, mais ega-

lement des toles et disqueS9 des profile par.boudinage at de..la pate " . :

pour pe^tUro.aluminium,_._La.caPacite de.production d'aluminium en" lingftts

etait d^enm.ron 5-500 ionnes fortes (l:.tormo. forte.. =._.1:, OX^.^X^£_.la ■,: -1

capacite de production d«alumine, dc 14.OOO tonnes, depassait legorement

les besoins, du^fait" de'1'extension^ontrepriso en raison" do'lk creation" "
d'une nou^lle. .fonteiq.. .U^±nf,^ laminate .fournissait ,,en-vlron:.:_, .,0;^,

7.300 tonnes de produits laminis. . Lo montan.tVdes: investisSCtoents. ini-

tialer^nt oonsaores h It ensemble do l'entrcprise integree de.puis le.

debut de la deuxieme guerre mondiale etait d' environ 9,4 milUons de -

dollars ..E.U.. sans compter Ies nouvelles...installations do. plus grande

capacity en cours, de construction. ■ ■ . ....
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TABLEAU 3. Cou"ts cle production de 1'alumine et du lingot d1 alu

minium en Inde en 19,57

(Roubles . ,r to.ui
100 d

(1,016,r to.ui j ior^o (1,016 ^2)s 4i
1,00 dollar doe Etats-Unis)

roubles

Cout par element

- Aluminium

Corporation

of India

Indian Alumi

nium Company

Alumine

, en tonnes fortes (l tonne

, : forte - 1.0l6,kg) . ,

Cofit total? sans amortissement (frais de
transport a la fonderie compris) pour

1' Indian: Aluminium P

Equivalent en dollars des Etats-Unis

Aluminium en lingots

Production, en tonnes fortes

Matieres premieres

Energie electrique et combustible

toain-d!oeuvre :,

Reparations,.entrutien, materiel

consommable

Frais de revStemont des cuves

Autres frais generaux, non compris le

Redevances

Depenses afferentes au oompte siege

Amortissement

Total

Equivalent en dollars des Etats-Unis

Centimes des IStats-Unis par livre

4.527

423,47 roupies

.. 141060 '-

410,18 roupies

2,310

U122,73

645,11

84*23.

82,64

76,28

72,77

6,68

112,17.-

234,35

2.436,96

t 510

5.465

1,132,57

297,54

88,54

83,42

33,25

119,17

• • • * •

19.0,84

, 186,27

2.131,60

$ 446

22,8 & 19,9 0

Sources Commission des tarifs douaniers, Gouvernement de I1Inde,

Report on the Continuance of Protection to the Aluminium

Industry, Bombay, 195$•
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IT. De m@me, ii est interessant de comparer l'effectif d'environ

U50^-per:SohfeS: employe -on- I958 dans- iWne -de lamina^ de' 1'Indian

Aluminium Company., qui- produiai-t -cette "-annee-la 8.800 tonnes fortes

de pr.oduits lamines, avoc- 1.' effects de moins de.-2.000. personnes

requis, du stade de la bauxite'a colul' du°i*aluminium en lingots, dans

Arentre?rise ^ericaine integree dtune capacite annuelle suppos6e.de
. 100.-00.0 tonnes d' aluminium. Le document dcs Nations Unies intitule

Pre-lnvesiihgnt DaiaIjn^ne Aluminium Industrf'f^a : ^7 eiT38) souligne

qu'.une. laminerie moderne. d'une oapacit4-.de 10.000 tonnes co^twait-de—

8 a 12 millions de dollars aux J3tats-Unis, et qu'une telle

lisant un nouveau precede de fabrication,;de la,:t6le. par

coatera^it^e 4 a 8 milUo& de dollars. Uno petite fafr &

par boudinage couterait d'autre part ^Vir6h'nl,"5 ^iUionde; do[lla¥s

}^4
analogues environ 400.000. dollars. M scrt.e .q.ueV.#;lon les ;normesT!L,

americaines do prix de revient? il serait possible, pour une soisme""'
Oomprise ontre 6 ot 10 millions de dollars des Etat&*ni^: de constrdte

un ensemble industriel d'une- capacite de 10.000 tonnes d'artioles divers,

comprenan-t: une laminerie, une fabrique de profiles par^ boudinage et une'

fabr:iqu.er.d'ustensile^un-;tel ensemble pouvant^mployer .jus-qu'a 1.000
ouvriers et plus, A&si, les m^mes 140 millions de dollars necessaxres

aux Etats-Unis pour la creation d'une ontr^prise integree de fabrication

d«aluminium en linfeots. employant moins de 2,000 personnes, pourraient,

dans chacun de 14 h 23 pays on voie de developpement," Stre' invest dans

des-. industries dc transformation du type indique ci-dessus? qui\emplcie-

raient dans ces pays de 15.000 a 25.OOO ouvriers.

de demi-produits -,'j ■ ... ...

I8r-~5t nhsst pas Po^ible, en ce qui concerne les fabriques de demi-
produitVen aluminium de presenter un tableau simple des couts de

production en fonction de"ia eapacite, comme'on"1'a fait pour les

usines d'alumine et des. fonderies. La capacite des fabriques d<*= ■-,.

demi-produits varie d'abord s^lon leur nombre d'houres par jour, et

de jours par an, de marc.he.--,;Les usines-d'alumine ^et les
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produisent 24 houres pa* jour, 365 jours par an, Men que le travail

cesse parfois dans oertainos parties des installations. Au contraire

de l'alumino et du lingo* d'aluminium, tea produits de nomtoeuses

fabriques d-articles somi-ouvres ne^SnTJ>as de type unique et do nature

uniform. Certains de aes usincs peuvent fliquor a un moment *«£<

difflrentes series de produce, et"o^-aeriea changer au oours a-un ^
exSrb&^nu,!. ; On peut ^iilUr fcs machines differentes pour' parvenu

a un'i.Sn^rl^iial?"^s'nSuVell^ tecJtoiques de coulee continue appU- ,+

quees a ia^bri^iojl^e^les^'dos tiges enfrainent des dfipenses

d-investisslienV^Jocip motos i^portantos q.ue les precedes anten^ure,

pou^^certaiAs produrfs de dimensions et oaracteristiques dormeos.

D'autpo part, tant dans las pays industrialist que dans les pays qui

^onl'efl «te do d^etoppement, lorsqu'il existe un marche local pour "'

des p*Oduit^^iaMminium ou lorsqu' on peut considerer qu'une demande de

faitle voM« rtWif pou»u«oro«p un tel marche, Un^-usine de ...transfor

mation-de l>%lw»i*ium psu^commencGr & fonctionner aveo ^nvaAelietb

reduit.-quitqueswaehinos et. un ?etit nombre :d''-employes. Avec un

iB»gttMi4<«t.««I»to-'V»nia»,5O.O0O et 30&.-00& deria*r»,..un..petit

p8Bt--.ao»tilP--l»«rtal«8 dGS^tictesfatriques-par une usi* coutant pla-

rt«u*8;ittUions de dollars tels que des usiii to*

portos et f«netros. .Un-otoaiw^ ce genre

ou elements metalliaues semi^uwes qu'une usirie

integree fabriquerait prealafelenrent elle-memo. Oertatn*

utiltserun equipement :^cien a"chete dans de«,payS & 1-indu^rtoliSation

plus poussee, ou un equipement forme d'elements ancions.et d« elements
neufs. L'affectif ^employe sora fonction du-aegrS,de modernisation

de.**asJrwe* du:ooat d« I'lheure-ouvrier. J

19. -A tJtre d'indi^tion, -l..:1MDleau 4 ci-aprSs montre les capacity .

de production, les investissements et les«tffAoidfa des usinos de

different types ot dimensions qui fatex*ient .dea domi-produits

aux Btata^nia, ainai quo dans deux :j>otites faDriwiea situees, l'une

en Coloitfc, l<autre-«u Venezuela, le-nrAmeriqueduSud. Ce tableau

presente une large gamme d'usinosPliant d'une laminerie americaine
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dont la capacite aniiuel^ deVoliu^ion kUoini^OOb tonnes courts^ ^ tonnes co
jusqu'aVusine de Colombia &6n$ la^acite de production (sans

compter les profiles obWs ^r^oudinage est inferieure a 2.000 "!:"''J

tonnes de tSlee par'an. ' ^n repStoiro mondial mSntionnaniTde nomWses"
fabrics de;demi-Produi& montre;que, dans"les pays' en voiede d^velipi

P^Svlla.Pr°P0rti0nla^^ d'urie oapacite annuelle inferi^
S, 21000 tonnes eaV beaiicoup plus grande que dans les pays ilidusiiriaUsIs'

(tableau subsidiaire B-2). Un ;gr^d nombre" do s fabrics "de ce geiie' ^

faient dono des^inveeties^nts enoore"plus'rl(^if8';qui les 'plus petites
usines mentionn^es au "tableau'"'4/ v! "'; ■:-fl'-lj:-'A'A ■-■-'J "■ a- ■ ■ -■^■-

20, Lo^ plus.xecentes techniques, de -c.ou^ flW^ate en tigee, burros et [ v.
^*an^..^rm$t^ ^ P^duits fl^es ainsi ^ ''
que 4e.,produits en ^^uillea 40 .petitos ;et. mo^eh^es largpura,' sans' exige* ^

certMns 4es>vestisseffieni8.dmportantaL ni l.e mat^iel lourd qui sdnV"■'
neoessair^s daxis les in^tallatipna plus: .anoiennes. Ce^e precedes .Hoeh^B^

sup^tnent ,^3 grands, fouts de fusion et les gros laKlnoirs utilise "pou^

tranefonaer ieslourds lihgots. ^ ^Bt ainsi possible de construire aux

Etats-Qnis pour- environ.4 .millions de dollars et pour une sonune inferieure

da^s ;oefftains autres.pays Strangers, uno usine de laminage d'une

oapacite-de 5.OOO tonnes, utilisa^ un procedel. ;de .coulee continue,,,po.ur '

pro^uire la bande.a...Xanj^ner. . Howe. Aes marches ^L^^j^^vfiim^'yOtU, .

de,/34yelpj)pe.ment, one telle usine ^ut fabrxqueri;4:es\pro.diiits d'un,faible"

prix de rovient, lui permettAnt;. de; ooncurrenQer^ une^. usine de type.

claSsique..p.QSsedant une plus l^ande papacite.et, une, .production,plus

diversified, mais exigeant des inyestissg^nls.^^auopa^.^a importanta.

d^is.4a, fabrication jde l^alu^ne.,, de l'alu- -

minium en lingp;ts ;et des, profits fa5onnes sont illustres, dans lea",

figures ci-gp^ls.^extrMtes d^fl,t.etude de pre-investissements' redig;ee ■ ,

pour les^Nations;X||n:ies pai?: ^oitmers. La figure 1 indique lea phases ,, .

de la trans^orDjation,d%;la,baux4;te. en alumine, la tigure; ,2., .celVeq "de ,,.

la transformation de 1J .alumine,, en lingots par X'intermediaire de la " \'
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cuve a electrolyse , ot la figure: .3 -Cellos du la transformation de

lingots de premiere Jfusion<, dw dechots d1aluminium et dc metaux

d'alliage en divers produits faconnes.

22. .La-figure"4 illustre le rapport untre los investissements necessaires

par unite de capacii.e ot la capacite glebale dans une usine dtalumine,

et la figure 5 months la relation ^ntre les depenscs d* <§quipement requisos

par unite de capacite de production.-da lingot et la capacite dc lrusine ■

de traitoment par electrolyse. ■ -^J;- .' ;. -. ■-. .

TABIiliiilT 4* Caracteristiquus de diversos- fabriquo's de domi-produits

em aluminium "" .-■■■'

Usincs ot produits

Capacite

annuello

on ton-ne"fe°

jy— , Investi6Kr::ciii:ffectif

sement par, semont ._ total

tonne eh ^; global en ' employe

;, dollars ... dollars.,,>..■■

E.U* E.U.

Futures usines (estimations

americaines)

Usine de laminage pour t61es

et produits finis (fonderie,

laminoirs a chaud et a froid?

traitomcnt thermiquoj produits

finis en tole. ondulec, peinte,

imprimee, decoupee ot mise on 100.000 &

forme) (estimation) 200.000

Usine de laminago, a,vec iristalla- 5-°°0 3,

tion do coulee continue, laminage

et finissage 30.000

Fabpiquo de profiles par boudinage 2«5CO ^

FaBfiqiib d'ustensiles de cuisine et

de menage

$6,000 a $60 a $120

$1,000 million

Z 400 a $ 4 a $12

$ -800

$600 -

million

SI,5 to $3

. million

$400,000 to

$800,000
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TABLEAU:.4.

,' -ill*

Caraoteristiquus do divcrses fabriquos de demi-produits
"■ en aluminium' . j ■ . . ■ ..,.,., ;■ .■

■■■'■■-■ ■■ (Suite) .- ■■: ..'-.".-.

Capacite

. ljsin.es., et... grpduit; en tonnes

Usines existant aux Btats-Unis

Usine de laminage (fonderie, lami-

nago, decoupage, drossage j mis©:

o..

' ^•'oomprerian/fr

%'. Jpiqu^—ni^u^, oOndi— :

PPU^deitriaes alimen—

taires, ustonsiles de cuisine et

de menage, jouets, bateaux en

aluminium, tolvjs pour couver—

turesi (Mirro Aluminum Co.,

Manitowo (Wisconsin)? usine

construite en I958-I959

Usine de laminage (plaquos et

tolos-) devaiit otro. construjite .

par la Hfir-vey Aluminuro." Inc. au

Ken^cky on 1966: ^;:M- t- ;)

Usine de lamina&e (plp.guos et

tolos) ' appartenant'-a la- ^ : •■' ■

''Me^fals Co. ? JScCodk-* rv»-

usine construite,,-; ■-.

■1?; ■^■oconde guorre

mondialg

Investis-

sement parLseme:nt par

tonne en "' tonne en

dollars .; dollars- ,,
E.U.

, total

employe

-r ;■ T-

27.OOO. -,, -,!o.|360 :. |12 million.

54.00.0 ^.000 . $54 million'

I85.OOO
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Caracteristiquo.s 4o d^verses fabriques de demi-produits
_ r oh aluminium

, - (Suite)

icite Investis- "Investls- Effoctif
" annuclle semont par sement par total

Usines et produits /;en tonnes tonne en tonne en employe

; , dollars dollars

^r_t: y ;.' e.u_. e.u^

Fajsrique de profiles par boudinage

(profiles, tubes, fen^tros) . ,

appartenant a la Reynolds Metals

Co., Louisville (Kentucky)s usine ,

construite en 1943 6,500 450

Fabrique de profiles par boudinage

(profilesj tubes, conduits)

appartenant a la Reynolds .., ' ■

Metals Co., Grand Rapids , ,. >:

(Michiga*)| usinu construite

durant la seconde guerre

mondiale 14-500 .. ,. ; 400

Fabrique do profiles par boudinage

(profiles, conduits, tubes, o- ■

produits fagonnes) appartonant ■- •

a la Reynolds Metals Co,, j

Bell^ood (Virginip.)j usi%e

* construite &ti 195^ 19-000 5O

Fabrique etier prbfi4e^-rpar boudinage '-'•-' :

et de fquille-s _minces_ (profi- .......... - ...

les f recip;i©.nts-[e&. .feuille ,■ ... <L ..,r.-^ . ■■ ■ _.;. ...

mince,;-feuille mince^pour.,. ■. -.,.,; ■ :-,. .. . ■.

emballa.ge, feuille minoe j ;.; . .»1.5°° : ,

imprimee) appartenant.:^: Xa. .; ,; , fpili ■.-.. . .. ..

Reynolds Metals Co,? Torrenco 5.600

(California) extrusions 70
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4* Car-acteristiques. de;v'dj,versus, fabriques' do domi-produits
::.-.Lh -' on aluminium

L.;A::-.. (Suite)

0sines et produit©

Capacite Invostis- investis- Bffectif
annuolle Soment, par semont par to^al

onioniies tonne eh tonne en employe

dollars dollars

- . B.U, , . E.UA-,.

Autrus usinos

Pa.briquo de t6lcs (in-minecs a

froid) ot do profiles par

boudinag'e (oleoducs, conduits

d1irrigation, tSlos pour couver-

ture, parois ot vehicul^s

do transport^ profiles obtonus

par boudinage) appartonant a

1ULCAN of Columbia, Cali

(Colombie)5 usino construite

de i960 a 1962

Fabriquo mixto de profiles par

boudinage ot de portea et

fonotros, niontee de 1954 &

1959 5- Haracaibo (Venezuela)

dans deux batimonts louea;

profiles par boudinago

1; fenctrosj portos et autres

produits

1,800

sheet1

plus

extensions

1,500

2:000

million 150

$too

SI40 «q.uipceni only

Sources a Societes divorsos, ot J"an H, Reimcrs', Pro-Investment ■ •

Data on the Aluminum Industry* Centre dog Fations Unios

pour lo developpement IncLustricl, N©% Yorkf ■ -

(ST/ECIA/Conf.ll/L-24, 28 ja
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Figure 1

SCHEMA DE PREPARATION DE L1ALUMINE PAR

LE PROCEDE BAYER

Bauxite

Appoint de

solution oaustique

Preparation du mineral

I

Evaporation

t
Vapeur

1
Digestion

1
Filtration

1
* Precipitation

Claseifioation

Germes

d1alumine

Combustible Calcination

Alumine

D'apres Jan H. Reiners, Pre-InveBtment Pata on the Aluminum Industry.

Centre des Nations Unies pour le developpement industrial, ST/ECLA/

CONP. 11/L.24i 28 Janvier 1963.
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PROCEDK DE FABRICATION DE L1ALUMINIUM

PAR DECOMPOSITION ELECTBOLTTIQUE DE L'AIAJMINE

Brai _ Coke de petrole

Courant Haute tension

Transformateurs

Chaleur
Atelier de preparation

de pSte de carbone

RedreBseurs

Barres omnibus

d1anode

Coupole de

captation des gaz

Barres omnibus

de cathode

Aluminiums

RevStement de carbone
Calorifuge

Cuve a electrolyse

Installation de reduction

FOURS

E'ATTENTE

a

LAVAGiC DES

GAZ

Almoine

Fluorures

Nota : Ce schema correspond

a une installation ^quipee on

du systeme SODERBSRG

Kachinee a lingoter

Lingots

Source : Voir Figure 1
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Figure 5

E/CN.14/INH/100

Appended B

DEPENSES D'EQUIPEWENT

USINES DE FABRICATION DE L'ALUMINIUM

PAR DECOMPOSITION ELECTROLYTIQUE DE LfALUMIN£

Systemes a anodes Soderberg et a anodes precuites

I3OO

1200

odes SOder"berg

50 100 150

Capacity de prodxiction annuelle

in en millierB de tonneB d'aluminium

200

Source : Voir figure 1
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TABLEAU SUBSIDIAIPui B-l

Prix doir.estic^uos du lin^ot normal d'aluminium sur le

marche interiour ut tarifa douanici-s pratiques dans divera pays (Mai 1963)

(en centimes dv,s Utats-Unis par livre*)

Pays Prix lontant

Droits et taxes sur lo prix

o.a»f. oanadien

Observations

Australia

Autriche

Eresil

Prix canadien d'uxpor-

tation, c.a.f.Jl/

Prance

Allemagno

Inde

Italie

Japan

Forvogo

Su5de

Suisse

25,1

23,9

U.A.

22,5

22,5

24,

30,:

25,6

0 Importations inturditos, sauf

des qualites non produito

llindustrio nationals.

3,55

11,25

1,252/

3,49

de droits ad valorem;, plus

5 l/4 % de taxe sur lc chiffro
d'affaires et autres taxes

50% de droits ad valorem.9u

15/b do droits ad valorem9 plus

0,2% do la valour c.a.f.? plus

2!/o du droit d1 entree,

3,00^/ 9% do droits ad valorem, plus
4$ de taxe sur le chiffro

12,09

5,72

27,9

22,5

22,5

26,8

3

0

0

6

,38

,7£

38,5^ d-u droits ad valorem,
plus 0,6^ drautres taxes,

plus 360 roupios par tonne.

18,45% d.o droits ad valorem,
plus autros taxes

de droits ad valorem

0,65 £r. suisse par kg.
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TABIi^AU l B-l

Prix domestiquos du lingot normal d'aluminium.sur lo

maroherin.terleur :et tariffs douaniorsPratiques dans'givers pays (Mai 1963)

(Suite)

Pays 'Prix " Iloritant

£)roits ut taxes sur It

c.a.f, canadien

prix

Observations

Pbrmose

Royaume-Qni

32,2 6,29 20% do droxis. ad valorem; plus
20% de.droits d!cntr.e©,- plus
3% dc droit ..portuaire sur la
somme valour c.a.f. plus .

droit d1 entrje';' ''" : '*-"--

22,5 0.

22,5. 1,25

.■Souroe: Publications commcroialesi Nationr.l Bank f.or. Economic ^■■■ ■ ■

= - ^Doyelopmunt (Brjpsil),-ot Aluminium Limited, ' : .'" J[

* 1 livre = 0,454 kg, .. ... . ■ ■ . ■ = ■ ■ ■'■■■■■'■-

;N,J). a. Eenseignumont non disponiblo,

a/ Ou 10% dc droits ad valorom, si 1'importateur utilise do 1(aluminium

de fabrication'nationalo a . concurrunco do 30% de • sus ..bosoins ou; si

les disponibilites en- aluminium do fabrication'nationale no '

pormettent d'attoindre ce p.ourconta£e. ...-.-■

b/ Prix 4^ vente 4 X• 6tranger "le plua oouraisment pratique par

1'ALCAN. ■ , ". ;: " ■ ■ .' ;. : . ■ :

of Tarif do -la nation la-plus "favoriseu. '

d/ Une ristourne do 1,1 centime dos Etats-Unis sur. lo prix- de 24,6

centimos des Stats-Unis a etfi consontie par lea producteurs ■ .

allcmands a compter du ler juin, . . ■■ ":'

ej Tarif non--applicable aux cohting-onts d1 aluminium en franchiso'

de droits. . ...

f/ Uno exemption tarifairtj a ete ncoordee aux pays rnumbfos du liarone" ■

commun pour un contingent determine. Un tarif reduit -do % a ete

accorde aux autros pays pour contingent determine.
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TABLEAU SUBSIDlAIEii B-2

eapacite annu'Olle Uos' fabriques do domi-produits on. aluminium.
'. -dans divers pays (19&2) '. '■'•'■ " ~ "

6

62

1 1

j'1" 1

>£**

26

135

^10

2

1

Sombre de fabriques.. signal^OJB-.p&E-capacA-te, en-tonnes
Capacite moins de de de de

non de 500 1000 2000 50GQ, plus Nombre

-■-- -'--■- indiquee 500 a a a a = de total de

'^_'_ ■ 9.00 9.ooa_ .4900 9900. 9900-fabriquos

Amerique du Hord

i Canada.. i ..*... 16 -

Etats-Unis.> -. .■.'. 73 - _

Amerique Latine

Mexique 4 «■, 2 ■■'

Cuba 2 - - .

El Salvador - '■■^■:- \c
Argentine _..... — __ 4 4

.oresii 1 1 ^

U1XIJ.X •■>■'»•••••• •'• _■ 1 ..,'i'L.':. . ,.i:— ' "' 1' '

Colombie . ( 2 . . ;..-. -? — ■

Perou ,.-. - lv- ■■- "■"■ - _

Uruguay 2 - -

Venezuela — _. 1

Europe

Autrlche 9 - -

Belgique............ 7 - 1

i)anemark 2 - -. t ■
Irlandc ;.... 1 - -

Pinlande 3 — -

Frp-nce 33 — r -

Allemagne de Infest'.1. j 4 ' *-! ' -

Allemagne do 1'ouest 34- - 1 - 4

Grece 2 *->.'„ - - l

Hongrie 2 - -

Italie........\., -,-.. 17 6: 1'^

Pays-Bas 3 _ . _

iJorvoge.. .■'.■.■.......,; '' 3 — -

Pcsrtugal 1 -..:-;. ■■..;_ . _ _

Pol^gne. . 1 - ,. .- . .. - ._;

Espagne1-' \ ."..■;■.:..."...' "''''' 6 1'"""'' - * - -
Suede 5 - 1 1 _

Suiesc 10 -,.. • - -, r ,-

Royaume-Uni,......... 16' -'"' - 2 6
Yqugoslavie... .^i.-i-.i.' 4, ■ ■.*.:■■:. '^- ■ ■ —«- - -- ■" - " 1

---,3

5
1

3

.: 3

V-

16

17
3
2

4

39
6

51

■■■■■■4
6

i9
6

5
1

3

10

10

12

34
7
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TABLEAU SUBSIDIAIEfc) B-2

Capacite annuollo dcs fabriquos do dcmi-produits on aluminium

dans divers pays (1962)

(Suite)

ffombre de fabriques signalees par capacite, on tonnes
Capaci te moins do de de de

payB non de 500 1000 2000 5000 plus Uombre

indiques 500 ad a a de total de

900 19OO 4900 99OO 99OO fabriques

i

Algerie 4 _ _ _ _ _

Congo (Leopoldvilo) - 1 - _ _ _
RAQ (Egypte) 2 1
Ghana. ■>. = .. - 1 — - _ _

C6te—d' Ivoiro — 1 _ _ _ _

Kenya o....... - - _ _ \ _

Nigeria. — _ _ _ _ ^

Afriquo du Sud 4 _ _ _ _ 1

Tanganyika - _ _ _ - 1

Asie

Coylan 1 _ _ _

Hong-kong 2 - — 1 _ —

Indo 22 - 3 _ 8 1
Indonesio _ _ _ _ ^ _

Iran , _ _ 1 _ _ _

Israel 5 _ _ _ ^

Japon 6 6 7 7 $ 1

Gorecj du Sud....... _ 2 1 - _ _

Liban 2 - -

Malaisie - _ _ _ ^ _

Pakistan 1 3 - 1 _ w

Philippines _ _. _ _ _ -,

FormosG O]. _ _ _ _ _ _

Thailande _ _ _ ]_ - 1

Turquie 2 - - _ _ _.

Aug.tralie Nouvollo-

Z^landeo B 5 _ 2 3 4 2

Amerique Latine 3

Afriquo et Asie.o 64 19 22 18 26 12

Amerique du Uord et

Europe c 252 7 _^ JJ, _21 _23.

Total mondial,,..... 321 26 .28 38 ...51 35

Source: D'apres le repcrtoiire du Metal Bulletin (Londres),
1!aluminium, decombrc 1963.

2

17

133

4
1

3
1

1

1

1

6

1

1

3
36

1

1

6

42

3

2

1

5
1

1

2

2

18

178

436

632

numero sur
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LA BAUXITE DA1TS LJ1S PAYS JJN. VOI.£ B3 DJVELGPPEMaJT-' , . ..

1. Au cours de, la periods 1939—1962, la production mondiale de bauxite a

septuple", au. memo rythme que la, production d'aluminium. .Vn tel deyeloppement

nfa ete" possible quo grace aui,ya9.$jBS,^s^!OTj^:.].^fiau^ib^exiptant dans les

pays peu deVeloppes. Durant c.eibte periode^ la.,production de bauxite .est

passes de 4,3 millions a 30,5 millions de tonnes. Parmi les pays les moins

industrialists, ceux qui sont enumeres ci-dessous sont ceux qui ont contribue

le plus a la production de bauxite en 19^2 :

Millions de tonnes

Jamaique •

Guyahe hollandaise (Surinam)1. ' 3>266

Guyane britannique 2,744

Eepublique de Guinee 1,375

Greoe ......-'.... 1,005

R^piiblique Dbminicaine .............. 0,720

' ■;':- Inde'....;...... ;....i . 0,575,

'' Indorie'sie .;o.......... 0,494

■-:Hkrti.. ......V .."'""■ 0,445

Malaisie O>356

:;-'- Ghana ..../. ...... ' 0,288

'Sarawak ..■..V.V 0,229

. -.r..:.) ;-.:i:oJ .- TOTAL ... 19,080

2. La contribution dfe ce groupe de 12 pays a represente 63 pour 100 de la

production mondiale de'bauxite.1 Un seul d'entre eux, 1'Inde, a egalement

produit de I1 aluminium brut, mais pour moins cte 1 pour 100 de la production

mondiale. En. Guinee et a la Jamaique, une graiide partie de la bauxite a ete

transformee-en alumine, en vue de lrexportation..' En d'autres termes, les pays

de ce groupe ont assure I1approvisionnement des industries de lraluminium

V La presents annexe est une version revisee d'une partie d'un document

intitule Alurlnium'^nduatry Case Study, prepare par lfauteur en vue d^in'

Cycle d'etudes de l'Institut de developpement economique de la Banque ^

Internationale pour la construction et le developpement, Washington, JD»C.,

AoSt 1964.
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existant dans les pays les plus industrialises. Quelques-uns de ces derniers

comme le Cana-da, la ffo*Vege, l'Allemagne de 1'ouest, le Japon et le Royaume-

Uni, ne possedaient aucune source de bauxite. Lea ressources en mineral de

^cer-tain^autres,t&ls ^ue'les-Et4ts-EJniSj 1'Italie; et i'UESS, n'etaient pas

"'-BuffiSantesP pour sS^is^iire'tous les besoins; de leurs industries"de i'aiu.-

minium.^-Ee^tat>leaU-&ul3^iaiaia?e G-1 montre le mbuvement de la bauxite'eiitre

les pays produotshirs^ ;©t-les-pa^s: cOnsoinmateurs e*T196i, aittsi que;"la^pioduc-

de tous lesjL;

3- Certains pays en voie de deyeloppement ne sont que r^cemment deyenus

producteurs de bauxite. On ne savait m6me pas en 1942 qu'il y avait 'de la

bauxrte k^ymsX-^Ue, ou son exploitation n'a commence qufen..1952 : pourtant

ce pays eat maintenant en tete de la production, mondiale/de bauxite, a

laquelle il contribue pour un quart environ. De meme, 2,a decouverte de

bauxite a Haiti et en Republiq'ue Dominicaine a eu lieu au debut de la decennie

1940 et I1exploitation a commence durant la decennie 1950." L'Inde, le

Sarawak et la Republique de Guinee ne produisaient pas, jusqu'A, ces demieres

annees, des quantites importances de bauxite. Ce n'est e6alement qu'apres

1955 qu»on a reconnu les vastes gisements de Guinee et dfAustraile,et trouve

d'importants gisements nouveaux en Guyane britaniiique, en Guyana, hollandaise,

au Cameroun et en Inde. Entre^1950 et 1963, les reserves"mondiales de

bauxite ont presque quadruple, malgre 1'importance de la production durant

oette periode. Dans le monde entier, la bauxite a fait 1 'ob-jet d'une

prospectipn...iat.ense depuis la Deuxieme Guerre mondialei II est possible que

de nouveaux gisements importants.spient decouverts dans certains pays

tropicaux, notamment apres que la situation politique.s'y sera stabilised.

Le tableau subsidiaire 1 du presentrapport contient les plus recentes

estimations des reserves mondiales de bauxite.

4- -.^.?¥Ii© \es.pay:§.-an,dustr,i.aisQS,dev£on.t, d'apr^s les. perspectives-

actuell.es, dependre :«noore da^aotage; des pays peu ddveloppes pour leur

approvisionnement :en bauxite, il-GQnvieat d'exadiner quelle a ete I'importance

de ce minerai pour certains pays et quelles politiques ils suivent. En

Afrique, il est in^ressant d'etu^ier les cas du Ghana, du Sierra Leone et

de. la Republique de Cuinee. L'incLipendance du Ghana a l'^gard du Royaume-Uni
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date de 1957, celle de la Guinee a l'egard de la France de 1958 et celle

du Sierra Leone au eein du Commonwealth britannique de 1961, Dans la

region des Caraibes, les plus gros producteurs de bauxite sont la Guyane

, hollandaise, la Guyane britannique et la Jamalque, La Guyane hollandaise

. :._/rr_. est une colonie des Pays-Bas. Le Royaume-Uni a promi 1 'independence a la

Guyane britannique. La Jamaique y a accede, dans le cadre du Commonwealth

britannique, en 1962. Le cas de 1'Australie est particulierement incessant,

ei\raiso? ^,fa^t r®cemment. reconnu que ce pays possede a la fois les' plus

T~ ■ ] ±mP^ta;x{les reserves:de bauxite, qu'on connaisse au monde, la securite poli-

J -^ tique et un Gouvernement decide-*,,encour-ager l'entreprise privee a batir une

; pufs-sante-fndustrie integree de 1,'.aluminium, tournee vers les marches d'expor-

tation. Si l'on considere son etendue et ses ressources, l'Australie se

range parmi les nations peu developpees, bien qu'elle possede une ecanomxe

*"" ^owKstrap plusmoderne que celle de nombreux pays ayant receniment;.accede a
1 'independance. _, ,

Ghana .

5- Le G^ana possede actuellement une Industrie tres reduite de la bauxite,

mais le Gouvei-nement desire une extension substafitielle de cet fce Industrie

dans le cadre du projet mixte d'exploitation de fa houille blanche et ^e

..production de 1'aluminium dans 'la vallee de laYolta. La British Aluminium

: .Company du Royaume-Uni extrait Ue la bauxite au GhaVia depuis 1940. Les

reserves de bauxite y sont d'un^ importance egale ou superieure a celles de

nombreux autres pays producteurs, y compris Haiti, la Republique Dominicaine,

la Guyane britannique, la Guyane hollandaise, la Hongrie et la Yougoslavie.

Pourtant, la production de bauxite du Ghana a toujours ete inferieure a

celle de ces pays. L'une des raisons de cet etat de choses reside dans

la distance de 130 a 160 km qui separe de la cote la plupart des'gisements

ghaneens, alors que ceux des autres pays ont, ecohdmiquement parlant,

beneficie d'une situation plus favorable par rapport a leurs debouches,

6. En 1962, les exportations de bauxite du'Ghana approchaient de 30p.000

tonnes fo^es ( 1 ton©*:-forte = 1.016 kg), qui valaient preside '

I -2 million de.vdQllax^_.de^^tats-Unis. Cette Industrie emploie'des ".
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effectifs tres reduits, quelques centaines de personnes sur im total ie plus

de 300,000 salaries natiohaux enregistres dans une population df environ

sept millions d'habitants. La valeur des exportations de "bauxite est restee

inferieure a 1 pour 100 de la valeur globale des exportations et represente

par cbhteequeiit une'contribution negligeable au produit national brut.

7« II n'est pas impossible gue les,reserves reelles du Ghana en bauxite

soient tres superieures a ce qu!on,en connait actuellement.. LZ&dministration

a fait effectue des prospections geologiques et, depuie ^962^ a benefioie de

1'assistance de techniciens sovietiques et de membres :du Peace Corps-americain.

Les premiers rapports parvenus sur ces prospectipns indiqueii-fc queries, reserves

poiarsient atteindre plus du double des estimations, anterieures. ,-, r

9> -L'exploitation.restreinte de la bauxite par la British Aluminium Company

n * a guere. procure de recettes a XfBtat. Les deux coftce&sxcms de iDauxite de

cette societe lui ont ete accordees par I'ancienne administration CblWiale

britannique tie la C6te-de-l'0r. Ce sont des concessions pour 99 ansr; ■

expirant respectivement en 2033 et 2043- L'Etat n'a tire aucun revenu de

la bauxite jusqu'a 1958, date a. laquelle les versements qui" lui'ont ete faits

au-iritre de 1'impot sur le revenu, des redevances trefoncieres et du loyer

foncier-^taient de 24 cents HT par tonne. Eh i960, ces versements s!elevaient

.-r.a-:.42r:iSfin.ta.par tonne- Aucune redevahce n'etait versee, et seul etait perju

l'im^dt ordinaire sur le revenu. Une petite exploitation de bauxite du"

^enrerd^ celle qui existe au Ghana, exigeant un long transport du minerai

par voie;ferre, ne peut gugre etre profitable.

9. La bauxite <^u dixana est toutefois destinee a pren.^rs, beaucoup plus

d1 importance, en raison de la pol^itique adoptee par le Gouyernement pour, le

dSveloppement de 1'industrie de ^'aluminium., dans;^e cadre ;fdu projet;

dfequipement hydro-electrique de la Volta.... Des 1953, une etude en vue de

ce d!eveloppement envisageait 1'utilisation de la bauxite ghaneenne. Le •.;

projet a finalement re9u, vers la fin de 1361,. I1assurance d'une assistance

financiere de la'Banque mondiaie et des gouvemements americain et britan

nique. Aux termes de 1 'accord conclu avec la tolta Aluminium Com-panv. cette

societe, sous controle amSricain, devra, dans les dix ans qui suivront la

mise en service de la nouvelle fonderie d'aluminium, produire de l'alumine
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au Ghana a partir de ba'i- ^ t^ ^ 'o-1-' ■--v-e. i +
, -~— ... ^ -^-je -L.^-.ii^; i£U:o de cuoi elle devra o;

';4?t WS SUPtaXe SUri'alum"e i-Portee. 1 ce moment, quise situerl
v*aisembla"ble.^er.t vexs 1^7? nr\ ■■r,->-».;-t;^-;i+i ^ ■ ■, ■ ;'■- . ' -1 .: ■ ■'-■

txhana auxa j)lus. quQ.^aublS. par: rapport aux niveaux' i-dcem^ent' n-^nt- ' .
la capacite annuellf i-r-i-h aVo *<*■ -t „ p v - ' .■ ■ " ■ ' ■ . " ^- ' ;: , ^ ..,.,..5^^116. in.txaxe. .de j.a iot.derie, 'tt''environ 100.000 tonnes de

metalf .«ri?era a peu pres:400:;0e0 tonnes^ de bauxite. ^ Le Gouve^e^ ,-

convenu d-aocorder les concessions de Oauxite necescaxres. ^'^^ ,\

annule oii^ concessions prices inexploitess, -8t l^ssem^ee ration!^ '-
passe une loi aui ffiet entre 1:&S. aais,du President la^ropriete'"et' ne""''"'

controle .des rassources minarales. M fin' de ;coiapte •'les" '''''f • '":; * ' "'

at tirera^du dsvelpppement, de: 1<exploitation de la bauxite dapeniront
peut-etre essentiellement des avantages assures par j
<ie 1'aluminium.

Sierra"-Leone '

: «.t,la typs d
pays developpi

es, souilalta,le. l
des

exportations eta-i e-it ^
„ :.■:.■■■=-:.■ :-v. .-; ■;■ ^

poeto le Plua intportaflt
dollars), SU17W par le^

e,a, de

de arsdes .^t

le. ■diamant^ ( i^ ^ ^-Le" ^amants ^45 millions de

^Hio.s de dollars). Des"

-

V i
^;La

1963.

olB ft f et 1( ^
temporair

WtS. la Products dans u,: a.eni, pro.n, ne
passer 200.000 tonnes environ par.a., la ^.te.ne fourni,a J

■

^
"
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Btats-Ujnis par tonne, :. e- commerce1 exterieur du pays ne se trouvera pas

sensiblement, accru p'ar d.es-exportations de cet ordre. L'administratic. ^

. elle+-m,eme e.tudie la:-;zone but laque'lle porte'la concession initiale d!exploi

tation de la bauxite,--ainsi que la zone des reserves supplementaires de

bauxite:incluses dans les .autres-concessions accordees a la societe suiase-

Pour .obt;enir> malgre- la concurrence d'autres pays plus favorises, qu'.unc

petite exploitation de bauxite soit creee sur son territoire, le Gouysjrnement

dMi: :3ierra Leone a juge necessaire d'accorder une exemption, tempqraite d'Hnpot

et de se contenter, au moins au debut, de posslfailites dfemploi et de^recettes

tres limite©s, suivant en cela 1'exemple de nombreui autres pays.

Republique de Guinee ... ■-;.,.

11. C'est peut-etre en Hepublique de Guinee que se situent les'piuB

iraportants developpements relatifs a 1'exploitation de la bauxijte.^-fi

C'est la que se trouvent les plus grands gisements de bauxite a haute t-eneur

.deppuverts ousqu'ici dans le monde, qui representent vraisemblablement plus

de:. 20- pour 100 de tOutes les reserves raondiaies de bauxite. Trois diffppents

modes d'.exploitation ont ete elabores. L'un consiste en une concession-

accordee par I'&noienne administration coloniale frangaisej en vue de I'ex-

traetion de la:"bauxite et de sa conversion en alumine, aim consortium

priye, la Compagnie de Fria. Un aufre reside dans la possession ,et ;1'exploi

tation, ^ar l.'EtaV-d'une mine de bauxite situee dans les lies de ..Los ©t

formes des .Mens saisis au moment de l'annulation d'une concession accordee

a une .societe priveoe Le troisieme mode d"* exploitation consiste. en une

association entre l'Etat et une compagnie privee americaine? pour la mi.se

en. yaleur des gisements les plus riches, selon un arrangement qui est le

premier de ce genre dans-l'industrie mondiale de la bauxite.

12. La presence de bauxite en Guinee etait connue des 1912-. L1exploitation

veritable a ete amorcee en 1952 par une filiale de 1'Alwinium Limited of

Canada, la Societe'des Bauxites du Midi. Le siege de cette activite se

trouvait dans les ties de Los, proches dela capitale du pays, Conakry. La

production a wtteint 500.000 tonnes en 1955- Les prospections.-effeotuees par

la compagnie dans la region de_Bok6, dans la partie nord-ouest" de la Guinee,

avaient revele 1'existence de tres importc-nts gisements de bauxite a haute
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teneur. En 1957> en echange de concessions de 75 ans accordees pour la mise

■ en valeur de bes gisements, la compagnie est convenue avec 1'administration

■ colonials francaise d'atteindre en 19^3 un niveau de production annuelle de

1,5 million de tonnes et de fabriquer de 1'alumine dans une usine d'une

capaaite de 220.000 tonnes, qui doit etre construite en 1964. La cdmpagnie

s'engageait a executerun programme d'un montant global d*environ 100 millions

.-:.de dollara .des ditats-Unis,-et qui comprenaitla construction d'une voie

ferree d©.12G Jaii:et celle "d'un nouveau port. A la mcme ^poque, la compagnie

Mte.de £txa.9 consortium dsiSooietes ayant a leur tety Pe'chiney, le produc-

», ,teuT;fjjaneaisi" d'aluminiumv obtint egalement une concession de 75 ans pour

1'exploitation^ de!la bauxite dans le nord-ouest de la Guinee, en s'engageant a

rT^pn#_trHir_e uneusine d'slumihe- d'une oapacite de 48O.OOO tonnes.''""be projet

^:#ompGr.£ai.t la construction d'un eheminlde fer de;'plus de' 150 km'de longueur,

y.tOell&.dfune ville, de'7tOQO persohnes et des investissements atieignani1

r Li50iHii:lilions de dollar© des Etats-Unis au total; Les coricessiorinaires du

,, :pp,oj@t da Boke'comme de1 celui de Pria s'engageaieht a fournir l^alumine

necessaire a une fonderie dont 1'administration coloniale favorisefai^ :

oonourremm^nt la construction .par un consortium, de societes, dahs.'.le aa4re

d'un project 4'equipementl.hy:dr:o--elect,rique du Konkoure, riviere de Cuin^»

13- £ ;^i:J1958> !l:a Bepubl-iqiie de Guinee, nouvellement indeperidante, se retira

■;,-de. In Communau-t^ des ahoi^nnes ddlbnfes :'iran5aises d'Afrique. Le Gouvewiement

fuaja^ais rSxi^prima son assistance ^ la G-uine*1©. Les plans relatifs'au pro'jet

de £>ro*l-ue.tion. d'energie hydro-eleci-Mque etJ d'1 aluminium furent suspendus. La

Republique de Guinee prit en charge les obligations" contractuelles af'ferentes

■:■ *^X-11?:?^*?f de Bo^ et de:,^ia-;,. L'ugine d'alWmine de-Fria etitra «n service

en 1960. Toutefois, en 196^r L'AIunijqi.um Limited avisa le. Gouvememen^^^

^i??8?-:^'^?7^ n® pouvait, .en;raison. des conditions defavorables; rehco'htrees

par 1'Industrie mondiale de 1'aluminium, faire face, aux engagements'^u'elle

avait pris pour la production de bauxite et d'aiumine, Le Gouvernemeht H

annula les concessions de bauxite et v prit possession des.i»stallations:.ainsi

que destines des xles de Los, apres avoir 4onne 4 la societe un..deXai fie

trois:LmoYs'pou2? lui permettre d'essa/er de regrendre l'execution du pontrat

darti^es conditions fixees a 1'origine. Ensuite, \e Gouvernement chercha de
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nouveaux concessionnaires pour les gisements de.Boker.etr avep I'aicJ-e de la

Hongrie, reprit a une echelle tres restreinte, 1'exploitation £esmines des

lie's de Los.

cpmpagnies europeennes et americaines firent des -offree' au

, Go^vernement qui, en octobre .1963 s-accepta finaleraent une proposition:de la

societe amerioaine Harvey. Aluminium. Aux termes de c&t accord-, le Gouver-

nement et la eociete Harvey se sont _.associes pour former uns noikvelle-:':

-.ri,e^trePriseti;ie:x:trac"fcion d©; bauxite, la Compagnie ,de&. Bauxites de

dans laquelle Harvey est majoritaire avec; 51 p.our: 100 des a:c-tIoiJa*

nistr,ation doit prendre a aa charge les investissements, d'un-montarit^

Jjeaviron 30.millions de dollars HJ qui sont necessaires potir la; voie

©t le port.et.pour le,centre urbain ou..lo^eront les agents de l'Etat. ffarvey

f era les investissements neeessaires pour la mine,, l'equipement i*err6viaire,

l!equipenient de manutention.de la bauxite et le logement du personrie'1*1 ■ :Les

benefices serpnt reparties a raison de 65;;ppur 100: pour l'Etat et le reste

pour la societe Harvey, ■ ., . . ,■ .. .- . - ~ .-■■_ ... ..■ :-■■■■ . .-, .-■ : ■ ;.r:l i

■'!'.> -'.'■

■ ■J.%.* :A_la difference des autres entrepr^ises privies d1 exploitation'de bauxite,

,cette:entreprise mixte a 1' obligation d'enVendre a n'amporie lequel des

. concurrents de la societe Harvey ou d'autres sooietes* L'Etat limit© -: v

I'^Pioi^ation des xe.serye.^..de, bauxite de la region du nord-ouest a l-'entre-

, prise mixte, mais se reserve le dlroit d'accorder desvc.oncessions a d'autres

postulants^ si ceux-ci ne peuvent obtenir ^ cette-..e^ctreprise toute la

bauxite qu'ils desirentP : ,, ■ : ■ ;,:; ;■.-■ -.-j- - ■

fiCi6, Le fait que la: voie feirree ©t le'port soient prop"riet|: de I'Etat est

destine, a. 1-eur permettre de .contribuer, au developpement general du pays et au

...transport, c-u au transit de marchaiidises; autres que la bauxite. Cei 'atat d©

v:cho.ses contrasted avec le cas du cfeemin de fer de Fria, dont l'usage est'

reserve a -1'entreprise de fabrication d'alumiue, : : L ' ; ;r: '':

17- L'ecbnomie de la Guinee rsposant essentiellement .sur une ^griqultur.© de

Bubsistance qui pOurvoit aux besoins de sa population de .3,2 ^milli.ons ...„„.

d'habitants dans une proportion qui atteint 90 pour 100, 1'exploitation de

■ la bauxite et la preparation de l'alumine peuvent contribuer dans une mesure
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importante au deveioppemen-fc du pays. Selon une estimation approximative,

le produit national" brut etait de. 261 millions de dol-lars HJ, soit '82

dollars par habitant en 19.62- . La.,,valeur de 1(alumina exportee repl-esentait

environ 10 pour. 100 du PUB Tout&fois, il n' est pas fait e tat de la partie

de la valeur de I'alumine qui a ete. payee dans le- pays au titre de la main-'

d'oeuvre et d'autres biens ou services, ni de oelle .qui: a- e"te versee a

1'Etat sous forme de taxes et autres contributions.. Vapport! sous forme:

d'emplois et de revenus est manifestement tres limite, mais' il a de l'imcor-

tance au point.de yue des rentrses en devises fortes, ■•■•"• '; : ^^'^^'

■18. A l'origine, le projet rolatif a l'ueine de' Fria pr^vovait une capacite

finale.■de; 1,-2 .-million de tonnes par zn* Si cet" object if peut etre'a.teintj, l£v

place prise dans l'eoonomie rationale par'1'Industrie de l'alumine et bientot>

eepere-t-ony par 1'exploitation :des giseraents de" bauxite de Boke, deviendra

beaupoup plus, importante, sous forme frotam'ment d'un apport de devises

etrangeres. qui: aidera la Guinee pour ses importations de biens et de services

et pour de no.u-yeaux.investis-s"emeiits>" ■

La region des Carai'bes

" > ■> ■ ■ '. ■. -

19- On est beauccup mieux rensei^e sur la contribution dela bauxite aux■-

economies des'pays de la region des Caraibes. Les entreprises.de. fabrication

d'aluminium de I'Amerlque du nord, qui ont fourn^L,, ,en 1^62, la moitie;-de. la •■'

production mohdiaie d"! aluminium' de premiere fusion, se , sont, peftie ann&e-l'a .

procure pres de 96 poor 100" de leur approvisiorinement en bauxite-dans .les ■'

Carai'bes et les pays avoisinants^ JBien que les possibilites nouvellee , -

d'emp-loi offerfes par la production, de. bauxite et d'aiumine. aient

tivemenf re'duites, la contribution de oes industries aux recettes'

de la tiuyane nollandaise, de la Guvane britannique et de la Jamalque-a- €U

substantielle, "'" . , ,-,,

Guyane hollandaise .....■■ ■;■■,■■ ■ -. ■ : ■ ■■■■"■■■-:1

20* ■■ ^a Q^yane hollandaise 6u Surinam occupe le troisieme rang, apres la

Jamaique-'et 1 '.Union sovietique, parmi les principal" producteurs de...bauxite,.

Presque chaque annee depuis le debut de lfexploitation en 1922, la Guyane

hollandaise, en raison de la situation preponderante occupee dans 1'Industrie
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de 1'aluminium par l'_A2umi^iuiD Gompahy cf America (Alcoa), a ete la principals

source etrangers de la "bauxite utilisee aux Etats-Unis. La plupari des"'1"1*'"'

reserves, de- bauxite de la Guyahe holiandai.se piit ete pfospectees' par l:.£lcqa

a qui ont ete accordees-les -concessions pour leur exploitation- Des reserves

beaucoup-moins importantes sont*' exploits" ss par un second' producteur. do b?:.ixitc,

la societe-neerlandaise Billiton. Cependant, .1'administration a deVouvsVfc1 a'

l'intirieur du pays, a 160 km. environ de la cote,. dUmportants, gisemeir^ do"

bauxite qui pourront egalement etre exploites un jour, ibrsqu'on aura privu''

des mpyens.^de.transport. ... Avec 1'assistance .des 2?ations Unies, lfadministration

..-& ^.n.trepr?is. en 1959 un. programme de leves geologi^ues. aeriens destines a

taciliter la .prpspection miniertf, et elle a depuis entrepris'fes 'e'tudes ■miVie-

ralogiques. On a .-^rouve da la bauxite,, ainsi que de 1'or et" du mineral' de^

fer. Le Gpuvernement s'.est adr.esss a la Communaute economiqiie eurbpeenne pour

le financement de. la construction de routes destihees a permettre 1'acces a

une region ou les prospectione precedemment mentionnees ont permis de.^ituer

des reserves de bauxite qua pourraient atteindre 400 millions de tonnes. ;V

21. La Guyane hnllandaise ayant une population reduite (environ 300.000 *''"'■'■

habitants)- et. des activites economiques tres limitees'i.aa'bauxite/y constltu'e

un element es.sentiel du proetui t national-: brut, le; principal, ob.3et d'expor-^ ' ;:

tation et un facteur important des recettss publiques. La:valeur totale "des

importations et des exhortations, equivaut, approximativement a 95'pour 100 , -v-

du revenu national et. la bauxite compte. ^ peu pres-pQ-ar un tiers de jc© ' ": ~]

revenu, mais pour les quatre einquiemes du montant- des exportatxons,, Entre

1950 et 1958, les deux societes d( exploitation de bauxite ont [foxirni un,^., '

peu plus du. tiers du total des recettes publiques ■ ordinair,es, principalement:.

sous forme d'impots sur le revenu et de redevai.ces. Les versements^de 2?^0 ■%,,

3,00 dollars MJ par tonne effectues par 1'Alcoa ces dernieres annees sont les

plus sieves, qu'aucun pays ait recu de producteurs de bauxite;--4uvco":urs-de" :" '

ces 14 dernieres anneea.- la production total's' de bauxite., a 'varie ;Za/^lupart

du temps entre 3 et. 3v5 millions de tonnes-par an.et nTa manifeste qu'un "

faible-accroisse'ment depuis.
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ii-eGtautes publiques ordinaires

de la Guyane kollandaise

de toutes

provenance;

sur la

bauxite

milliers de dollars des.

12.800,

12.800

15-700-

16*800.

18.8.00 v :

2.0,300 '

27.300 '

24.700.P

26.800 P

100 P

4-250

3-920

5>88O

6.690

"'"6.950
8,050.

9 "000

8.630

Pourcentage

de la.

bauxite" dans
1-a recette .■

totale

Production

de bauxite

hollandaise

(millions de
tonnes) ■■

33

30

37
36

37

37

39
33

35

2,0

2,7

.3*2 ■

3*3

3,4-

3,-1.;,:

2,9---
3,3

3,6

3,4
■3,2

-3,4

Chiffres de promiere ...

1.200
pax ouvrier. Toutefoi,, pet. ef,ectif oorrespond a peu pres

de Pe,Sonnes aUi vient ohaque aBni,.J(t01|Bir.

et aSSraver Mnsx un Pro,leme d,Oa s&eM de

\

23. I. fait e^entxel pour la bauxite de,la Gu^e holiandaise eBt ,
.** .devenue indiapensaMe a 1 'Alcoa, la :plUS important, So^agnie de

fabraoation d-aluo.niu, dea Etat^niB., L^looa ne dispose nulle part
de ressouxces aussl a,ondantc= ni... auS3. fa,otabl,ment ait^ @n

d-aussi tonne ?UaUtf Pou, alimenter seS MW«U preparation

d aWne. Mais, oomrae les aut.es socles i.POTtantes qul fabriquent de
1 alu.xn.u,, l^Alcoa s-efforce egalement d-ev.ter de to.ber dans une

22.. L-eConorale de la auyane .oliandaise. Mt a.rxccle e, fore.tiW et ne "'
«e ^e tr, ■ dlactlvlt,s indus-rieiiefeautree ^

productxon d, ^^ailUons d, tonnes de bauxite do 1961 a 6U
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autres
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dede
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ae mineral de ce+tp

poux

en tant^ue ooloai

grace

leOas

co.pro.ettre son

la production de

depuls :

Cpe.dant'la SOUroe

oond1tipns.,d-enregiStremei5f de sa filiale dB i

imposition de ses revenus,
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oe.ta.nes

console Sur de

t-ermes

de>auxite en G^

aHenagementa de routes et de
par
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26. L.accord de Brokopondn a ainsi pose las bases d'une ncuvelle expansion
de 1'Alcoa en Guyane hollandaise et d>un daveloppeMent economise general

M-portazrt pour un si petit pays. Le contrat porte sur une periode de 75 ans,
a li.su. de laquelle la aooi6t6 remettra aux mains de 2 ,adjninistrat. on ^

interets dans Installation hydro-electrique, mais conservera le Ircit

d'acheter pour son propre usage jusgu'a 90 pour 100 de 1'energie produite.

La societe execute le projet a ses fraxs dans une large mesure, Men ,ue

ad.insitrat.on contrive a certaines depenses. La societe

de construxre une fonderie d'aluminiu. d'une capacity de 60.000 donnas et a

admis gu'alle pourrait aussi, a certaines conditions, oonstruire ulterieu-
reaent une usine d'alu.ine. La sooiete a egaleaent accepte de fairs, au

txtre des imp3ts sur le revenu et des redevances, certains verse.ents .ini.u.s
dont le nxveau de reoettes qu-ile assureraient reste Parmi les plus eleves
qu'aucun pays recoive par tonne de bauxite.

27. Les droits d'exploitation de la bauxite accordes a la societe pour 75

ans par l'ad,inistration comportent le monoPole de la prospection dans une

grande partie du pays. L-administration a egale.ent accepte un arrange.ent

qui modifie les coitions a-assujettissement fiscal de la societe, pour

1'aider a profiter des avantages prevus par les lois fiscales amaricaines.

28. Les esperances placees dans oet accord par 1 - administration de la Goyane
hollandaise se sont trouvees confirmees Jusgu'ici. La societe aohevera

!•execution du projet d'e^uipemont hydro-electri.ue en 1965 et la construction
de la fonderie d-aluMiniu. eD 1965 ou 1966. 3lle terminera probablement aussi
la construction d-une usine d-alumina en ^, ayant conclu un accord pour
vendre 1'alu.ine a une nouvelle fonderie qui sera construite aux Pays-Bas, a

labile sera interessee la socxete neerlandaise partxcipant a Sexploitation
de la bauxite de la Guyane hollandaxse. L-econo.ie de la Guyana hollandaise

contxnuera a dependre d'une seule compare et d-une seule Industrie, mais

du moins le pays sera-t-il plus rioha 4ue si 1'accord n'avait pas ete conclu.

Guyane britannique

29. limltant a 1'ouest la Guyane hollandaise se trouve un autre petit pays,
la te^ritasniaue, qui se range au quatrxeme rang .ondxal des producteurs
de bauxite et oonstitue pour ce Mineral la principals source d'approvi-



H/CN.14/BFI:/1OO
.Annexe C

Page 1-4 ■■" ■ ■-■-■

sionnement de la plus grands entreprise intornatiQnale de fabrication

■ dfaluminiums I'\AJjwr.i£^i^ (Aleen). L!administration locale

* depend feeaucoup moins de la bauxite pour coc recettos cue cslle. de. let Guyane

hollandaise0 Deux productev.rs participant a 1' exploitatiorK

30. La population de la S-Jiyciz:e britantique est d""; environ 6OO,0Q'0onHbitants,

soit le double-de cejlo de la C-uyaiid li-jllandaise, Lo pays '*>s'ij ' la''encore^

peu industrialise._e-|; sen economic depend flans une large mesu.ro des ' eXportaticns

de sucre? de riz et de "bauxite. 'Jn cinquieme environ de la main-d'oeuvre

disponible est roste sans eaploi cos deraiercs s^n^c-e, Ki i960, le produit

national "brut etait .d1 environ 140. millions ..de dollars ~:L% soit approximati-

vement.240 dollars par habitai.t, Le suc?o: le riz et la bauxite fortfaient

83 pour 100 d3G exportation^, dont le total (73 lfllllions de :dollarsf repre-

eentait la moitie du PITB*. La valeur de. la bauxite szporteo'atteignait" 17

millions de dollars, soit pros du quart 1& : ; ensemble" des cxpor:t'a'tl;ons:" et en

environ 12 pcur 100 du PITB, Lss reoottec publiquec en 1959 etaient de; 28

inillions- de dollars, dont 3,1 iiLUiono, eoit 11 pour iGO, e:-itierement..en

devises fortec?"provenaient do 1'industrie do la bcuxite, De plus, lee deux

oompagnies dT exploitation de bauxite contriUiaient aux depenseq :.publiques

locales par 1'intermediaire d1 or^cnis.-Les craes par ces oompagniea. qui ■ ■

fournissaient logement, electricite, aoins ir-odicaux, ermeignement et autres

.■services,, habituellement payee par les edninictratiens looales sur leurs

recettes fiscalcs propree0

3t. La plus grand© paitie den vernementn laity par 1'Industrie de la bauxite

& 1Tadministrate ont ote effeotu^s par 'la ^G^rar^Baux^t^Goropanv (Demba)j

filiale de1 1'^^^i^u^LxLited, pour un nontant corr-ocpendant approximati-

Verfient a 2,40 dollars m par tonne de bauxite oxportee. J)e .plus, ..la contri

bution de cette sooiete sous foras de sorvices habituellement a.la charge de

1'administration locale' e.' attoint environ 0,40 dollars SQ par t.onne, Ve tels

■ versements:, Comiae ccux de 1'Alcoa an Guyan o bollsndaise5 f.igurent .p.armi-. les

plus eleves qu'aucun pays regoivo de 1'induntri-- de la bauxite* Us ont

ete rendus possibles par lG3 ventes particu^.ierep.ient yvantageuses^de"bauxite

a iXaute teneur, pour d'eutres fins quo Id fabrication do 1!aluminiums a:Lnsi

que par une production gen oxale. a grando echeil.G, ordinaireaer,t-.:coffi-prise"

entre.1,5 million et 2 millions de tonnes par-an t Le second prbdub'teur,1
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..la Reynolds Metals Company, ■- n 'a faitL a 1'administration 'que des versements

tres reduits,. en-raison priilcipalement de l'acnelle limitee de sa production,

comprise en.tre 2OO.GOO:et 400.000 tonnes par an,et du fait qu'une'teiie

,, ^echelle ne permet guere'de profits imposables.

32. La production de bauxite en Guyane britannitjue a commence en 1917,

exige.ant de la compagaae Deiiiba la construction d'une ville entiere a pres de

... 1Q0._fcm-;de la. cote,,;, dans .'uae-i region qui ne beneficie d'aucun amsnagement. En

..1960, la population dans la zone de 1'agglomeration etaii'ci'e'nviron T2V0OO

. habitants, et 1'effectifde-la main-d;|loeuvre employee par la compagnie '"

j&GQiyix??1:-2*900• Ce.tte .;ooffimunaute est fsolee ;des centres de peuplement'

.. siJUB8,.8ur-.;la cote et beneficie-a^exceilentes:-conditions d''enseignement, de

, .J.ogementSjde spin-;©., medicaux, de-distrabtions " et de'salaires Sieves, Cet

exemple■ illustr.e" une situation qu'oh retrou^e1 dans d'autres pays en voie de

. .develop.pement, -.ou.il advient f^quemment que' des entreprises de oe genre

.appprtent a ;une: faction;reduite de la1 population un niveau de vie ameliore,

fioontras1;ant nettement avec cel.i du reste de la population,

■■■33. :La necfrssltS- d'ameliorer l'economie natiorjale en la .diversifian/t :%-;

t-beaucoup prebccup^'l'administratioi, de la Guyane brit antique... Cello-pi-, 'a.

entrepris une etude partielle des ressources on bauxite des t^rres, dpnia^iiales,

qul s'etetid'ent surJ la plus ^rande partie du pays, et elle a recu une:.assi.s-

tanee te'chnique"dks Nakons Unies, des Etats-Unis et du Rpyaume-Uni.po.ur . .

d^autres-etud'es, dont celle du potentiel hydro-electrique. ^es conflits ,

■ politiques qui existent dans le "pays ont conduit la .societe Reynolds a^-.

■a'ab^ofir d'etendre son echelle tres limitee de production, mais le fait

q-u'elle possede des reserves de bauxite satisfaisaiites dans.d1 autree pays a

fort bien' pu coi.stituer aussi un facteur determinant de cette .decision. Les

memes cbi^lits politiques n'ont pas empSche la compagnie .pemba de prbceder'

a d•■importants investissements supplementaixes pour augmenter sa production,

Un facteur particular a' cette compagnie est qu'elle alimente 1fimportant,.et

profitable,:Jnarche intem-atibrial ouvert :a li bauxite de haute, qualite de l,a.

Quyane britannique pardon utilrsation-dans la fabrication d'abrasifs et de

matieres refractaires. La compkgnie"'pourvoit pour une grande part ,a lei

demande mondiale de bauxite de cette qualite. Un autre facteur reside dans
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^importance des invest!ssements effectues par la compagnie, qui represen-

taient en 1961 environ 70 millions de dollars des &tats-Unis.. Dans ce

ohiffre figurent 36 millions de dollars pour une usine d'alumine.terminee

dans le cours de,l'annJe et d'une capacite annuelle de production'de 230.000-
tonnes fortes (1 .tonne forte = 1.016 kg). ' " ■..■■.,.,.

34. Cette usine a ete construite en execution d'un contrat .oonclui' en"'1.9:57V

ayeo^administration.,^ la Guyane britam.ique. alors directent ra,ttacheerau '
Royauine-Unl,:apres-la,suspension tant de .la Constitution que de la prece-; ' ■

d^nte administrkm^, dirigee par Jagan-^epuis 1953. Ce contrat a'^te c^

la mem^anne-^^un./^utr.e sembUme^veo a 'administration "coloniale ..de'ia'
ai/l

alors qu'ellele^^re^auvane britannique\ Cette

ne fut jamais construite daiis os dernier pays,

que par le fait- q^A^auxite^de la Guarane^britanni^e-6tait

longt^mpB consideree par la societe-^re au Canada^o&erune

d'approvisionnement^en^iherar .-et .re,prefentait d^d^^nmti5irfB
_ deja effectues.. Une auire raisorf e*t que les inves^s^ents supplemen^axres

requis etaient Men m^ifdr^ en-Guyane britannique^en Guinee.

Xaison encore^st que le co^.trat de^la Guyane britannique offraitV'

d'encouragement, d'une part une exemption temporaire; de,l'impot'sur

revenu pendant cinq aae, 'rt d'autre part une exemption^temporaire deS .^oxts

d'entree. L'accord garantissait * la compagriie de.npuvelles cd^easions de

bauxite, en dehors de celles qui avaient ete deja^a^oxdeespouT vn* periode

de 75 ans.. Pendant les cinq annees d'exemption fis,^le accord^es ^ i'usine

d'^autaine, ..I'adjninistration.ee voyait garantir sur ty.. bauxite'Jj& mznimxm de
recedes,*ous forme d'impots sur le revenu et obtenait .auss^^ies^edevances

plus elev,.ees., Elle oomptait en outre beneficier de la creation d'environ 700

employ 8t tire? des recettes plus importantes- de 1'^osition des -Operations

sur Illumine, car il est plus.profitable de cqnvertir 'une^'tbtW de'.bauxite en

aluffline.que de l'exp'orter pour,. Stre convertie- aiileurs."" '■■>■> ..-

35. Comae la:Guyane nollanaaise,;la Guyane britanv^%ue -jouitdU privilege de
fournir essentiellemenV sa^auxite,au marche ftfea-aafeioain de 1'aluminium,

le plus important du monde. De meme, les deiii" pays aaimentent^les deux

principal producteurs prives d'aluminium qui soient au monde.^^ seule
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entreprise de fabrication d•aluminium..qui.Xes depasse en importance

oelle que cdnstitue le Gouvernement sovie,tique lui-meme.- L'un et

pays fournissent une bauxite de haute qualite, propre a des utilisations

avantageuses en dehors de la transformation en aluminium. Tous deux ■'

possedent dans'1<interleiny a distance de.la c6te.,-.des reserves--supple'men-

taires de bauxite susceptibles; d'etr.e, mises.. en.valew a condition ^a" les

transports puissent etre assures h. l?a? .prix ou qu'on puisse. disposer-: d'energie

electrique a. bon marche provenantT'installations qui utilisent■ la- houille

blanche, ou le petrol e ou'.le.gaa naturel si l'on-en decouvre, oul'eriergie

nucleaire; La Guyane hollandaise possedera bientot. une Industrie-inte^ee

de 1 "aluminium de premiere fusion. La Quyane britannigue peut un jou^r avoir

la Sienne,1 a condition que le probleme de la fourmt.ure d'energie^,trouve une

solution satisfaisante et que la stability politique interieure soit ■'■;«'■

^al^mentassuree. ^ians les deux cas, il est,Reu.. provable que le 'coinbinat

bauxite-alumine-aluminium occupe des effectifs,imPortantS,par comparaison a

la main-d'oeuvre employee par 1'apiculture .. et Vexploitation forestiere, mais

cette industrie continuera vraisemblablement a contribuer :Pour une part

notable atix recettes publiques, . ,,. ■ ■ ,; , ■

Jamaique . ■ ■ - ^- '

36. La petite x-le de la Jamai'que, dans'la mer des Caraib.es, a eu i'honueur

de dawnlEr-il:y» seulemenfWf ans (ipl),' le plus important prpduoteur
mondial detauxite. En fait;, C^e^t le Ministere'de 1 'Agriculture de - ,;,

l'ancienneadministr^ion cbleniale qui,'a l'oooasion d'analyses pedolo-

i, .a daoouvert la presence de tauxite, de 1938 a 1942. Le Gouvernement

i^^interassa- d"atord a oette bauxite pour des raisons de dofen.se

puis, en 1942, ce fut le tour de 1■Aluminium Limited, oar les ■■

sous-marins allematads en o-oisiere ooulaient\m grand nombre de bateaux

transports aux Etats-Unis -te bauxi+e--dSsl:Guyanes britannique . et hollan-

daise. Les.analyses ont montre que la bauxite de la Jamaique differait, par

ses oaraoteristiques ohimiques et physiques, de celle qu'on extrait en

Amerique du sud et ne pouvait gtre employee dans les usines d'alumine exis-

tantes, mais aussi qu'elle etait utilisable si ces usines etaient con5ues ou

modifiees en vue de la traiter.
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37' L'Aluminium Limited fut la premiere a s'installer a la Jamaxque,

rapidement suivie par Reynolds, qui arriva en 1944. La compagnie canadienne

demanda a 1'administration de rationaliser lea reserves de bauxite se trouvant

sur des domaines pri-vea, afin de faciliter 1'extraction et d'eviter les

litres susceptibles d'etre souleves par les proprietaires fonciers. En

1946, les pouvoirs publics firent voter la nationalisation de la bauxite,

obtenant ainsi le droit de peroevoir des redevances. Apres la fin de la

Deuxieme Guerre mondiale vint la Kaiser Aluminium, qui trouva egalement de

la bauxite a la Jamaique. Les trois societes acheterent du terrain Prive

et acquirent des reserves de bauxite estimees a quelque 600 millions de

tonnes. Le Gouvernement des Etats-Unis accelera encore Involution, en.

faisant a la compagnie canadienne et a la Reynolds, en 1950, des prSts pour

le developpement de leurs exploitations de la Jamai'que. Tandis que les

compagnies americaines se preparaient'a extraire la bauxite et a 1'envoyer

par mer a des usines d'alumine situees aux environs du.g9lfp.du Mexique, la

> compagnie canadienne commencait la construction d'une usin^ 4'alumine qui

devait lui permettre d'economiser la difference entre lee frais de transport

d'une tonne d'alumine et ceux de 2,4 tonnes de bauxite. , Les compagnies ■

americaines n'avaient pas les memes raisons de construire des usines d'alumine

a la Jamaique, parce que des droits de douane frappent l'alumine i^brt^e aux

Etats-Unis et que les installations de production d'aiumine dont disposaient

-■'d^ja ces societes pouvaient gtre adapteea.a la bauxite de-la Jamaique. La

premiere bauxite fut exportee en 1952, la premiere alumine en-1953 et, en '

cinq ans, la Jamaique etait devenue le plus gros producteur mondial de "■

bauxite. La compagnie canadienne a augmente regulierement la capacite de son

us-ine d'alumine, puis en a construit une seconds. En 1957, 1'American Metal

Climax Company a obtenu une concession de bauxite et, n'ayant pu la mettre en

valeur dans--les-delais impartis, l'a vendue a 1'Alcoa qui a commence la

production en 1963. La societe Harvey Aluminium T,nMft*« ^i^

concession de bauxite, mais n'a pour 1'instant aucune activite a la

Jamaique.

,^
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38. Les trois societes ame>icaines ont investi plus deu:60 millions de dollars

des Etats-Unis dans le developpement de leurs exploitations de bauxite 'et la

compagnie canadienrie plus de 100 millions de dollars, L'Une des societes a

lance un programme dfextension de 30 millions de dollar^.' Lorsqu'il sera

achevey le total des investissements de 1'industrie de1 la "bauxite et de

1'alumine attein&ra environ 200 millions de 'dollars, dont la plus grande

partie en devises. Les capacites actuelles de production annuelle sont

d'eriviron 7 millions de tonnes fortes (une tonne forte = 1.016 j^) de bauxite

destinee a 1'exportation et 850.000 tonnes courtes1 (une tonne courte = 907 kg)

d'alumine e*galemelat destinee a 1'exportation. Ces quantity's sont suffisantes

pour assurer pres d'un tiers de la production mondiale d'aluminium, evaluee

a $ millions de tonnes courtes en 1963. La totalite des exportation de

bauxite de la Jamax<iuej est destinee aux Stats-Unis et a contribiie pour la

moitie environ a la^production americaine d'aluminium en 1963. Les neuf

dixiemes de I'alumine de la Jamaique sont envoyes au Canada et en' ilorvege.

39* La Jamaique a une population d'environ 1,6 millions d'babitantSj, attei-

gnant une densite relativeraent grande dans les 11.400 km2 de l'lle. En i960,

1'effectif de la main-d'oeuvre utilisable etait d1environ 65O.OOO personnes,

dont une sur-sept etait sans emploi. Le pays est polltiquement stable. L'un

des -facteurs qui ont contribue a cette stabilise est 1>influence exercee pax

le $TQ±i - et les methodes -d1 administration britahniqiies sur les progres poli-

tiques de la democratie depuis 1' octroi par le Royaumi-Uhi, en 1944, du droit

..de vote aux adultes. Eh <-igfe, la Jamalque a accede k 1 'independance complete

au sein du Commonwealth britannique: Un autre fact'eur est 1'aptitude d'une

grande partie de Ta population a vivre^en regime de Subsistance, sur de

petites fermes. Exception faite Ue 3 pour 100 d'entre elles, chacune des

160.000 fermes denombr^es en 1^61 avait une superficie inferieure a 10 hectares

et, pour les deux tiers, a 2 hectares. Environ 37 pour 100 de la main-d'oeuvre

est employee dans les fermes. .

40. Les socieces de bauxite bnt acquis la proprie[te ou le droit d[exploitation

de terrains, de culture pour la plupart, d'une superficie d'environ 100.000

hectares, soit environ 1.000 km2. Ceux-ci represented"environ 9'pour 100 de

la superficie.de la Jamaique, mais pres d'un septieme de la surface cultivable

en exploitation. Une fraction eeulement des terrains detenus par les societes
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sera effectivement exploitee, mais le reste a ete acquis a de-s fins connexes,

©u en tant que partie de domaines prives qu'il fallait acheter en entier

pour obtenir la portion recelant la bauxite. Dans ce pays peu etendu, les

societes d1extraction de "bauxite comptent parmi les principaux proprietaires

fonciers. En consequence, le Gouvernement de la Jamaique a impost aux

compagnies des reglements destines a proteger le potentiel agricole du pays.

Les zones d1 extraction epuisees doivent etre retablies dans leur productivity

briginelle, et non pas laissees en 1'stat sous forme d'excavations steriles,

comrne c'est le cas dans certains autres pays. DTautre part, les oompagnies

d1extraction de bauxite ont cree, sur certaines des terres arables en leur

■-possession, des exploitations agricoles qu'elles gerent soit difectement, soit

:j-:--par 1'intermedia-ire de tenanciers. L'une des societes a acquis des terrains

cultivables assez etendus, qu'elle se propose de transferer aux fermiers pour

'les determiner a vendre leurs proprietes. Les societes ont egalement ameliore

iles races de bestiaux, introduit de nouvelles graminees et diffuse diverges

methodes d*amelioration des terres, si bien que les benefices qui resultent

POLlT le pays de la presence d'une industrie de la bauxite et de l'aliimine

depassent oeux qui provenaient exclusivement de ses produits-. '; l —.v>;

41. Au nombre des autres avantages apportes au pays figurent les ecoles de

formation technique que deux-des compagnies ont criees pour augmenter la

valeur technique et les gains'de leurs buvriers. Les societes n1ont pas

eprouve le besoin de batir des agglomerations, mais toutes quatre ont du

construire des ports pfives. Deux d'entre elles "ont egalement e"tabli elles-
*. ■ ■ ■ : ■ '.'£>•<.. ::.o;-; ...-'I- '" ■■'■-'

memes de courtes voies ferrees a leur usage, mais une au.tre utilise une ligne

de cherain de fer appartenant a l'Etat. Les moyens de transport prives des

societes n'ont pas entrave le commerce exterieur du pays dans d1autres domainess

car 1'ile est peu etendue et possede en Kingston l!lun des principaux ports du

monde. '

42. A l'origine, les concessions de bauxite a la Jamaique n'impqsaieni;; aux

societes americaines que des revenus insignifiants au titre de 1'impot sur

: le revenu, car il etait admis que la "bauxite de la Jamaique etait de faible

valeur. En 1957? 1'administration a procede a de nouvelles negociations sur

les dispositions fiecales applicables par periode de 25 ans, a la suite de quoi

les paiements unitaires effectues par les societes americaines ont quintuple,
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atteignant, au. titre <ies redevar,ces et de l'impot sur le revenu, pres fe,-

2,00 dollars des Etats-Unis par tonne .forte (1.O16: kg),, D*autre part, la :■

production d'alumine a procure a 1 • administration des recettes tres supe-*,

rieures, en proportion de la quantite de.bauxite consommee. , La recettepar

tonne de bauxite cor.vertie en alumine ajatteint deux a trois fois. Le montant

de la recette par tonne,de.bauxite .exportee. .■..,■ ... v?

43. L'effet global de 1!Industrie de la bauxite- e"t de 1'alumine sur "''^v

I'econ-omie de la Jamaique est l'un des tfaits'saillants"1 des 15 demieres

an^es.. Cette Industrie, ^ui-.ta'existait meme pas en 1^0, contribuait aux

exportations, en 1962, pour 49 pour 100 de leur valeur, et aux recettes

^iscales pour 18 pour 100.., . Sa part du-pr:pdM.^ national, bmrt-gtait beauc^up

moindre, 9 pour 100 seulement, et elle n • employaif ,^e 1 pou* 100r-^la- :

main-d'oeuvre (5.4OO personnes sur 570.000 environ). L<extraction et la

_ projection; de la bauxite,. jointes a la production de 1'alumine, employment

3.400 personnes, I'agriculture 1.10,0 et,les autres activites, 900. Les;"'• ■

traitements et salaires verses representaient -.1,6. pour .100 du produit national

brut, atteignant en moyenne 2.100 dollars.par salarie, -aoit un chiffre bien

superieur au gain procure par la plupart des.autres emplois. L'appui finan

cier foumi par 1'Industrie aux pouvoirs publics a aide.^eux-ci a obtenir a

Londres et a Kew-York des prets a long ternve :Pour les programmes de d^velop-

pementv Le tableau C-1 mpntre 1 'importance ,de- cette -industrie datis 1Ensemble

de I'economie de la Jamaique* . : ; ; -.- ■■. '

44. Comparee aux Guyanes hollandaise et britannique, la Jamaique peut se !"

feliciter.de la diversification de son eoonomie," bien que la surface de la

Guyane hollandais.e soit 12 fois superieure a la sienne et que celle de la

Guyane britannique le soit 19 fois. Les industries manufacturieres diverses

en sont venues a former le seoteur economique le plus important, suivies par

1'agriculture. et^eVseeteur minier. ' L'industrie toiiristique"vient au

quatrieme ^rang... . Le .pays depend, dans une moindi-e meVure !que les Guyanes

hcllandaise et britannique, de 1'exportation de"produits locaux, qui" ne

represente qu'un quart environ du produit national brut. En dehors de la

bauxite et de 1'alumine, les principaux produits d'exportation sont le sucre,
les bananes, de petits articles manufactures et des agrumes frais et en

conserve. En 1962, le produit national brut a atteint environ 710 millions
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de dollars des Etats-Unis, snit 430 dollars par habitant. Comme pour ,19B

autres paysy'ces chiffres n^ndiquent pas la'repartition relative ,des revenus

entre les diverses Sections de Is population. A la Jamaique, les families de

petite fermieWv'uh grana nombre des ouvriers at"lee chSmeurs out .des.gajLns

;:tres inferieurs au revenu moyen par habitant. Les problemes fondamentaux de

■la. Jamaique resident dans le'caractere limits des ressources de.pette.fle peu

etendue, dans 1'acoroisaement'de sa population et dans la montee'des aspirations

populaires. Selon la formule figurant dans le plan ^uinquennal mis en'route

par le Gouvernement des 1'accession a 1'iridependanbe, "la situation a la

Jamalque est .une illustration de la course classique entre le developpement et
le me"contentement". ■ ' ■ -'

,45. .Les perspectives qui s'ouvrent a 1'Industrie de la bauxite et dej:. Illumine

a la;Jamai'<iue s'annoncent favorables pour une duree indeterminee. Il.njjBst pas

impossible que les ressources en bauxite des compagnies concessionnaires,.

-puissent assurer pendant 75 ans les niveaux actuels de production, et meme des

niveaux plus el eves. ■ Eien que la possibility d'attirer de no.weau? produqteurs

de,bauxite soit perdue pour le pays, par suite de la concentration des ;m€d:lleures

reserves entre les mains de quatre societes, ces demieres sont les''auatr.e- plus

...puisBantes-et alimentent les marches les plus avantageux du mpnde,,, Cette- .

Industrie a des liens etroits avec celle de la fabrication de 1'aluminium-au

...Canada, aux.Etats-Unis et en Norvege, ainsi qu'avec les investissements - fixes

.reyresentes-par les usines d'alumine specialement'adaptees au mineral de la

Jamaique. Les couts de production sont parmi les plus bas pratiques dans

1'Industrie, .les frais de transport de la bauxite aux Etats-Unia 'sont faibles

(moins de 2 dollars des Etats-Unis par tonne forte, soit 1.016 kg), car la

distance est peu importante et. les navires utilisees sont degros tonnage.'

Dans le proche avenir, les possibilites de creation de nouvelles usines

d'alumine sont limiteee, en raison.des plans d'expansion dans d'autres pays'

elabores par les societes interesses. Le Das de la Jamalque illustre de fa5on

remarquable l'aide que 1»Industrie de la bauxite peut apporter a l'economie\

d'un petit pays en voie de developpement^ ' j
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Australie

46. Ce n'est que depuis 1955 qu'on a reconnu que 1'Australie possedait les

plus importants gisements connus au monde de bauxite economiquement exploi

table. Bien qu'on ait trouve de la bauxite en Australie des 1899 j les

prospections efiectuees depuis 1955 dans les gisements du nord et de 1'ouest

de 1'Australie par des soc^etes privees ont montre que le pays possede plus

du tiers des gisements de minerai commercialisable existant dans le monde.

Aussi, le Qouvernement de 1'Australie espere-t-il faire du pays un fourois-

seur mondial,d'alumine plutot que de bauxite, et peiit-etre d'aluminium [

e'galement, sur une vaste base internationale. i

47. De tres petites usines d'alumine et d'aluminiu?i, dont le Gouvernement

central et celui de l'Etat de Tasmanie partageaient la propriete, ont ete

mises en service en 1955» ELles traitaient de la bauxite importee, et non

un minerai extrait, dans le pays. Ces usines dfalumine et d'aluminium peu

rentablee - leur capacite de production de lingots etait de 13.000 tonnes

fortes (1 tonne forte =1.016 kg) en 1955 - etaient protegees par le contin-

genteraent des importations, ce qui permettait la vente du metal local a un

prix superieur a celui du metal impoxte. Cette-entreprise est passee en

1961 sous le controle du secteur prive, lorsque le Gouvernement central a

vendu ses actions, representant les deux tiers du capital, a la Commonwealth

Aluminium Corporation (Comalco), societe appartenan"fe conjointement a la :

Kaiser Alxuninium et a une society miniere australienne. ■ Le Gouvernement ^de

la Tasmanie a conserve ses interets dans 1'entreprise»- La Comalco a conclu

en 1957 un aoeord avec l'Btat australien du Queensland en vue de la mise

en valeur d'une tres importante concession de bauxites ainsi que de la

creation oonditionnelle d'une usine d'alumine et, au bout de 20 ans, si

1'Etat la requiert, de la construction d'une fonderie d'aluminium, sauf a)

se voir retirer un tiers de la concession de bauxite. Ce contrat, aocorde

pour 84 ans, illustrait; la liberalite des concessions minieres australiennes

48. La Gomalco a pris des mesures pour transformer,!

l'onereuse entreprise tasmanienne en une'entreprise rentable d'une capacite

55.000 tonnes fortes ( 1 tonne forte = 1.016 kg), aihsi que pour la mise :en

valeur des gisements de bauxite* du Queensland. La cbmpagnie avait annonce

en l'agrandissant,

de
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1'intention de construire une fonderie de i2,?a000 tonne.? en Kouvelle-Zelande,

pour tirer parti d'une encr^ie hydro oloc^rique a >on. march-i, mais oe projet

a ete abandonne Icrsque 1 '^^liMUSc;/^:^..?^!?^!^' 2: est jointe eiv 1961

a d'autres intereta miniers austxaliors, poui- c-eer un combinat integre

comprenant une mine rl,3 bau-itos xv* u-^np d! alvimino ct une fonderie. Lc

marche australiea do 1'al^iniuia es-j ^ctuolleiaoat infcrieirr a la production

de la Comalco ot de l'Alco?., m?As en rcp^re qu'il sorn on. erasure.' dans"

quelques anneesj d'absortci- cettc prediction,: ' ..: ■ ■

. 49- L'Alcca.et la Gomalco er_traicut ac-tueller.oivli i'uno et 1'autre de la

bauxite, J.'Alcca pour son usino d'alumina et la Corr.alco pcur 1'usine de

Tasmapie et pour 1'exportation au JF,pcn. L'Alcoa exporte egalement me

partie de son alu-nine a 'intenticri dJv,n nouve^u producteur d1 aluminium au

^Japon. Yers la fin ds 1963, la Coualoo lj'csI; jointe. t la Canaditoi 'Aluminium

Limited et a la sooiote frar.o-isc Pechiney pom- oouatruiro an-ijustralie

orientale une ucine d'alunine ciuiP avoo ur.o capacito do 600*000 tonnes7-'

fortes (1 tonne forte « U016 hs) „ ,Cra 1.^ P3.us important-o L3ine pri^ee de

ce genre en dehors de l:Aaoriuus du nord- Cette uninc t-aitera la bauxite

extraire par'la Coraalco d^ns ^e nord de 1'Australia HLIq-renplacera la

-fabrique d'alumine tacraanienne .moins rentable et fournira de 1'alumine pour

1'exportation. Lcs capacitoo ■ '.:. ;: .do cstto uoino et de 1'Alcoa/ soit

"8OO.OO6 tonnes fortes, dopa^oronb de Soaucou;..; .aurant do noinbreuses anneess

les besoins du marche p ir.traliea. L'AuritraXio devier.dra pas cuite ua Oos

plus puissantg exports surs tant d- bauxitg quo d.» alumina. Conpte tenti''de

la capacite dec instal lationa de produced d'uluaino donf la realisation est

actuellement decidoe -t d'une continuation possible-dee export at i'ori& de '

bauxite a destination du. Japca,_1'Australie pourrait dans quelques annees,

par i"*intermediaire de ces douz scales sooietos, prcduirs annuellement pres
de 2 millions de toi.iiGG .lo.bauaiteo

50. Cependant, le Gouverno^ont austral ion r. 02 eree une pre^Gion sur d'autres

titulaires de concessions do bauxite pour qu'iJ'; devionnetit egalement des

producteurs d'aluraine aliuiontant lor; Earcheo mondial:, Cotto pression a

suscite un coi.flit entre le desir de ceo Dociotoo dl assurer formement 3 eur

emprise sur la- bauxite pustrali-m'.o ex Iog exigences d'm oalendrier'rais9n--

nable des poesibilitss d^bcorption de ). Ulumine sur le. marches mondial"
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En 1963) les pouvoirs publics out mis fin a une concession de bauxite detenue

par une filiale britannique de la Regnoldsjyetals Company, pour la raison que

cette societe refusait de. s.' engager f drraellement a construire une autre

usine d'alumine en Australie. L1administration est a la recherche de candi

date qui consentiraient a construire une usine d'alumine de 300.0.00 tonnes

au moins de capacite et ulterieurement une fonderie. La compagnie"l'Aluminium

suisse" est interesses, ainsi que d'autres societes. Le Gouvernement a

egalement accorde en 1963 a la societe f^ancaise Pechiney, pour"1'exploitation

de la bauxite, des concessions exigeant que cette compagnie commence en 1965

a exporter du mineral a raison d'au moins 250.000 tonnes par an et presents

dans les trois ans une proposition pour la creation d'une autre usine d'alumine.

51. L'ardeur des entreprises privees etrangeres a rechercher la bauxite

australienne, meme dans des conditions qui pourraient comporter 1'engagement

de.construire des usines d'alumine dont la capacite de production serail en

avanc:e sur la demands,- est due a un certain nombre de facteurs. En premier

lieu figure l'abondance d'une bauxite de bonne quality econoraiquement

exploitable et transportable par mer0 En second lieu vient la securite

politique assuree aux investissements effectues en A.ustralie? par opposition

aux motifs.recents d'incertitude fournis par l'Afrique, la region des

Caraibes et l'Amerique du sud. En troisieme lieu, on doit considerer .ega

lement que les reserves de bauxite dont disposent certaines societes en

Europe meme oommencent a s'epuiser et qu'elles doivent se menager 'de nouvelles

sources d'approvisionnement a long terme. En quatrieme lieu, la legislation

fiscale sur le revenu et les reglements relatifs aux redevances sont tels

que les versements a faire a.u Gouvernement australien ne represented qu'une

tres faible chargeo Ces versemsnts peuvent etre inferieurs a 1,00 dollar

des Etats-Unis par tonne forte (1.016 kg) de bauxite, par contrasts avec .un

chiffre double et meme presque triple dans la region des Caraibes. En

cinquieme lieu? il est tres economique, par comparaison au coi2t des transports

terrestres, d'expedier la bauxite ou l'alumine par bateaux de plusde 30.000

tonnes de capacite, a un tres faible tarif unitaire. En sixieme lieu, 1 Indus

trie mondiale de 1'aluminium s'attend d'une maniere generale que 1'expansion

du marche exige, dans un delai raisonnable, .une production bien plus forte de

bauxite et d'alumine. En septieme lieu, 1'Australie presente effectivement



oertaines n ;:-•>-) ^ b-i m.,rcho, y ooapris des

projets de centrals tl-rmique-, et hydrc-electri-uc/i capatlss de eatisf^ire

l.es "beaoinc de fracL^ioe d'clur^nii^ tra-*iv\llarit pour lot; marches d'oxpor-

52. L'effet d.o ccr. divers factcur,; ol-u dc rlaoer -olmellercent I'Australie

dans une pecitic-a tr :>e f-ivo-r-blfl Pc-,r oGirpr-aizo:: a collo Vautros pays peu

developpes, L'Au^tra? io i- :^intc^::jt lu f-vcv.r don oc^p-cnic^ frangaioa,

suisso et noi^-^e-:ir;d.;.ivj:; d'-C.uiilr:^ .,-.!., l.-:--i ^^ roulemsnt acmaravaiit,

se touruaient a/oc co-XJanco vcts i'if-iciue pcur do .:cuvc-Ucs entreprioes

dans les donaiaes do la >,var:.i;.7, d: ^ali;^o, do I'^er^io hydxo-electr-ique

et dSS fondcr-ios d'alurrrn^,^ L'.fe-^io o^, cV.n t-.^.? avent tout, un

pays encore paa dtrvricpr^. ;Jc F"V-^tic\i ^3 1C -' 11;. -jnr- /.'Visitants (y

compris la ITouv-llo-Z^anao) :io ----e:o,.te cm,. 1c di:..l^ do colle des :"■

Etats~Unic; Kc, ;u, ri^ 6 feciuc -1-—orielo a^,;-^ :,;:.:-; ('o 90 pour 1!00 do

oelle de co clernior Fa;.oe I.a " - ,Cr:u ,v^.l t,^-:^-.r:, ^i Pou F.o3 ?O0 /■

dollars r^- habi-^^ (,n ;?<■!) u'r.tt,,- h,1q. 1, fU-,: do c^iui du citoyqn "

americainj mait.il ropve.-rnto rrt-, ^ cC^;i.e do celvi r ■■ ;. !h-bitant do la

Jamaique et P:ifi d, ^ui' foi^c.^l ?,-< cito/er 'lo la Xx.^^^uo d^ Guin^e. ■.-'■

LUmplanta-tit-:; d:::.nr1^t,^.e^ cio la 1: i^i >.3 r.fc e.; I'n'--^,. ,«-<0,,f :...V' ^- "V, "Y :

autres pays i;JJ d^.C.s,, ........ ,..,, ^,:,uti..; r ..,,j.,, ,n,,, ,„,, is,?^ant^qu'a

1'Australia, ffi3ij, umn :..-,-;i of-r,-» pc- aft: -,.,-, c. :::^£tr5 i=n.! ccri

la stabilittS pol-J.

rablement £itue3j

reserves mondial'3

o c. ..v ' -. a

'I--'- 6Tli''1vat au tiera dsa

-orri; ooii:/-j-o
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et dos naviros a pris uru,- importance considerable. Jin outre> I1 extreme

diversification do l'industric ot dcla consommation a donne a 1'aluminium

des milli^rs d1 applications. Cotto tchdanco generalo cst resumeo dans lc

tableau D-1, d'ou il ressort qu'cn 1963, lo sectour du batimont ot des :-

travaux publics ct celui dos transports utilisaient dans los monies proportions

pres do la moitie, dp 1'alum.in.ium produit. Dans' lo Sectcur des transports,

1'automobile e.st. doyonuo., lc principal consomraeteu±1'i "■"■

1/ " " ■■ ■ , -. r ■ .; . •■■■ . '■'■
Europe. occi.doiQfra-lo 'bt -Japon M ' . ■..

3. ' La structure do la consomraation dc 1' aluminium ,en Europe occident'ale; ot

au Japon differo quelquo(peu do colle .des Etats-Unis? . ainsi qu'il re&sort-'du

tabloauD-2 qui d*onno la co^sommation par habitant .do.,,differ onts

1960. Sur'onzo groupos dc oonsomraatours, le secteur batiraont -ot

publics ost le principal aux ^tats-Unis mais. dans le roste du mondc,-, il 1' cst

soulcmont on Autriche, !dans '1'tJnioh bclgo-luxombourgooisc ot on Suissp,. Dans

;l.os autros.pays, lo principal;;'coiisomiaatleur ost lc sectour dos transports,

sauf.-au: Danoma-rk'ou'':l:'ombaTlago viOnt'au' premier rang, ot au Japon ou,l.a

9;arb8gpri£;;.acs'-u-t-iiiea:tiohis^lv.ctriqu\:s' est la plus importantc. Sn i960, bicn

queries.:S1ia.ts-ITnis-aiont enre^istre unc' consommation globalv. d1 aluminium .par

habitant :.doux .fois plus forte quc collo"do nouf pays d'Europe occidontalc,

p.©ua .QOKtairis-omplois "lo1 chifiro des Stats-Unis etait egale ou dopasse dans

pays.. G 'atai't' 1J cas dans l1industrio mecaniquo en Republiquo

^:d^Allomagn^e: et en Suissc,dans I'omballagu au Danomark, en Hepubliquc

j ;d''Allomiagho, on ITorvego ot" on Su'issc, dans lo batim^nt ot les :......

■publics en Aut-richb, ot dans la fabrication d'apparoils menagors en-

Norvegc. ' : . ' ■

■'' 1/ ' ; "
Pays moins industrialises -' . , ....

4. Dans les pays moins industrialises, 1-'aluminium'ost utilise dans la'

fabrication dcs articles lu.s plus cssentiols, 16:plus souvent au deb'ut les

ustensilos do cuisine et les plaques do couverturW "Lorsquc I1electrification

y Toxtc adapte avoc 1'autorisation do la.Bonnovillc Power Administration,

Kinistero 'do lUntB-ricur dos .tats-Uni's, d'apres uno comr-funication do
l'auteur pour otrc r,oproduite.dans un rapport :a paraitro, The Aluminium
Industry of the Pacific Horthwost (1965).
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d'un pays progrosso, 1'aluminium ost prelate commo conduct our oxteriour

parco qu'il ost'moins coutoux quo 1c ouivro. Ji*i Indo, 1'evolution do la

consomaation do 1'aluminium est caracte"ris-tiquG d'uri pays #»u l'industria-

lisation cst planifieo par l'Stat, depuis 1951» ot ou la politiquc do 1'Btat

Viso a-romplac^r par dos fabrications locales Gn aluminium les ustcnsilcs ot

apparoils mena^ci-a ot les. articles utilises on e"lectricite.que l»Inde importait

do! lo&guo date ~Bn Indo, los prii.cipaux debouches do 1'aluminium ont ete au

d^bu-ti loa fouillos d'omballagc pour 1^ the ot los ustonsilos do cuisino. ^Jn

1948, la coiisom.iation d'alurainium dans cc pays otait d'onviron 13*000 tonnos

m^triquosj dopuis^ lors, olio a augmonte au taux compose do 11 pour 1CO par an.

Jusqu'on 1954> los ustonsilcs--do cu'isino ont &te la principalc doe utilisations

.do 1'aluminium, Bnsuito, los ppnductours eloctriquos ont pris la promiero

p^aOG a la auito du programmo national d'eloctrification ot? avoo: 1l>s uston—

sil.os do cuisino ils ont absorbe environ Ics.doux tiors du marche dc;, 1*alu

minium on

5w On a ostime qu'^oh 1961 la consommation do 1 'aluminium on Indo So'

1/
repartissait commo suit —' : .■: ; ...■■.

oia ^onr:tQs tnetriquos
- Conductours ct apparoils eloctriquos.. 19,000

- tJstonsilos do cuisino ••♦ 11.000

-Transports (mor, t orrc ot air) •......*•* 6.000

- anballago ot consorvorio 4.000

- Batimcnt ct travaux publics 2*000

- Divers <„;. 2.500

Lo Gouvcrnomont indion gardora, dans sos plans, io momc ordro d'importanco,

lo soctour du batim^rt ot dos travaux publics domcurant au bas do la listo.

Lo Qouvurncmcnt s'ost fixe rscommcrit cbmmo objoctif la production dp 308.000

tonnes metriquo-s d'aluminium do promie.ir.. fusion on 1971 j cg qui corrospond au

quintuple do la production do 1963 *C

S.R, Bhandari, Tft.o Indian Aluminium Industry, dans Tho Eastom Metals

Roviow, fevriur "1963.

Mining Journal, Londros, 14 aOut 1964. :
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6. Au Bresil, ou la population attoignait-75 millions d'habitants on

la consommation etait prosqu'aussi eloveo qu'en In&c, ou la population etait

do 436 millions d'habitants. La structure do la consommation osf analogue.

Los ustonsilcs dc cuisine vionnont en tote, puis suivent los couducteurs

eloctriquos. : En troisiemo position, on trouvo los transports (automobiles,

camions ot 'autobus) 'ot 'on qua-tfiemo position, ^omballagc (tubes ot boitos

pour produits pharmacoutiqueis ot cosmetiques, fouillos pour lo condition—

nement dos cigarottoss dos produits alimentairos ot dcs toissons). On nc

s:jattond:!pas quo cotto structure changora'boaucoup pondant la deconnio i960-

19^9 avee unc consommation q;ui augmuntcrait^d'apres los projections, do

62 pour 100 environ ontro 1961 ct 1967 -/.

7. L'utilisation do l'aluminium a Formosa cst differonto. Los 11 millions

d'habitants dc Formoso ont consomme 7.000 tomios metriquos d'aluminium on

i960, soit environ 67O grammes par habitant. Lo scctcur du batimont ot dos

travaux publics, principalomont sous formo d^ plaquos do couvorturo, a

absorbe environ 4^ pour 100. Los indu&trios electriquos on- ont absorb© environ

20 pour 100. Ekiviron 15 pour 100 sont alles a la fabrication des ustcnsilos

ot dos apparoils menagors ot environ.10 pour 100 a la fabrication dos

materiaux d'omballago. Los transports on ont utilise onviron;6 pour 100, II

etait prevu quo la consommation aurait double on 19°"5> a-^oc la plus forte
2/

augmentation relative dans Igs transports ot 1'emballagc —'.

8. Tous les pays^on-voic do devolopponent ont un .avantago sur los pays

industrialises. -Us pouv^nt -immediatcment donucr a l'aluminium cortainos

utilisations profitant dos alliagos mcilleurs ct dos techniques perfoctionneos

dont n'ent pas benificie les autros pays au.cours dcs premieres etapes dc la

creation do 1 Industrie dc l'aluminium* .Los plaques pour, la construction,

utiliseos en Afriquc,- et. dont l'cmploi no s' rst rspandu aux 3tats-Unis qu1

apres 1950, sont un oxomplo. Les tuyaux d'irrigation ot los raccords on

aluminium sont du memo typo du point dc vu~ technique.

National Bank for Economic Development, The Brazilian Aluminium Market,

1946-1967, Rio do Janoiroj soptombrc 1963. ■

2/ Nations-Unios, Linoral Resources Development Servos, No 17? Bauxite Ore

Resources and Aluminium Industry of Asia and the Far East, Bangkoh,

1962, p. 45 ot 46.
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M - Ordro 4- apparition dos principals "uti isations
do 1 aluminium aux Stats-Unis '^de 1900 ^1963 1/

1900 -

. ustcn-siljs dc cuisine

3.OCO tonnes courtes .(2.7.50.

^0'dont Wdons'

durs el
. fcuil'Xds,' 'capsules

, paniors, founts a ooufs

pfus

. reduefcur' pour T' extraction d'autrjs me.taux
• plaques pour impression lithographiquo

Usages'

• poiidrc d'aluminium, pour
< gdeeos .d'equipemont du s

: SSS
Usagos non militairos:

. pieces detachecs pour voituros automobiles
. ustensiles

. a^ont desoxyd^t Pour la fabrication do.l'acior

. conductour eluytriquo ^j-^x

1920-1939: consommation s'&iovant a
tonnos) en 1939? tonnos courtos (184.OOO

. pieces detachees pour voituros automobiles
« conductors eloctriquos

. pieces detachecs pour machines

. appareils eloctriquos

. motours pour avions ct navires
. ustonsilcs

- fabrication de la fonto ct du l'acier

Dcuxiemo Gu.rrc mondiale : consom.ation s'elovant a 1.
(95>.OCO toma.s oiiviron) en 1944. l

. aviation, arme^, marine

000 +-OOO tonncB courtos
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TABLEAU D-1 - Ordro d'apparition des principalcs utilisations

do: lr aluminium attz IDtats-Unis do 1900 a 1963 jj (suite)

1963 : oohsommation (livraisons, comprcnant los cxportations), s'elovant a
3.213.000 tonnes courtos, soit 2.914-000 tonnos environ 1

. Batimont ot travaux publics 24%

. Transports - 24^

. Elcctricite ot comnrunicati'ons 11fo

• Biens do consommation durables 10$
. Autros utilisations finales < 9%

. Emballago :- •... 8fb

. Hachinos ot materiel 1%

. Exportations: ..., • 1%

\J D'apres Charlos b. Carr, Alcoa, An American Batorprigot Hinohart and

Company Inc., 1952| Donald H. Wallace, Market Control- in the Aluminium

Industry, Harvard University Pross, 1937; TJi.c Aluminium Association,

Aluminium Industry Annual Statistical Review, 19^3* P* 18 ct-19; Kaiser

Aluminium and Chemical Corporation; ot Jjamos E. Eosonswoig, The Domand

for Aluminium : A Case Study in Long-Range Forecasting University of

Illinois, avril 1957- :.
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